
Les jeunes dans
la mire de l’austérité
Après l’éducation, la santé,
la culture, le couperet de
l’austérité semble être tombé
sur la jeunesse. Le gouver-
nement du Québec a
récemment cessé de financer
les 19 Forums jeunesse de la
province pour allouer les
fonds au Carrefour Jeunesse-
Emploi (p.20).
Le gouvernement fédéral
a quant à lui retiré une
subvention de 500000 $ à
ICI par les arts, mettant en
péril l’existence de cet
organisme voué à
l’épanouissement des
jeunes de la rue (p.27).
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Parce qu’un souri r e,
ça fait plaisi r…

672, rue du Clos-du-Roi
Prévost (près du IGA) 450.224.0018
cliniquedenturologiebenoitethier@yahoo.ca

Benoît Guérin

60, rue de Martigny Ouest
Saint-Jérôme (Qc) J7Y 2E9

445500--443311--55006611

LES AVOCATSLES AVOCATSLES AVOCATS
Guérin, Lavallée & associésGuérin, Lavallée & associésGuérin, Lavallée & associés

Distribution: 10 000 exemplaires 

JEUDI 21 MAI 2015  –  VOLUME 15, NUMÉRO 07PROCHAINE PARUTION: JEUDI 18 JUIN 2015
www.journaldescitoyens.ca

Pages 20 et 27
De l’importance de
protéger les espaces verts
La pression du développe-
ment immobilier mobilise
de plus en plus associations,
élus et citoyens face à la
perte des espaces verts.
Cette volonté de protéger
l’environnement s’est
récemment manifestée par
les événements organisés
par le CRPF (p.14), par Éco-
corridors laurentiens, par la
décision de la MRC des
Pays-d’en-Haut de protéger
les sentiers patrimoniaux
(p.17), par les efforts pour
conserver les sentiers du
parc de la Coulée (p.19).

Pages 5 et 7 Pages 14, 17 et 19

PETITES
ANNONCES Page 24

450 335-1678

Prévost dans l’œil
de la tourmente
Prévost a défrayé les
manchettes dans les médias
régionaux et nationaux
durant les dernières semai-
nes. Cinq conseillers ont
quitté le parti du maire, le
directeur général a été visé
par une plainte pour harcè-
lement psychologique et des
citoyens ont fait des sorties
médiatiques concernant les
méthodes d’intimidation de
l’administration Richer (p.5).
Le palmarès des
Municipalités de HEC
Montréal pourra peut-être
mettre un baume sur toutes
ces controverses (p.7).

Salutations à
une grande équipe – page 8

BIEN MANGER 
EN UN CLIN D’OEIL

Déjeuner
Dîner
Retour à la maison
IGA express Famille Piché
2900 boul. du Curé-Labelle
Prévost
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Les employés du Marché Piché Bonichoix vous saluent: Patrick Petelle, Josianne Gagnon, Danielle Dubé, Alain Lecombe,
Claude Thibault, Joël Lavallée, Bruno Berthiaume, Virginie Delattre, Rose Godin, Johanne Thibault, Richard Piché,
Antoinette Pastore et tous les autres qui n'ont pu être sur la photo.
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Nathalie Gadoua

2                                                                                                                Le Journal des citoyens — 21 mai 2015

UNE BONNE PLANIFICATION POUR PROTÉGER CEUX QUE VOUS AIMEZ...

LES AVANTAGES DE L’ARRANGEMENT FUNÉRAIRE PRÉALABLE

Faire ses arrangements funéraires préalables fait partie d’une succession
bien préparée. Un geste sage et généreux !

•    Faites connaître vos volontés et épargnez le fardeau de ces grandes
décisions à vos proches

     Trop souvent, des familles prennent des décisions mal éclairées en fait
d’arrangements funéraires pour un proche; ceci ajoute une bonne dose
d’anxiété à la multitude d’émotions déjà ressenties.

•    Un investissement sûr
     L’argent que vous payez aujourd’hui est placé en fidéicommis (90% du

montant avant taxes). Ces montants fructifient au rythme du coût de la
vie, assurant qu’aucun montant supplémentaire ne sera réclamé au
décès, à moins d’ajouter des produits ou services.

PRÉPAREZ VOTRE DÉPART… 
POUR PARTIR L’ESPRIT TRANQUILLE !

LES AVANTAGES D’AVOIR PRÉVU UN TESTAMENT NOTARIÉ

À défaut d’avoir exprimé vos volontés dans un testament, c’est la LOI qui
parlera pour vous. Est-ce bien ce que vous souhaitez ?!

•    Disposition de vos biens selon vos volontés
     Dans la majorité des cas, si vous êtes marié, et dans tous les cas, si vous

êtes conjoint de fait, la seule façon de vous assurer que votre conjoint
hérite de tous vos biens, c’est de le prévoir dans votre testament. 

•    Règlement efficace de votre succession
     En ayant désigné une personne de confiance qui veillera aux intérêts de

vos héritiers et en lui ayant donné des pouvoirs appropriés, le règlement
de votre succession en sera simplifié.

•    Protection de vos enfants mineurs ou handicapés

VOYEZ À LA PROTECTION DE VOS ÊTRES CHERS !
CONSULTEZ VOTRE NOTAIRE !

COOPÉRATIVE FUNÉRAIRE DES LAURENTIDES
2480, boul. du Curé-Labelle, Prévost

450 565-6464

L.L. NOTAIRES, s.e.n.c.r.l.
2772, boul. du Curé-Labelle, Prévost

450 335-1222



Prévost, garage double de 2 étages

Au Clos PrévostoisPrévost, 4 logements

Domaine des Chansonniers

Prévost sur terrain  boisé

Prévost – avec 2e logis

Au bout  d’une rue sans issue, sur terrain de 35 500
pc boisé, avec zone verte a l'arrière, pistes de ski de
fonds et sentiers pédestres à votre porte, grand
plain-pied de 3 chambres même niveau, plafond de
9 pieds, fenestration remarquable, foyer, ss fini et
accès int. au garage.

379 900 $ - MLS 24279220

Sur terrain de 47,700 pc, avec boisé à l’arrière,
2e logis spacieux entrée indépendante idéal
intergénération, constructoion 2010, 2 cac, garage
28X24, spa et gazebo

329 500 $ - MLS 9698810

Style anglais sur beau terrain boisé sur très belle
rue près des commodités, 4 cac même niveau,
plafond de 9 pied, spacieuse, moulures et caisson

439 000 $ - MLS 19653926

Impeccable, sur beau terrain avec boisé, pisc hors
terre de cèdre, impeccable, 3 cac,+1 cac, grande
salle familiale au dessus du garage, s-s fini, près de
tous les services!

324 900$ - MLS 14892112

Propriété de prestige, haute qualité, salle familiale
au rez de chaussée, , quartier des maîtres luxueux
et 2e sdb attn aux deux chambres sec., 3e sdb aus-
s, ateleir sous le garage, terrain boisé de 32,280pc

599 000$ - MLS 10586286

Sur beau terrain de 32,300pc, boisé et privé, style
cape-cod, constr. 2003, avec salle familiale au r-c en
plus du salon, foyer   faces, véranda grillagé, s-s
comme un rez de chaussée, cabanon avec fondation,
pisc h-t.     359 900$ - MLS 20970839

Propriété impeccable tout brique, idéal proprié-
taire occupant au logis principal de 3 cac, 2 foyers,
belle terrasse ext. au toit recouvert, garage détaché,
située à côté de la piste cyclable et ski de fonds,
près de tous les services à pied.

379 000 $ - MLS18606318

Charmant cottage avec vue sur les montagnes et lac
sur rue paisible offrant 3 cac au 2e et salle familiale en
plus du salon au r-c, foyer de pierre authentique, 2
sdb,  grande terrasse, terrain privé avec haies de
cèdres matures, aqueduc municipal.

234 900$ - MLS 19470281

Sur terrain de 18,593pc avec tous les services
municipaux, belles terrasses ext. d'ardoise, très
spacieuse, planchers tout bois, 3+2 cac, 2 sdb + 1
sous-sol.

299 900 $ - MLS 23646036

Beau site avec vue, propriété impeccable, galeries
3 côtés, pavillon ext, fenestration remarquable,
foyer, 3 cac

329 000$ - MLS 11761237

Prévost, Domaine Chansonniers

Près des parcs, piste cyclable, ski de fond services.
Sur beau terrain de 19 600 pi.ca, avec arbres
natures.

239 900$ - MLS 18467139

Domaine des Patriarches

Au coeur de Prévost

Clos Prévostois - condo 2e niveauPrévost - Bord de l'eau

Clos Prévostois, terrain de 38 158 pc piscine creusée

Prévost - vue panoramique

Magnifique intérieur 2014 au design actuel
avec plafond cathédrale, poutres de bois,
cheminée de pierres, quartier des maîtres
au 2e avec terrasse extérieure, 3 sdb aux
planchers chauffants, quartier des jeunes au
s-s, terrain de 31,755pc boise.

334 500$ - MLS 1767308

Magnifique plein pied de haute qualité, terrain de
47,700 pc boisé, située à 2 km de la 117, galerie 3
côtés avec gloriette, terrasse  avec jardins et spa,
paysagement. Intérieur spacieux, salle à manger
dans la tourelle, cuisine haut de gamme, plafond de
9 pi, quartier des maîtres luxueux, 2+2 cac, 2 sdb, 1
s-e, s-s fini.   379 900 $ - MLS 13471374

Impeccable et ensoleillé, dans un croissant sans issu
et adossé au boisé, piste cyclable et ski de fonds à
votre portée, à 2 min de marche des commodités,
secteur de choix, 2 cac, 2 stationnements, beau
point de vue sur les montagnes.

174 900 $ - MLS 12538351

Beau site boisé, retirée de la route et adossée à un
boisé, beau paysagement, ski de fonds à votre porte,
secteur recherché près de l'école, 5 chambres et 2 s-
d-bain au même niveau, rez de chaussée au décor
actuel avec murs de pierre et vaste cuisine, foyer,
plusieurs walk-in, sous-sol fini. 

449 900$ - MLS 11791029

Boisé de Prévost - avec garage détaché

Spacieuse et ensoleillée, constr. 2007, orientation
idéale pour soleil, vaste terrasse/balcon, terrain de
8,700 pc privé bordé de boisé, 2 ch. au rez de
chaussée, 1 au 2 et salle d'exercie/séjour, s-s comme
un rez de chaussée avec salle familiale et ch., 2 sdb, 1
s-e, cabanon   334 900 $ - MLS11256267

Domaine des Chansonniers

VE
NDU

Lieu d'exception vous assurant un dépaysement dans la nature tout en accédant à l'autoroute à 3 min! Située
entre St-Jérôme et St-Sauveur,  et entouré d'espaces verts et de sentiers pour la randonnée et le ski de
fonds, le Domaine du Haut St-Germain offre un choix de terrain variant entre 34,015pc et 113,677pc à
partir de 64,000$ plus taxes.  Qualité de vie assurée!!!

www.hautstgermain.com  

Le Haut St-Germain, secteur de prestige à Prévost

15 ans d’expérience à Prévost , c’est toute la différence !
COURTIER IMMOBILIER AFFILIÉ602-864345
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Roseline BARBE
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C’est au restaurant de sa mère Le
Mountain View, à Prévost, qu’il a fait
ses débuts. C’est elle qui lui a ensei-
gné le respect, la politesse et la cour-
toisie envers les clients. C’est près
d’elle qu’il a développé son sens de
l’organisation et de la discipline pour
un travail bien fait.

Il a travaillé durant 30 ans chez
Bourassa – Fruits et légumes, à Prévost
à l’époque. Il a connu la vente de
fruits et légumes de porte à porte.
C’est probablement là que sa passion
a débuté et qu’il est devenu «accro».
Après ces 30 années chez Bourassa, il
a travaillé au Marché Central pen-
dant cinq ans.

Depuis qu’il est au Bonichoix, il va
au Marché central régulièrement,
jusqu’à deux fois par semaine. Il fait
les achats des fruits et légumes frais
et diversifiés selon les arrivages. Il
doit alors se lever très tôt, vers les
quatre heures du matin, pour se ren-
dre au Marché. Sur place, il côtoie
les marchands et il les appelle par
leur «petit nom», il les connaît tous.
Il aime ces moments uniques de
transactions et de découvertes selon
les saisons de fruits et légumes, variés

et de différentes origines, des
Amériques à l’Asie en passant par
l’Europe et l’Afrique. C’est tout un
monde ! Lorsqu’il revient au bercail,
son camion remplit de sa récolte aux
couleurs variées, il garnit fièrement
son présentoir pour la vente à ses
clients, en favorisant ses nouveaux
produits bien en vue afin de capter
l’attention… ce qui aiguise tous les
sens.

Pour toutes ces années d’expé-
rience dans ce domaine, on pourrait
l’honorer en le nommant « Grand
Maître-Connaisseur des fruits et
légumes », mais monsieur Piché est
beaucoup plus humble, il n’aime pas
les titres. Il dit aimer ce qu’il fait.
Pour lui, c’est facile, ce n’est pas un
travail… C’est inné chez lui cette
façon de travailler sans travailler. Son
implication le rend heureux, tou-
jours et encore, et tout cela avec un
naturel qu’on ne voit pas souvent.

Depuis 42 ans, il partage sa vie
avec Françoise Desnoyers, son pre-
mier amour. Ils ont eu deux enfants,
Dominic et Benoit-Vincent et le
comble de tout, à leur grand bon-
heur, ils ont trois belles petites-filles.

C’est dans leur maison centenaire à
Prévost que les liens de la famille se
sont tissés. De belles histoires se sont
vécues et se vivent encore dans ce
lieu familial, qui est au cœur de
l’amour inconditionnel qu’il a envers
sa femme et ses enfants. On y sent la
chaleur et le réconfort, un endroit où
les souvenirs sont multipliés par
deux. Une ambiance de fête cham-
pêtre jusque dans la cour arrière, où
on aperçoit les pommiers que
Richard a plantés, quelques mois
avant la naissance de son premier
enfant.

Nous savons tous que le Marché
Bonichoix fermera ses portes à la fin
du mois de mai. La bonne nouvelle
c’est que monsieur Piché fera partie
de l’équipe du IGA Extra. Il conti-
nuera son « soi-disant» travail… qui
n’en est pas un, mais qui est simple-
ment une continuité de ce qu’il aime
et qui lui donne une grande satisfac-
tion personnelle. Il est fier de faire
partie de cette équipe et il nous
accueillera encore avec sa gentillesse,
sa générosité et sa bonté.

Chapeau, Richard, pour ce que
vous répandez autour de vous sans
vous en rendre compte. Merci d’être
« Bon comme le bon pain… ».

Jasmine Valiquette

En entrant chez Bonichoix, n’avez-vous jamais été accueilli
chaleureusement? Un «vrai bonjour» d’un homme offrant
un fruit frais de son étalage à vous et à vos enfants? Si oui,
vous connaissez Richard Piché. Si non, vous le rencontre-
rez sûrement bientôt au IGA Extra.

Portrait d’un passionné

On dit de lui que c’est un homme
bon… comme le bon pain
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Richard Piché, « Grand Maître-connaisseur des fruits et légumes »
n’aime pas les titres, mais quand on pratique ce métier avec autant
de passion pendant plus de quarante ans, on a droit à cette marque
de respect.

– Voir texte en page 8



Chaque année, l'Association des
médias écrits communautaires
(AMECQ), dans le cadre de son congrès
annuel, remet des prix aux médias mem-
bres qui se sont illustrés au cours de l'an-
née dans diverses catégories. Le travail
dévoué des collaborateurs du Journal des
citoyens a été souligné par plusieurs prix
lors de ce 34e congrès annuel de
l'AMECQ, qui a eu lieu du 24 au 26
avril à Victoriaville. Vous trouverez l'arti-
cle d'Isabelle Neveu en page 29.

Quatre jeunes stagiaires
Cet été pour une 13e année, le Journal
peut compter sur la participation d'étu-
diants à la production du journal. Deux
stagiaires en journalisme, Isabelle et
Audrey apporteront leur contribution à
travers des articles, des entrevues et des
reportages relativement à l'actualité de
notre région. Alexandra apportera sa
passion pour les arts et Marc-Aurèle
rafraichira la présence web du Journal.
Les voici : 

Audrey Tawel-Thibert –
Étudiante de deuxième année
au baccalauréat en science
politique à l’Université de
Montréal, Audrey est journa-
liste bénévole depuis douze
ans pour le journal Le Sentier
de Saint-Hippolyte. Souhaitant mettre à
profit ses connaissances universitaires en
ce qui a trait à la politique municipale
en particulier tout en cherchant à affiner
son expérience en journalisme, le stage
offert au Journal des citoyens lui a paru
tout indiqué pour atteindre ses objectifs.

Amoureuse de nos belles
Laurentides, elle sillonnera tout au
long de l’été les villes de Prévost,
Piedmont, Sainte-Anne des Lacs et
notre rivière du Nord dans le désir
de transmettre une information de
qualité aux lecteurs. Elle s’occupera

aussi, conjointement avec Isabelle
Neveu, du Club Ado Média qui en sera
à sa seizième année. Passionnée de la
faune et de la nature, elle ne manquera
pas un événement sur le sujet. Vous
pouvez l’aborder sans crainte…
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Après Pâques

La fête de Pâques m’apporte à chaque
année un lot de nouveaux lapins. En
conséquence, si vous avez un nouveau
venu à la maison, il est à mon avis cru-
cial que vous soyez avertis des subtili-
tés alimentaires propres à eux. Je
partage avec vous l’article informatif
que je remets à tous mes patients vus
en consultation. Comme 90% des ma-
ladies du lapin proviennent d’une ali-
mentation déficiente ou inappropriée,
il convient de bien s’informer des élé-
ments essentiels à leur bonne santé.
Mettez en place les changements né-
cessaires dès le tout jeune âge, car
amenés trop tard, il démontrera plus
de plus de réticence à se conformer. 

Pour maintenir une motilité gastro-
intestinale optimale, le rongeur adulte
nécessite une diète riche en fibres
(18% minimum, dont 10% non-diges-
tibles). Les foins de graminés sont
idéaux et répondent aisément aux be-
soins nutritionnels du lapin. Les foins
tels que «Thimothee Western» ou des
foins de céréales sont fortement re-
commandés et très équilibrés. Ils de-
vraient constituer l’élément principal
de la diète de votre rongeur. Ils doivent
être offerts à volonté. Évitez les foins
de légumineuses chez l’adulte (luzerne,
trèfle), car ils trop riches en calcium et
en protéines et prédisposent aux ma-
ladies génito-urinaires. Seul le lapin de
moins de 6 mois ou de plus de 6 ans
peut ingérer de bonnes quantités de
foins de légumineuses. 

Ensuite, les légumes tels que le bro-
coli, chou de Bruxelles, carotte (évi-
demment !), piment, persil, pois
mange-tout, fines herbes fraîches et
laitues diverses peuvent être offerts
graduellement en surveillant l’appa-
rence des selles. Favorisez la diversité
et la variété. En proposant plusieurs
choix, vous détecterez ses préférences
plus rapidement. Une bonne tasse
de légumes variés par jour est recom-
mandée.

Quelques fruits peuvent être don-
nés en gâterie. Des pommes, poires,
oranges, pêches, ananas, fraises et
mangues sont de bonnes options.
Attention, les fruits ont tendance à li-
quéfier les selles, la modération à bien
meilleur goût ! (1/4 à 1/2 tasse/jour)

La moulée commerciale a tendance
à faire engraisser le rongeur, car elle
est très riche en gras et en protéines.
De plus, elle favorise les problèmes de
motilité gastrique et de surcroissance
dentaire. Il n’est pas essentiel de don-
ner de la moulée si le rongeur mange
du foin et des légumes variés. Cepen-
dant, si vous tenez à en offrir, assurez-
vous de respecter ces normes :
minimum 18% de fibres, maximum de
2,5% de gras, maximum 16% de pro-
téines et 1% de calcium. Le rongeur ne
devrait pas recevoir plus de 2-3 cuil-
lères à soupe/jour. 

Finalement, des suppléments sont
intéressants pour enjoliver son quoti-
dien. Vous pouvez offrir des branches
de pommier, des feuilles de framboisier
et pissenlit. Évitez les gâteries com-
merciales, riches en sucre. De l’eau
à volonté, surtout en période de
canicule! 

Dre Valérie Desjardins «Ce qui, probablement, fausse tout dans la vie c’est qu’on est convaincu qu’on dit la vérité parce qu’on dit ce qu’on pense »  Sacha Guitry
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Cuisine collective
Depuis le temps qu’on en parle, la cui-
sine collective à la Maison d’entraide
de Prévost… C’EST PARTI ! EH OUI…
deux groupes de 5 personnes ont été
formés et débuteront l’aventure le 26
mai prochain. Chaque groupe se réu-
nira le mardi en après-midi, en alter-
nance aux deux semaines. Suivez-nous
sur notre site web et sur Facebook.
Plusieurs nouvelles et photos vien-
dront décrire cette belle activité.

Pour toute information, communi-
quer avec Michèle Desjardins, au 450
224-2507.

Bonne boîte,
bonne bouffe 
Un autre beau projet
qui démarre. A la fin
du mois d’avril, un protocole d’en-
tente a été signé entre Moisson Lau-
rentides et la Maison d’entraide de
Prévost permettant à cette dernière
de devenir point de chute Bonne
Boîte, Bonne Bouffe Laurentides.  A ce
jour, 39 familles participent au projet
et la première livraison a eu lieu le 20
mai.

Vous désirez vous joindre au groupe
ou obtenir des informations addition-
nelles, communiquez avec Michèle
Desjardins au 450 224-2507.

Prochaine vente à demi
prix
Prendre note que la vente à demi prix
du mois de juin aura lieu le samedi, 6,
de 9 h à midi.

Dons
Rappelez-vous que nous avons besoin
en tout temps, de vêtements, jouets,
articles ménagers, meubles, etc., En
bon état et réutilisables. merci égale-
ment de respecter nos heures de
dépôt.

En résumé, comme vous pouvez le
constater, plusieurs nouveaux projets
d’économie sociale verront le jour
dans les prochains mois. La bonifica-
tion de nos services est rendue possi-
ble grâce à votre générosité. Merci de
supporter la mission de la Maison
d’entraide de Prévost.

Tél : 450-224-2507
788, rue Shaw,

Prévost

Heures d'ouverture 

Bureau, services, comptoir familial et
friperie
Lundi : 13 h à 15 h 45 – mardi au ven-
dredi : 9 h à 11 h 45 et 13 h à 15 h 45 –
samedi matin : 9 h à 11 h 45 (comptoir
familial seulement).

Heures de dépôt pour meubles et ac-
cessoires (entrepôt)

Lundi : 9 h à 15 h – mardi au ven-
dredi : 9 h à 18 h – samedi matin : 9 h
à 16 h – Dimanche : AUCUN DÉPOT. 

Dépôt de vêtements 
En tout temps, dans les deux conte-
nants bleus extérieurs.

Tu aimerais rencontrer un chef amé-
rindien, apprendre à confectionner
une mouche à pêche, t’immiscer dans
l’univers d’un artiste, être cavalier
d’un jour ou discuter avec le réalisa-
teur d’un film ? Le Journal des ci-
toyens de Prévost, Piedmont et
Sainte-Anne-des-Lacs t’offre la
chance de vivre ces expériences afin
de les partager à ta communauté.

En t’inscrivant au Club Ado Média,
il te sera possible de participer à plu-
sieurs aspects de la production d’un
journal, tels que le journalisme, la
photographie et la bande dessinée. Le
fruit de tes efforts sera publié dans un
cahier spécial en août prochain.
Viens te joindre à notre équipe dyna-
mique qui se renouvelle chaque été
depuis 2005 et qui, bien sûr, sera ou-
verte aux idées de ton cru. 

Tu as entre 11 et 16 ans et tu aimerais
vivre une nouvelle expérience cet été ?

REJOINS
Audrey Tawel-Thibert:
audreytt@journaldescitoyens.ca
ou Isabelle Neveu:
isa.neveu@journaldescitoyens.ca
ou écris-nous:
clubadomedia@journaldescitoyens.ca

www.journaldescitoyens.ca

Isabelle Neveu – Étudiante en
journalisme à l’Université du
Québec à Montréal (UQAM)
et collaboratrice au Journal des
citoyens pour une dixième
année, Isabelle Neveu s’ap-
prête une fois de plus à par-
courir notre belle région des Laurentides
à la recherche d’informations et d’his-
toires à raconter. Passionnée par le
domaine des communications et par le
métier de journaliste, Isabelle s’intéresse

aux différents enjeux qui préoccu-
pent les citoyens des villes Prévost,
Piedmont et Sainte-Anne-des-
Lacs, et ce, dans tous les
domaines. Toujours volontaire,
elle animera également le Club
Ado Média pour une troisième

année au côté d’Audrey Tawel-Thibert.
Cet été, elle demeurera à l’affut de ce qui
se passe au sein de sa communauté, afin
d’en informer les lecteurs du Journal au
meilleur de ses connaissances. 

Alexandra Girard – Bache-
lière depuis peu en littérature
comparée et cinéma,
Alexandra se nourrit à grands
coups de mots, de phrases et
de livres qui font rêver. Elle se
passionne pour les films
cultes, les traversées autour du globe,
les arts, la musique, la photographie, la
littérature, bref, elle s’intéresse à tout et
veut tout savoir. Elle réalise cet été un
de ses plus grands rêves, être journa-
liste, grâce au Journal des citoyens.

L’occasion lui permettra de
découvrir et de faire découvrir à
notre communauté la culture qui
anime les Laurentides. Son ambi-
tion : informer les lecteurs sur les
différents évènements culturels se
déroulant à Saint-Sauveur, Saint-

Jérôme, Val-David, Sainte-Agathe et
Val-Morin. Elle entamera cet automne
la maîtrise en sciences de l’information
à l’Université de Montréal puisqu’elle
aspire également devenir bibliothé-
caire. 

Marc-Aurèle Filion –
Technicien en informatique
diplômé du cégep de Saint-
Jérôme, Marc-Aurèle Filion
est passionné par toutes les
sphères de l’informatique. Il
désire mettre ses connaissances
en pratique pour transformer le site web
du Journal des citoyens. En effet, il sou-
haite rendre le site web du Journal plus
interactif, afin de donner une nouvelle

possibilité au lecteur de s’impli-
quer dans sa communauté.
Dynamique et déterminé, Marc-
Aurèle est conscient des enjeux
qui concernent le journal. Il désire
faire de celui-ci un pionnier parmi
les médias communautaires à pas-

ser au web interactif.  Stimulé par les
défis qui l’attendent, il a très hâte que
son stage débute et de s’intégrer au sein
de l'équipe du Journal. 



                                                                                                              Le Journal des citoyens — 21 mai 2015 5

Dépôt d’un grief syndical
Le 24 avril dernier, TVA Nouvelles
rapportait que le directeur général
(dg) de Prévost, Réal Martin, était visé
par une plainte pour harcèlement psy-
chologique (présenté comme un grief
syndical) de la part d’Odette Leduc,
une employée ayant récemment
démissionné. Celle-ci s’est adressée
aux médias quelques jours plus tard et
a affirmé à TVA Nouvelles qu’«on
devait lui obéir au doigt et à l’œil» en
parlant de M. Martin. Elle s’était sen-
tie intimidée et observée par celui-ci
lorsqu’elle travaillait dans un bureau
adjacent à celui du dg.

Réal Martin est à l’emploi de la Ville
depuis une trentaine d’années.
Depuis deux ans, neuf cadres, dont
huit aux travaux publics, ont quitté
leurs emplois à Prévost. Certains
médias y ont vu un lien entre le mode
de gestion « dictatorial » du dg et ces
nombreux départs. Un ancien
employé de la Ville, Mathieu Charest,
travaillant comme coordonnateur de
l’environnement et du développe-
ment durable entre 2004 et 2007, a
aussi déclaré au Journal de Montréal,
le 28 avril, que M. Martin était res-
ponsable de la mauvaise ambiance de
travail et qualifiait de «gestion de ter-
reur» la méthode de travail employée
par ce dernier.

Le syndicat des pompiers de Prévost
s’est lui aussi prononcé à ce sujet et a
déclaré au journal Le Mirabel du 4
mai dernier « être soulagé quant aux
nombreuses dénonciations d’intimi-
dation de la part de la direction géné-
rale de la Ville […] [puisque] la Ville
de Prévost userait d’innombrables
stratèges [sic], comme des menaces
verbales, des suspensions, des répri-
mandes, des rétrogradations, des
congédiements. […] Par conséquent,
le Syndicat des pompiers de Prévost
appuie la démarche orchestrée par
Odette Leduc. […] Le syndicat
confirme l’exactitude des propos de la
plaignante. »

Face à toutes ces plaintes, Germain
Richer, maire de Prévost, s’est porté à
la défense de son dg. Comme le rap-
portait TVA Nouvelles le 24 avril, le
maire a nié « avec véhémence les
informations voulant que cette
employée [Odette Leduc] se soit
retrouvée en face du bureau de Réal
Martin pour être observée dans l’exer-
cice de ses fonctions». Le maire aurait
aussi affirmé au journal Le Nord le 6
mai que les citoyens le félicitaient
d’appuyer le dg. Il aurait aussi dit que
«Tout ce qu’elle [Odette Leduc] veut
c’est de l’argent. Nous lui avons offert
de réintégrer son poste. Ça fait huit
ans qu’elle était à la Ville et tout d’un
coup, elle est devenue victime. Ça ne
marche pas. Il faut que quelqu’un
allume quelque part». 

Après ces déclarations de M. Richer,
Sylvie Labelle, conseillère syndicale
du Syndicat canadien de la fonction
publique aurait déclaré : «C’est com-

plètement faux. […] Ce n’est pas vrai
qu’elle a été victime du jour au lende-
main. Ça dure depuis longtemps.
Madame a déjà été en arrêt de travail
pour du harcèlement, et ce n’est pas la
seule. [...] La seule chose qu’on lui
[Mme Leduc] a demandé c’est : «est-ce
que madame serait prête à revenir.
Nous avons répondu "oui" pourvu
qu’elle ne soit pas en contact avec la
personne visée par la plainte. On nous
a dit que c’était impossible.» (Propos
rapportés par l’édition du 13 mai du
Journal Le Nord)

Par ailleurs, M. Richer aurait aussi
déclaré à TVA Nouvelles et au journal
Le Nord que le roulement de person-
nel important depuis deux ans à
Prévost était dû, entre autres, à des
fins de contrat ou des décisions per-
sonnelles et que c’était un phénomène
cyclique.

Enfin, le 3 mai, les médias locaux et
nationaux rapportaient que le direc-
teur général de Prévost était en congé
pour une période indéterminée. Le
Journal de Montréal rapportait que les
conseillers démissionnaires (voir plus
bas) ont demandé la tenue d’un cau-
cus le lundi 4 mai pour connaître les
raisons pour lesquelles M. Martin se
retrouve en congé. Cette réunion
n’aurait pas permis aux conseillers de
connaître les raisons du congé de
M. Martin. 

Démissions de cinq conseillers
Le 28 avril dernier, cinq des six
conseillers de Prévost ont annoncé
lors d’une conférence de presse qu’ils
quittaient le parti politique Équipe
Richer – Alliance des citoyens (nes) de
Prévost. Ils ont déclaré dans leur com-
muniqué que cette décision a été
motivée par le manque de transpa-
rence, les difficultés répétées d’obtenir
des documents d’information, l’enli-
sement de certains dossiers et le
manque de communication avec l’ad-
ministration. Les conseillers démis-
sionnaires ont admis que le maire, le
directeur général et le greffier ne leur
fournissaient pas les documents
nécessaires pour prendre des décisions
éclairées.

Gaétan Bordeleau, Danielle Léger,
Claude Leroux, Brigitte Paquette et
Joël Badertscher ont remis publique-
ment leur démission lors de la séance
d’ajournement du conseil du 27 avril.
Les conseillers démissionnaires ont
souligné dans leur communiqué qu’ils
continueront à travailler «en collégia-
lité avec les autres élus à la table du
Conseil» et qu’ils «n’ont aucune hos-
tilité envers le maire et qu’ils ont tou-
jours apprécié son soutien.»

À la question de certains journalistes
à savoir pourquoi ils démissionnaient
maintenant, les conseillers ont précisé
que cette décision avait mûri pendant
plusieurs mois. Claude Leroux a aussi
déclaré qu’avant les dernières élec-
tions, les conseillers de l’opposition
aidaient à obtenir l’information

nécessaire à la prise de décision.
[NDLR: Aux dernières élections,
tous les candidats du parti de
Germain Richer avaient été élus.]

Après l’annonce de ces démissions,
le Parti prévostois a demandé publi-
quement la démission du maire et du
directeur général et a réclamé l’em-
bauche d’un consultant pour sonder
les employés municipaux sur leur
satisfaction au travail (Journal de
Montréal, 28 avril).

Le journal Le Nord rapportait quant
à lui le 6 mai que le maire Richer avait
dit être surpris de ces démissions et que
les cinq conseillers avaient été
«méchants» envers l’organisation de la
Ville. En réponse au Parti prévostois
qui dénonçait dans les dernières
semaines son manque de transparence
et les problèmes de gouvernance de la
Ville, M. Richer a déclaré à ce même
média que «ce sont des mensonges et
de la diffamation. C’est malheureux
puisqu’ils nuisent à l’image de la Ville».

Sorties médiatiques
Le 24 avril, deux citoyens de Prévost
se sont prononcés dans les médias
nationaux sur les méthodes d’intimi-
dation de l’administration Richer.

Sur adr.tv, Stéphane Gendron s’est
entretenu au téléphone avec Paul
Germain, notaire à Prévost et vice-
président du Parti prévostois. Celui-ci
dit avoir été victime de manœuvres
d’intimidation de la part de la Muni-
cipalité après avoir manifesté l’an der-
nier son opposition à un règlement
d’emprunt lié à un projet de dévelop-
pement pour lequel, selon M.
Germain, les citoyens allaient payer
trop et le promoteur trop peu. La
mise en demeure envoyée à M.
Germain disait qu’il faisait de la dés-
information. Pour les mêmes raisons,
la Ville a aussi déposé une plainte à la
Chambre des notaires du Québec
contre Me Germain parce quIl avait
utilisé le logo de la Ville sur Facebook
pour dénoncer le règlement d’em-
prunt. 

Me Germain a par ailleurs déclaré
durant cette entrevue que d’autres
citoyens, commerçants et profession-
nels avaient aussi reçu des mises en
demeure. Stéphane Gendron n’a pas
caché son étonnement face aux pro-
pos de Me Germain et a dit en fin
d’entrevue que c’était «pathétique»
de voir des élus qui ne sont pas capa-
bles d’aller au front et qui entament
un festival de la poursuite.

Toujours le 24 avril, c’est Benoît
Dutrizac qui a interviewé Louis
Charbonneau lors de son émission au
98.5 FM. M. Charbonneau,
Prévostois, comptable et enquêteur
certifié en fraude, a dit que cette
administration avait institué un
« régime de terreur ». En 2012, il a
reçu une mise en demeure parce qu’il
avait demandé à voir les déboursés et
les engagements financiers de la Ville.
Avec ces chiffres, il voulait faire un
portrait de l’évolution des dépenses de
Prévost. Voyant que la Ville refusait sa
demande, il a déposé une requête à la
Commission d’accès à l’information
et a eu gain de cause en 2014. La Ville
lui a fourni les documents de 2012
comme l’exigeait le jugement de la
Commission, mais aurait refusé de lui
donner le même type de documents

datant de
2014, allé-
guant que
ces docu-
ments étaient des notes personnelles.
M. Charbonneau a ajouté que tous
ces documents sont maintenant dis-
ponibles sur le site de la Ville de
Prévost, confirmant par là que la mise
en demeure qu’il a reçue en 2012 était
ni plus ni moins qu’une mesure d’in-
timidation.

M. Dutrizac s’est ensuite entretenu
avec le maire Richer pour connaître sa
réaction aux propos de M. Charbon-
neau. M. Richer a déclaré au journa-
liste que « c’était tout à fait le
contraire », disant que M. Charbon-
neau était le frère de l’ex-maire de
Prévost [Claude Charbonneau] et
qu’avec deux ou trois autres citoyens il
s’était « autoproclamé» membre du
Comité de défense des contribuables
et que ce noyau de citoyens ne travail-
lait pas dans l’intérêt des contribua-
bles, mais dans l’intérêt d’un «parti
partisan». M. Richer a ajouté que
Louis Charbonneau l’avait insulté lors
de séances du conseil et que c’était
réellement du harcèlement. Il a nié
en bloc toutes les affirmations de
M. Charbonneau et n’a pas répondu
quand M. Dutrizac lui a demandé
combien avait coûté l’envoi des mises
en demeure.

Réactions des citoyens
Toutes ces circonstances semblent
avoir interpellé les citoyens de

Prévost, qui ont assisté en masse à la
séance du conseil du 11 mai dernier.
Le journal Le Mirabel rapportait que
près de 150 citoyens étaient présents
à cette réunion et avaient posé plu-
sieurs questions concernant le direc-
teur général, la gestion des ressources
humaines et les règlements d’em-
prunt. L’article du Mirabel relatait
que le Parti prévostois s’est dit insa-
tisfait des réponses imprécises du
maire et continue de demander la
démission de M. Richer. Celui-ci
aurait dit durant la séance que tout
ce qui se passe « ne l’ébranle pas du
tout. » Et il a ajouté : «Depuis que je
suis en poste, on tente de m’intimi-
der et je ne céderai pas. »

Le lendemain de cette séance, Paul
Germain, vice-président du Parti
prévostois, a déclaré aux animateurs
de Cime FM que les gens étaient
fâchés face aux réponses évasives de
M. Richer. Il a ajouté que le maire
interrompait les citoyens qui s’expri-
maient ou s’engageait dans les envo-
lées oratoires. Toujours selon Me

Germain, les gens ont lancé un cri du
cœur lors de cette assemblée et per-
çoivent que quelque chose ne
marche pas. Paul Germain a terminé
l’entretien en disant que le Parti pré-
vostois continuera ses interventions
tant que le maire de Prévost ne don-
nera pas les vraies réponses. 

Allergies saisonnières : reconnaître et
diminuer les symptômes !

Il existe plusieurs sources d’allergies. Vous pouvez être allergique,
entre autres, au pollen, aux animaux, à la poussière ou à certains
aliments. Les allergies surviennent lorsque votre corps réagit et se dé-
fend contre des substances habituellement inoffensives.

Les allergies saisonnières sont les plus connues. Les allergies aux arbres
et aux graminées, comme le gazon, débutent au printemps et se pour-
suivent jusqu’au début de l’été. Les allergies à l’herbe à poux débutent
vers la mi-juillet et persistent jusqu’au premier gel.

Voici certains symptômes des allergies :
Écoulement nasal (sécrétion claire) - éternuements - congestion nasale -
picotements des yeux - larmoiements - démangeaisons

Si vous souffrez d’allergies saisonnières, voici quelques conseils afin de
mieux profiter de la belle saison :
• Portez des verres fumés afin de diminuer la quantité de pollen qui atteint

vos yeux.
• Évitez de faire sécher vos vêtements sur la corde à linge.
• Gardez le gazon court.
• Retirez vos vêtements couverts de pollen avant d’entrer dans la chambre

à coucher.
• Gardez les fenêtres fermées.
• Éliminez l’herbe à poux avant le mois d’août.
• Évitez d'aller dehors le matin et lorsque le temps est sec, chaud et

venteux. 
• Portez un masque filtrant la poussière pour jardiner ou tondre la

pelouse.
• En rentrant, prenez une douche et changez-vous.

Si les symptômes d’allergies minent votre qualité de vie, certains médi-
caments sans ordonnance (produit par voie orale, gouttes ophtalmiques
et vaporisateurs nasaux) peuvent vous aider. N’hésitez pas à nous consul-
ter pour toutes questions sur les allergies et leurs traitements.

de vos pharmaciennes Annie Bélanger
et Joëlle Rhéaume-Majeau

2631, boul. Curé-Labelle, Prévost • 450 224-0505

Le conseil santé 

Membres affiliées

Démissions, sorties médiatiques et grief syndical

Semaines de turbulences à Prévost

Cinq échevins conservent leurs sièges, mais démissionne du parti politique Équipe
Richer – Alliance des citoyens (nes) de Prévost afin d’avoir les coudées franches par
rapport à l’administation municipale. Ce sont Brigitte Paquette, Claude Leroux,
Joël Badertscher, Danielle Léger et Gaétan Bordeleau.
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Valérie Lépine

Depuis la fin avril, les coups de théâtre se multiplient à
Prévost. Il y a d’abord eu les allégations de harcèlement
psychologique à l’encontre du directeur général de la
Ville. Ensuite, deux citoyens se sont prononcés dans les
médias nationaux sur les méthodes d’intimidation utili-
sées contre eux par le maire. Et, à la surprise générale,
cinq conseillers ont quitté le parti du maire pour siéger
comme indépendants.



Comme on s’y attendait, la salle
était pleine. Près de 150 personnes
étaient présentes. Si on fait un sur-
vol de la réunion, plusieurs zones de
turbulences ont été ressenties : des
réactions très émotives, à la limite,
des conseillers qui questionnent
ouvertement les décisions du maire,
plusieurs huées dirigées du côté de
monsieur Richer, mais, accordons-
lui des gains pour la première
période de questions (1er round)
cependant pour la seconde période
(2e round) il fut débordé de tous
côtés. La grogne se fit sentir dans
toute sa puissance. Le maire était à
toute fin seul pour se défendre : il ne
manquait que les lions.

Gestion des loisirs, de la culture
et de la collectivité
Voici un exemple où l’harmonie ne
règne plus à la table du Conseil. Le
Réseau des Gens d’Affaires de
Prévost a fait une demande d’aide
financière. Avant le vote, il y a eu
une discussion sur la politique de
soutien aux organismes qui n’aurait

pas été respectée. Les conseillers
Leroux, Paquette et Léger désiraient
que le protocole soit respecté.
Madame Michelle Guay qui fait
partie du conseil d’administration
de cet organisme a soulevé le fait
qu’une des demandes était de remet-
tre la liste des membres, qui est pour
elle confidentielle. Le maire s’est
montré surpris de cette règle qu’il
prétendait ne pas connaître. Ce
point reviendra à l’étude subsé-
quemment. Auparavant nous n’au-
rions jamais été témoins de discus-
sions aussi vives à quelques secondes
d’un vote.

Gestion des ressources humaines
Monsieur Laurent Laberge, greffier
de la ville de Prévost, a été nommé
directeur général par intérim durant
l’absence de monsieur Réal Martin.
Monsieur Laberge cumulera les
deux postes et le trésorier M. Jean-
Yves Crispin pourra combler le
poste de greffier en l’absence de
M. Laberge.

Questions du public
Monsieur Gilles Raymond, rue
Guénette. Depuis plus de 15 ans, ce
citoyen questionne le Conseil sur le
fait que les rues de la Ville soient
lavées avec de l’eau traitée à l’usine
de filtration. Nous apprenons
qu’une prise d’eau non traitée est
fonctionnelle au puits Beaune, mais
que seul le personnel de la Ville peut
y avoir accès, mais non les sous-
traitants.

Monsieur Robert Lebeau, Clos
Fourtet. Ce résident demande que la
Ville intervienne pour que l’utilisa-
tion des freins moteurs sur les véhi-
cules lourds soit réglementée dans le
secteur du IGA, sur la route 117.

Madame Viviane Dagenais, forte
d’une pétition de 485 noms deman-
dant un transport en commun effi-
cace, revient à la charge pour que le

trajet entre Saint-Jérôme et Prévost
soit desservi avec un minibus. La
Ville serait éligible à une subvention
de 200 000 $ en ce qui a trait au
transport en commun et une pre-
mière tranche de 100 000 $ aurait
déjà été versée.

Monsieur Sylvain Bonin, cet
entrepreneur en excavation de
Prévost, s’est vu octroyer un bloc de
travail de 400 heures pour la Ville. À
ce jour, seulement 80 heures ont été
utilisées. Le maire a indiqué que des
bris d’équipement lui ont été signa-
lés, ce que nie catégoriquement
monsieur Bonin en rajoutant qu’il a
fait l’acquisition d’équipement neuf
et plus performant. Mais là où le bât
blesse, c’est qu’un autre entrepre-
neur qui effectue les mêmes travaux
facture 23 % de plus que lui.
Monsieur Bonin veut travailler
selon le contrat qui lui est accordé et
du même coup demande un
dédommagement pour cette distor-
sion dans les tarifs. Monsieur Richer
répond par un non pour la diffé-
rence des taux horaires; pour le bloc
d’heures, il étudiera la situation.

Pour le sujet de l’heure entourant
la démission des conseillers du parti
du maire Richer, au moins une
dizaine d’interventions au micro ont
suivi. Allant de la perte de confiance
envers le maire, les neuf départs de
cadres, les problèmes systémiques
aux ressources humaines, la loi d’ac-
cès à l’information invoquée de
façon récurrente, toutes ces raisons
et plusieurs autres ont été évoquées.

Pour clore le tout, monsieur Paul
Germain a demandé la démission de
monsieur Richer en tant que maire
de la ville de Prévost invoquant la
perte de confiance de ses conseillers
et des citoyens de Prévost comme en
témoigne la présence de nombreux
citoyens insatisfaits. La réponse de
ce dernier fut que monsieur
Germain était impoli et que cette
avenue était hors de question.

Avez-vous ressenti une secousse
sismique le soir du lundi 27 avril vers
19 h 30? 

Si oui, rassurez-vous, ce n’était
qu’une impression; cinq des six
conseillers qui siégeaient à la table du
conseil sous l’étendard de l’équipe
Richer ont quitté le parti du maire,
mais non leur siège de conseiller.

Selon Benoît Guérin, président du
Journal des citoyens, qui remplaçait
votre chroniqueur pour cette soirée,
nous avons plutôt eu droit à une
implosion; le tout fut accueilli de part
et d’autre avec un calme olympien
dans la plus pure tradition britan-
nique, mais n’allez pas croire que les
dommages sont mineurs. Plusieurs
citoyens se questionnent sur l’avenir
du Conseil. 

La ligne de parti que chaque
conseiller doit suivre est en réalité un
bâillon qui, à divers niveaux, restreint
leur liberté d’expression. En annon-
çant qu’ils travailleraient à l’avenir en
collégialité, le vote devra être majori-
taire. Une très belle preuve de démo-
cratie, si quatre conseillers sur six
appuient une motion, elle est accep-
tée, mais si nous nous retrouvons à
trois conseillers contre et trois pour,
seulement à ce moment le maire
devra trancher avec son vote.

À une question concernant les cou-
pures des sommes requises pour l’en-
tretien du Parc linéaire, le maire a
répondu que des sommes sont tou-
jours disponibles pour l’entretien de
ce parc dans chacune des MRC.

Un citoyen se pose la question pour-
quoi les camions qui nettoient nos

rues utilisent de l’eau traitée de
l’aqueduc. Quand aura-t-on une
borne sèche pour éviter ce gaspillage?

Le conseil a adopté plusieurs règle-
ments concernant le pavage de rues
où le fonds général acquittera entre
90 et 95% des dépenses alors que les
riverains contribueront à entre 5 et
10% des coûts. Saint-Hippolyte
paiera la moitié du resufacage de la
230e avenue.

Le budget de l’aréna régional sera
augmenté de 950000$ pour diverses
contingences et ajustement des taxes.
Prévost devra en assumer 135303$.

Plusieurs contrats ont été octroyés,
dont celui de l’entretien parcs et
espaces verts, des terrains de soccer, de
la vérification du barrage du lac Saint-
François, d’une étude du bassin du
ruisseau de la Montée du Lac Écho,
du drainage de la rue de la Station et
de l’étude géotechnique des berges de
la rivière du Nord où un glissement
de terrain s’est produit à l’été 2014.

1287, rue Charbonneau, Prévost (Québec) J0R 1T0

Plus de 30 annéesd'expérience en constructionet rénovation !

Construction générale • Gérance de projet
Rénovation résidentielle et commerciale

Construction de maisons de qualité supérieure

Michel Gagnon, président
Tél.: 450.224.5995 Cell.: 450.565.7505

www.constructonmenia.com
info@constructionmenia.com
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www.physiodesmonts.com

PRINCIPAUX PROBLÈMES TRAITÉS
Blessure sportive – Maux de dos et de cou  –  Tendinite
–  Capsulite – Bursite  –  Fracture  –  Entorse

SPÉCIALITÉS
Thérapie manuelle – Ostéopathie – Massothérapie
– Prélèvements sanguins – Analyse de la course à pied
– Acupuncture 

Jasmine Perreault
physiothérapeute 

Caroline Perreault
physiothérapeute

Anaïs Delvaux-Derome
physiothérapeute

Florine Lescut
ostéopathe

Judith Leduc
acupunctrice

Fannie Grenier
massothérapeute

Suzanne Gauvin
infirmière (prélèvements sanguins)

2894, boul. Curé-Labelle
bureau 101, Prévost JOR1TO 
Téléphone

450 224-2322

Pierre Paquette, a.‐g.
Guillaume Paquette, a.‐g.

1025, rue Principale, Prévost
Télec.: 450.224.2991 • Tél.: 450.224.2979

info@ppaquetteag.ca

NOUVELLE

ADRESSE

E

L’autonomie à son meilleur
Venez nous rendre visite, pour un rendez-vous: 450-224-4315

Sabet Awad
propriétaire

872, De la Station, Prévost, Qc J0R 1T0 Télec.: (450) 224-7515

Résidence
pour personnes retraitées

Séance d’ajournement du conseil municipal du lundi 27 avril
2015 à 19 h 30.

Séance ordinaire du conseil municipal du lundi 11 mai 2015 à
19 h 30. 



Le coût des services donnés par
Prévost est de 31,58% inférieur aux
services fournis par les municipalités
de même taille au Québec. Prévost
se classe au 2e rang dans le groupe
des municipalités de 10 000 à
24 999 habitants et 30e sur les 760
municipalités étudiées par les HEC
Montréal.

Piedmont pour sa part produit des
services 35,78 % plus chers que les
municipalités de même taille et se
classe 143e parmi les municipalités
de 2 000 à 4 999 habitants et 631e

sur l’ensemble des municipalités
étudiées.

Les données pour Sainte-Anne-
des-Lacs n’étaient toutefois pas
complètes pour la classe dans son
groupe, mais les chiffres disponibles
permettent de tirer certaines
conclusions.

Quelques tendances
Salaires – Par exemple, la rémuné-
ration globale de l’ensemble des
employés municipaux entre 2009 et
2013 (2009 à 2012 pour Prévost)
démontre que celle-ci a subi une
courbe totalement différente selon
la municipalité étudiée. La rémuné-
ration globale de Prévost a aug-
menté de 32,38 % en moyenne
annuellement alors que la masse
salariale de Sainte-Anne-des-Lacs
fondait de 35 % en moyenne par
année. Piedmont s’en tirait bien
avec une augmentation de 0,33 %
en moyenne annuellement de sa
rémunération globale.

L’augmentation de la masse sala-
riale ou rémunération globale des
municipalités est le facteur principal
de l’augmentation des dépenses
dans nos municipalités comme au
Québec en général.
Matières résiduelles – En ce qui
concerne la gestion des matières
résiduelles, Prévost semble s’en tirer
à meilleur coût que ses voisines, tant
en ce qui concerne le coût de la col-
lecte des déchets domestiques que
du coût de la collecte des matières
recyclables par habitant, le coût de
la collecte des déchets ayant même
connu une baisse de 9,25 % en
moyenne annuellement entre 2009
et 2012 alors que Sainte-Anne-des-
Lacs connaissait une baisse de
4,62 % et Piedmont augmentait de
1,8 %en moyenne annuellement
dans le même secteur.

Loisirs – Nos municipalités ont
augmenté leur offre de loisirs depuis
4 ans. Le coût par habitant consenti
pour les loisirs est similaire d’une
municipalité à l’autre, soit 153,18$
(Prévost), 128,65 $ (Piedmont) et
108,60 $ (Sainte-Anne-des-Lacs).
Toutefois Prévost et Sainte-Anne-
des-Lacs ont connu une forte aug-
mentation des coûts par habitant
soit 10,14% et 12,76% respective-
ment alors qu’à Piedmont l’aug-
mentation est proche du coût de la
vie (2,43%).
Voirie – En ce qui concerne les
coûts de la voirie par kilomètre de
route, Prévost dépense 8 710,06$
par kilomètre contre 8 349,04 $
pour Piedmont. À Sainte-Anne-des-

Lacs, curieusement, le coût par kilo-
mètre de route n’est que de
3100,95$.

Au chapitre des coûts, ceux-ci ont
bondi en moyenne de 7,9 % par
année à Prévost, baissé de 5,98% à
Sainte-Anne-des-Lacs alors qu’à
Piedmont ils ont augmenté de
2,8% en moyenne annuellement.
Sécurité publique – Quant aux
coûts pour la police et les services
d’incendie, Prévost s’en tire à meil-
leur coût que ses voisines. Par exem-
ple Prévost assume 135,94 $ par
habitant pour la police (baisse de
3,16% en moyenne annuellement),
alors qu’à Sainte-Anne-des-Lacs le
coût par habitant passe à 213,80 $
(baisse de 6,85 % en moyenne
annuellement), Piedmont se clas-
sant entre les deux autres villes avec
un coût de 189,98$ par habitant,

mais avec une baisse de 10,85 $ en
moyenne annuellement.

Le tableau suivant nous permet
une petite comparaison entre nos
trois municipalités qui n’a pas valeur
d’évangile, mais qui peut permettre
aux citoyens de s’interroger, de
questionner leurs élus sur le coût des
services dispensés par leur munici-
palité et de connaître les tendances à
la hausse et à la baisse des différentes
dépenses municipales. Bien sûr le
palmarès n’est pas le reflet de la qua-
lité de nos municipalités comme
lieu de vie ou de travail.

En consultant le palmarès, on se
rend compte que l’augmentation
des coûts des services dispensés par
les municipalités au Québec est de
4,2 % en moyenne annuellement,
soit plus du double de l’inflation
moyenne qui est de 1,8% et même
supérieure à l’augmentation des

dépenses par habitant du gouverne-
ment du Québec qui s’établissait à
2,9% pour la même période. Chez
nous, à Piedmont les dépenses par
habitant n’augmentent que d’un fai-
ble 0,06% annuellement, à Prévost
l’augmentation est de 1,32 % alors

qu’à Sainte-Anne-des-Lacs l’aug-
mentation se situe à 2,2 %. On peut
donc se questionner sur la crois-
sance importante des dépenses des
municipalités, quoique celles-ci
sont toujours sous la moyenne
du Québec.
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Dre Isabelle Cazeaux,
Chiropraticienne D.C.

Sur rendez-vous :

450-224-4402
Nouvelle adresse :

2894, boul. Curé Labelle,
bureau 104, Prévost

Il existe de nombreuses raisons pour consulter
en chiropratique :
Mal de dos, mal de cou, torticolis, migraine ou mal de tête,
douleurs dans les bras, engourdissements, otite à répétition,
sciatique : sont des exemples...
Consultez pour un examen approfondi, un diagnostic
et des conseils sur les traitements.

• Technique douce et de précision •

Développé par le
Dr Robert St-John dans

les années 1960, le massage
métamorphique est une technique

de massage léger et subtil de points réflexes de la
colonne vertébrale sur les pieds, les mains et la tête.

POUR RENDEZ-VOUS: (450) 712-8218
www.SoinsReikiLaurentides.com

Dons
volontaires

PIERRE DOSTIE
MAÎTRE REIKI

SOIN ÉNERGÉTIQUE REIKI

MASSAGE MÉTAMORPHIQUE

Adoption                    Ecxéma
Angoisse      Hyperactivité
Anxiété                        Insécurité
Burn out       Insomnie
Colère    Isolement
Dépression Naissance difficile
Déficit de l'attention   Peurs
Deuil                            Phobies

NOUVELLE ADRESSE
908, Chemin du Lac Écho
à Prévost
Tél: 438 881-6497

COIFFURE 
Plein Soleil

Suzanne Thériault

Palmarès des municipalités

Prévost dans les premiers de classe,
mais Piedmont est loin derrière

Option MarieJo Comptabilité

Membre des réseaux d’affaires :
- AEDQ - FeLaurentides - RGAP
- Conseillère du RCS (SAGE 50)

Plus de 30 ans d’expérience - Prop.: Marie-Josée Chicoine

450 822-7138
chicmj@gmail.com

Tenue de Livres
Complète ou partielle

et
Aide - Conseils - Supervision

L’Option / Qualité / Tranquillité d’esprit
pour petites entreprises

et travailleurs autonomes

Benoît Guérin

Le palmarès des municipalités dévoilé récemment par le HEC
Montréal devrait mettre un peu de baume sur le cœur du
maire Richer dans le tumulte actuel sur son «leadership».

Indicateur/Ville               Prévost            Piedmont        Sainte-Anne-des-Lacs

Population                           12123                2634                           3502

Dépenses totales            1 097,74$         2 018,93 $                    1284,86$
par habitant

Administration générale   156,31 $           328,21$                      213,80$
par habitant

Coût voirie par km          8 710,06 $        8 349,04 $                    3 100,95 $

Collecte des déchats           70,79$           139,75 $                        97,01 $
par habitant

Collecte matières                20,07$             87,99 $                        57,07 $
recyclables par habitant

Service de loisir                153,18$           128,65 $                      108,06 $
par habitant



Après la Caisse Desjardins
qui nous a quittés pour le
sud en ne nous laissant

même pas un guichet automatique,
après Materio qui fermait récem-
ment sa succursale de matériaux de
la route 117, après la perte par effon-
drement de la maison historique
« Strathcona Cottage », et que dire
des trois immeubles patrimoniaux
qui sont à vendre côte à côte sur la
rue Principale, dont un immeuble
en reprise de finance, est-ce sympto-
matique du déclin du village ? Verra-
t-on d’autres joyaux de notre patri-
moine disparaître ?

On apprenait aussi, il y a quelques
semaines, que l’épicerie Bonichoix
(voisine du Minigolf ), probable-
ment ouverte dans les années 1930,
fermerait définitivement à la fin du
mois, celle-ci n’étant pas assez renta-
ble, paraît-il. Plusieurs résidents de
Shawbridge, dont plusieurs citoyens
à faibles revenus, ne possédant pas de
véhicule ne pourront plus effectuer
leurs « courses » à l’épicerie ou à la
quincaillerie, à distance de marche
de chez eux au cœur du village. Et les
citoyens du nord de Prévost seront

tentés de faire leurs courses à Saint-
Sauveur qui nous offre une variété
de commerces de toutes sortes à une
distance raisonnable pour ceux qui
peuvent s’y déplacer. 

Plusieurs citoyens, qui ne seront
plus desservis par l’épicerie
Bonichoix, devront se tourner vers
des solutions alternatives comme le
projet « Bonne Boîte, Bonne
Bouffe » de la Maison d’entraide de
Prévost, qui est une source alterna-
tive d’approvisionnement en fruits
et légumes à coût abordable. Ce
n’est toutefois là qu’une solution
partielle à l’absence d’épicerie acces-
sible. La qualité de cette épicerie
surtout pour sa boucherie, ses fruits
et légumes et la variété de produits,
malgré une surface restreinte, va
cruellement nous manquer.

À Val-David, alors qu’on songeait
là aussi à fermer et déplacer son épi-
cerie du cœur du village, l’épicier
Dufresne a plutôt « re-vampé » son
commerce qui prospère toujours au
cœur du village. L’artiste René
Derouin a créé une surprenante
murale qui ceinture maintenant
l’épicerie. Sans ce coup d’éclat, le

Métro Dufresne aurait probable-
ment quitté le village. Monsieur
Dufresne indiquait que « comme
moteur économique… si je quitte la
rue Principale… le village se meurt.
Sauf que moi, j’aime mon village.
Pas question que je contribue à sa
mort », affirme-t-il. Le magnifique
documentaire La Grande Invasion
fait état de la mort annoncée de plu-
sieurs nos villages et de l’exemple de
Val-David.

Nos élus municipaux et leurs vis-à-
vis de l’opposition ont-ils une vision
du développement de notre commu-
nauté autre qu’un développement au
gré des projets des divers promoteurs?
L’urbanisme à Prévost n’est pas au ser-
vice d’une vision claire du développe-
ment organisé de notre communauté.
Celle-ci se développe comme un échi-
quier au gré des ventes de terres à des
promoteurs, ce qui nous donne un
développement par petits domaines
sans lien les uns avec les autres. Qui
donc nous proposera une vision claire
de notre développement respectueuse
de notre histoire et de ce que nous
sommes?

Benoît Guérin, Prévost

Et tout ce temps, la surface limitée
des lieux permettait une fréquenta-
tion amicale du personnel, des allées
et des comptoirs, lequel arrivait aisé-
ment à bien connaître les clients
coutumiers. Car c’était à une vie de
village que l’établissement partici-
pait chaleureusement. Chacun y
rencontrait une voisine, le profes-
seur d’un de ses enfants, les dames
de la poste, les commerçants d’en
face... Accueillie aux caisses et au
comptoir des viandes par les doyens,
frère et sœur, Claude et Johanne
Thibault, la population immédiate
et des environs y trouvait fruits et
légumes de grande qualité, viandes
préparées avec soin et servies avec
humour, en plus de ce que tout
autre établissement est en mesure de

fournir en produits essentiels de
tous genres.

Et que dire des jeunes employés et
des caissières qui y trouvaient un
emploi près de chez leurs parents,
tout le temps de leurs études, sinon
que leur bonne humeur contagieuse
rajeunissait l’établissement pourtant
âgé de plus de cent ans, qui aura
connu les livraisons en charrettes, en
hiver, et en bicyclette, l’été, jusqu’à
l’avènement de l’auto. Les amou-
reux de la gare se souviendront que
Madeleine Filiatrault a fourni gra-
tuitement le café pour ses premiers
visiteurs avant même que le célèbre
bâtiment soit rénové... en cela
pareille à Jean Paquette, dont le
casse-croûte continue à fournir
pains, saucisses et condiments pour
la Fête nationale. Une tradition de

générosité partagée par la famille
Piché, dont le père, Richard, offrait
des pommes à tous les enfants, et
qui prévoit que la plupart des
employés actuels pourront être
réengagés dans l’un ou l’autre des
deux IGA dont elle est propriétaire.

Mais cet artisanat généreux,
comme la plupart des services de
proximité logés dans des édifices
vieillissants, les grandes surfaces le
rend désuet depuis déjà longtemps,
obligeant les consommateurs désor-
mais anonymes à se déplacer de plus
en loin de chez eux pour des services
nécessairement de moins en moins
attentionnés parce qu’offerts dans
des édifices trop grands. La quin-
caillerie Monette, un temps reprise
par le groupe Matério, aura vécu le
même déclin. Le centre de location
des vidéos, qui a déjà fermé ailleurs
ses portes, avait choisi de se déplacer
au nouveau centre commercial du
quartier Lesage pour y rejoindre la
pharmacie et les guichets de la
Caisse populaire, jadis situés dans le
secteur Shawbridge.

L’histoire de Prévost et de ses trois
anciens villages est celle d’un déve-
loppement résidentiel et commer-
cial constant, et les autorités auront
beau vanter le caractère champêtre
de la ville, ce n’est qu’aux nouveaux
arrivants qu’elle s’adresse. Personne
ne veut revenir au temps des char-
rettes, mais la fermeture du
Bonichoix nous fera pourtant vivre

un deuil, car c’est bien ce que les
commentaires entendus soulignent :
chacun y vivait une relation fami-
liale. Et il y a fort à parier que pour
ceux qui le fréquentait l’éloigne-
ment des autres épiceries, y compris
celles de la famille Piché, dispersera
la clientèle jadis habituée à se ren-
contrer dans « son » épicerie.
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R.B.Q. 2423-7190-25

EXCAVATION
RÉSIDENTIEL - COMMERCIAL

GÉNIE CIVIL
Analyse de sol – Installation septique

Excavation de fondation – Aménagement de terrain

Construction de chemins – Démolition – Déboisement

En affaires depuis 1962Conseils d’experts = Tranquillité d’esprit

groupestonge.com450 224-0555

Fermeture du Marché Bonichoix

Deuil au village

Les doyens, frère et sœur, Claude et Johanne Thibault

Je suis inquiet, mon village se meurt

Consultez
Atelier Jos Bergot
www.lespagesenligne.com

2493, boul. Curé-Labelle, Prévost
Tél. 450 436 7903 

Télec. 450 436 1679

josbergot@cgocable.caGirouettes exclusives
Ferronnerie d’art

Sculptures
Salle de montre

lavergne@live.ca    •    www.iplavergne.com

Fax : 450 224-8881   •   Tél .: 450 512-6111

Dépannage - Installation - Déverminage
À domicile • service personnalisé

Pompiers de Prévost honorés

Médailles pour
services distingués

Gleason Théberge

La plupart en auront appris la nouvelle déjà : le Marché
Bonichoix du quartier Shawbridge cessera ses activités le
31 mai prochain. Du marché (Raoul) Filiatrault au marché
(Jacques) Dagenais, géré ensuite par Madeleine Filiatrault,
et son frère Yvon, l’actuel marché de proximité avait
d’abord adopté la bannière Axep quand la famille Piché en
a fait l’acquisition, en 2002.
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Monsieur Ghislain Patry ainsi que
le lieutenant Yan Charbonneau ont
chacun reçu une médaille pour leurs
20 ans de services au sein du service
des pompiers de Prévost. La Ville de
Prévost et le conseil municipal ont
organisé une cérémonie protocolaire

afin de
leur ren-
dre hom-
mage en
leur remettant leurs médailles au
nom de son Excellence, le très hono-

rable David Johnston, gouverneur
général du Canada.

Présents à la cérémonie : Gaétan Bordeleau (conseiller), Danielle Léger (conseillère),
Yan Charbonneau, Ghislain Patry, Germain Richer (maire) Joël Badertscher,
(conseiller) et Gilbert Brunet (cinseiller).



Le RTM serait chargé de la gestion
des trains de banlieue et des autobus
des différents organismes qui circu-
lent dans la région métropolitaine de
Montréal, soit, outre Montréal, Laval
et Longueuil, les banlieues des cou-
ronnes nord/sud et est/ouest de
Montréal. Ce territoire s’étend dans
l’axe Nord/Sud de Saint-Jérôme à
Saint-Jean-Baptiste et dans l’axe
est/ouest, de Hudson à Contrecœur.
La région métropolitaine de trans-
ports regroupe 83 municipalités.

Quant à L’ART, elle aurait la res-
ponsabilité de planifier, financer et
développer les services de transport.
Son conseil d’administration serait
composé de 13 membres, dont sept
experts désignés par Québec et six
autres choisis par la CMM
(Communauté métropolitaine de
Montréal). Quatre-vingt-deux muni-
cipalités sont membres de la CMM.

Quelle municipalité est incluse
dans la couronne nord de la région
métropolitaine de Montréal ? Saint-
Jérôme.

Quelle municipalité est exclue ou
n’est pas membre de la Commu-
nauté métropolitaine de Montréal ?
Saint-Jérôme.

Il est important de ne pas confon-
dre région métropolitaine de
Montréal et Communauté métropo-
litaine de Montréal. Le première
étant une entité géographique alors
que la deuxième est une entité poli-
tique et administrative. Leur périmè-
tre bien que fort semblable est diffé-
rent. Quelques municipalités sont
incluses lorsqu’on parle de la région,
mais non incluse ou non membre
lorsqu’on parle de la communauté.
C’est le cas de Saint-Jérôme.

Conclusion, le maire de Saint-
Jérôme ne pourra jamais siéger au
conseil de la future ART si la loi est
adoptée, puisque la Ville, bien que
sur le territoire de la région métropo-
litaine de Montréal, n’est pas membre
de la Communauté métropolitaine
de Montréal.

Qui ne siège pas sur les plateaux déci-
sionnels ne peut pas faire avancer beau-
coup ses projets. Et le maire de Saint-

Jérôme est un membre du conseil de
notre MRC assez important.

Il a été écrit que l’ancêtre de l’AMT,
les CMTC (Conseils municipaux des
transports en commun) avait été
remplacé en 1995/1996, parce que
les maires des municipalités n’arri-
vaient pas à s’entendre. Voilà qu’on
semble retourner au mode de gouver-
nance par les élus des municipalités.
Devons-nous nous inquéter de cette
nouvelle réalité administrative,
compte-tenu de la piètre perfor-
mance de l’actuel transport collectif
(le TAC MRC RDN)?

Il ne faut pas se décourager 
Notre pétition réclamant des amélio-
rations de notre transport collectif a
été remise à madame Nicole Houle,
directrice générale du CITL (Conseil
intermunicipal de transport
Laurentides).

Le maire de Prévost monsieur
Germain Richer, également président
du TAC MRC RDN va peut-être
finir par influencer les membres du
conseil de la MRC d’entreprendre des
démarches d’entente avec les réseaux
de transports qui sont nos voisins, le
TACL et le CITL. Les directrices
générales de ces deux organismes ont
notre pétition en mains, elles sont au
courant que 485 signataires revendi-
quent un transport collectif.

Peut-être les élus comprendront-ils
un jour que la clientèle aisée qui fré-
quentera les édifices sportifs et cultu-
rels qu’ils font construire à grands
dépassements de coût (135000$
pour l’aréna, par exemple, il utilisera

un jour l’autobus parce que le baby-
boomer argenté d’aujourd’hui qui
paie ces édifices fabuleux avec ses
taxes ne sera plus capable d’utiliser sa
voiture et devra s’y rendre en trans-
port collectif.

L’EXPERT
DÉMÉNAGEUR
de votre région.

PRÊT POUR
UN NOUVEAU

DÉPART ?
• Service complet de

déménagement

• Entreposage sécuritaire
avec alarme reliée à une
centrale

• Service d’emballage

• Ventre d’articles de
déménagement

• Assurances complètes

Prévost 450-224-1970     Ext. 1 866 388-9970
LOCAL • LONGUE DISTANCE • OUTREMER

morinheightsexpress@bellnet.ca         morinheightsexpress.com

DéménagementMorin Express
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2884, boul. du Curé-Labelle, Prévost

thérapeutique • shiatsu • orthothérapie
Massothérapie

Kim Raymond
450-530-6556

Kathleen Maurice
514-249-4971 Membres

Sur rendez-vous

Pour prendre
rendez-vous
à domicile

450-821-1649

Pour prendre
rendez-vous

à la pharmacie

450-224-0505

Pour des soins professionnels
dispensés en toute sécurité,

rencontrant les exigences des
nouvelles normes de pratique.

Nouveau service disponible:
- à la Pharmacie Jean-Coutu de Prévost
- à votre domicile

Armoires de cuisine
Vanités
Bloc de boucher

Tél.: 450-712-9830  •  Fax. : 450-335-0687

Facebook.com/votrecuisine.net

SALLE DE MONTRESALLE DE MONTRE Détaillant
de produits

Jocelyne Z’Graggen et François Tessier
professeurs diplômés et expérimentés

ÉCOLE DE CHANT

Le Cœur à Chanter
Saint-Hippolyte / Montréal

CO
UR

S 
DE

 C
HA

NT

450.563.3574
www.coeurachanter.com

INSCRIPTIONS SANS FRAIS ET EN TOUT TEMPS

CONCERT DE L‘ÉCOLE

27 juin, 19h   Sainte-Adèle

ATELIERS DE CHANT

15 et 16 août   À la conquête de
                     sa voix

29 et 30 août  La voix et la voie
                     du cœur

Résultat encourageant, le nom-
bre de décès chez les 15 à 24 ans a
sensiblement baissé au Québec
passant de 79 morts en 2013 à 66
en 2014. Ce même groupe d’âge
est celui pour lequel la diminution
est la plus importante par rapport
à 2013 pour le nombre total de
victimes (décès, blessés graves et
légers).

Toutefois le bilan dans notre
région, les Laurentides, est moins
reluisant alors que le nombre de
décès dans des accidents de la
route a augmenté de 17,2% entre

2013 et 2014. Les statistiques ne
nous informent toutefois pas sur
le « pourquoi » de cette augmenta-
tion en région.

Le nombre de blessés graves et
de blessés légers a connu une
baisse significative dans les

Laurentides comme dans le reste
du Québec.

Collectivement nous avons amé-
lioré notre bilan routier, alors que
le nombre de décès sur les routes a
chuté de 81% depuis 1978, alors
que le nombre de permis de
conduire et le nombre de véhi-
cules routiers en circulation ont
augmenté respectivement de
69,3 % et de 111,4 %. Il y a lieu
de se réjouir, mais aussi de conti-
nuer nos efforts dans ce domaine
qui est collectivement de notre
responsabilité.

Benoît Guérin

La Société d’assurance automobile du Québec dévoilait
récemment son bilan routier au Québec pour 2014. Au
total cette année il y a eu 336 décès sur nos routes, soit
26,1% (ou 55 décès) de moins qu’en 2013 où l’on a
connu 391 décès. Fait à souligner depuis 1973, on a
jamais connu une si bonne année (si l’on peut dire)
alors qu’en 1973 on signalait 2209 décès sur les routes
du Québec.

• Physiothérapeutes et ostéopathe
• Médecine générale
• Médecine de dépistage 
(ltss, mts, pap test, contraception)

• Psychologue 
• Massothérapeute
• Nutritionniste-diététiste
• Infirmière en soins des pieds

• Prélèvements sanguins 
• Acupuncture
• Laboratoire d'orthèses
et prothèses

2943, BOUL. DU CURÉ-LABELLE À PRÉVOST  450-224-2189CLINIQUE MULTI-SOINS DE PREVOST

Nouvelle physiothérapeute
se joint à l'équipe:
Émilie Delorme, pht

Victimes de la route 2014
Région/Province           Décès           Blessés           Blessés            Total

                                                          graves             légers

Laurentides                      34               126              2587                2747

Québec (province)          336             1573            34242              36151

Chronique d’une militante du transport collectif

Faut pas lâcher… 
Viviane Dagenais

Le ministre des Transports, Robert Poeti, a l’intention d’im-
planter une nouvelle structure de gouvernance du transport
collectif. L’AMT (Agence métropolitaine des transports)
serait remplacée par l’ART (Agence régionale de transport)
et le RTM (Réseau de transport métropolitain.)

Société d’assurance automobile du Québec

Bilan routier 2014



Dr Simon Lachance m.v. Dre Sophie Gattuso m.v.

Dr Michael Palmer m.v. Dre Valérie Desjardins m.v.

Pour un service  profe s s ionnel  dans
une ambiance  chaleureuse

2906, boul. du Curé-Labelle à Prévost

Tél. : 450-224-4460

Plus de 300 personnes ont pris
part à cet événement qui se déroulait
à l’hôtel Mont-Gabriel. De 9 h à
16 h, les participants ont pu visiter
une vingtaine de kiosques (compre-
nant entre autres ceux du CSSS des
Pays-d’en-Haut, de la coop SORE et
L’Antr’aidant, de la FADOQ
Laurentides, de l’organisme Appui
Laurentides, du centre de formation
des transitions de vie, de la Société
d’histoire et de généalogie des Pays-
d’en-Haut et de l’UTA Laurentides)
en plus d’assister à un spectacle
humoristique de France Castel et
Monique Richard et prendre part à

un dîner. Dans l’après-midi, ils ont
pu s’inscrire à différents ateliers
(danse en ligne, initiation à la généa-
logie, informations légales, crédits
d’impôt accessibles et baseball
poche).

Selon Manon des Lauriers, direc-
trice par intérim du Service des loi-
sirs de Sainte-Anne-des-Lacs, il y
aura très certainement une autre édi-
tion de cet événement l’an prochain
puisque selon le plan d’action des
politiques Municipalités amies des
aînés (MADA), les villes doivent
offrir des activités de ce genre pour
rejoindre les aînés.

Journées Place aux aînés

Plus de 300 personnes
au Mont-Gabriel
Valérie Lépine

Les 4 et 5 mai derniers, les Services des loisirs des dix
municipalités de la MRC des Pays-d’en-Haut avaient orga-
nisé deux journées d’activités qui s’adressaient aux aînés
de la région. 

Défi Gladiateur
Le 6 juin prochain, dès 10 h, le Club
Optimiste et le Club social des pom-
piers organisent une course à obsta-
cles « extrême » pour les jeunes de 2
ans et plus. Le départ aura lieu dans le
stationnement de la bibliothèque
(située au 723, chemin Sainte-Anne-
des-Lacs) pour une course compre-
nant des défis plus enlevants les uns
que les autres et ce, dans les sentiers, la
boue et les obstacles de notre tout
nouveau sentier d'hébertisme. Un
départ spécial parent-enfant aura lieu
après le diner. Hot-dogs et rafraîchis-
sements sur place. Pour plus d’infor-
mations, il faut contacter Julie
Dussault au 450-224-0294 ou au
juliejulie@hotmail.ca. 

Défi Gatte-ciel 
Pour la quatrième année consécutive,
les pompiers de Sainte-Anne-des-Lacs
ont constitué une équipe afin de rele-
ver le Défi Gratte-Ciel Scott, une acti-

vité permettant d’amasser des fonds
pour l’organisme Dystrophie
Musculaire Canada. À cette occasion,
les pompiers graviront les 48 étages de
la tour Victoria (tour de la Bourse), en
habit de combat, avec l’appareil respi-
ratoire, soit un total de 1125 marches,
vendredi le 5 juin. Trois d’entre eux
relèveront le Défi Extrême, soit
autant d’ascension que possible entre
6 h et 12 h.

Vous pouvez les encourager en fai-
sant un don à l’équipe ou directement
à un de nos participants ou passer par
le site muscle.akaraisin. com/2015defi-
gratteciel/SSISADLANDFRIENDS.

Un lave-o-thon aura également lieu
le samedi 23 mai, dans le stationne-
ment du marché Monchoix de
Sainte-Anne-des-Lacs (6, chemin des
Lilas - entrée par le chemin Sainte-
Anne-des-Lacs) au profit de la même
organisation. 

Club Optimiste et pompiers 

Deux défis pour les
petits et grands
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AVANTAGES DES PIEUX VISSÉS –
Comparativement à des fondations conven-
tionnelles en béton coulé, les fondations
avec pieux vissés de Pieux Xtrême vous
offrent une gamme d’avantages
• Garantie contre les mouvements dus au gel
• Aucune excavation nécessaire, aucun

dommage au terrain
• Adaptable à tout type de projets, même

dans les endrots restreints

• Équipement hydraulique spécialisé et
techniciens formés

• Rapide : dès le pieux en place, la
construction peut débuter

• La pose de pieux peut se faire sous des
constructions existantes

• Respect de l’environnement
• Estimation gratuite

Noel Paiement     –     450-569-3565     –     1382, rue des Morilles, Prévost     –     rivenord@pieuxxtreme.com 
W W W . P I E U X X T R E M E . C O M

PIEUX VISSÉS EN ACIER GALVANISÉ – La solution à vos besoins

Approuvé par le Centre canadien
de matériaux de construction et
conforme au Code national du
bâtiment        CCMV 13353-R

RBQ: 8332-7718-01

Rive Nord

Depuis 2007
L’ABVLACS est un organisme à
but non lucratif qui rassemble les
citoyens et la municipalité autour
d’une même table. Elle peut comp-
ter, et ce depuis le tout début, sur
une équipe de près de 40 bénévoles.
Sa mission première est de sensibili-
ser les citoyens sur l’importance de
préserver et d’améliorer la qualité
de l’eau dans un cadre de dévelop-
pement durable et aussi d’adhérer à
des pratiques respectueuses de l’en-
vironnement.

Conférence
Poursuivant sa tradition depuis
2008, l’Agene offrira encore cette
année une conférence. Elle sera
donnée par Roxane Tremblay de la
firme Cima+. Mme Tremblay
détient une maîtrise en science bio-
logique de l’Université Laval et un
doctorat en biogéosciences. Elle
nous entretiendra de son expérience
de restauration au lac Nairn, dans
Charlevoix.

Résumé des activités 2014
Tout en maintenant ses activités
essentielles liées à la poursuite de sa
mission, l’année 2014 a été pour
l’Agence une période de consolida-
tion. En 2014, elle a presqu’atteint
son objectif de 100 membres (93).
Nous avons également été présents
dans les médias locaux en publiant
des articles portants sur la question
de l’eau et sur l’environnement.
Lors de la tenue de son AGA 2014,
l’ABVLACS a adopté ses nouveaux
statuts et règlements en plus de pré-
senter les résultats des tests réalisés
en 2013 dans le cadre du Réseau de
Surveillance Volontaire des Lacs
(RSVL). La cinquantaine de per-
sonnes présentes ont pu assister à
une conférence où il a été question
des différentes techniques utilisées
pour la restauration des lacs. Lors
de l’été 2014, des prises d’échan-
tillons d’eau ont été effectuées sur
11 des 20 lacs inscrits au RSVL du
gouvernement du Québec. À la mi-
juin s’est tenu le 3e Forum national
sur les lacs auquel l’Agence a parti-

cipé. Le 5 juillet 2014, elle a aussi
tenu un kiosque et rencontré les
citoyens lors de la Journée de la
famille verte organisée par la muni-
cipalité en plus de mettre sur pied la
Journée bleue qui a eu lieu le 9 août
2014. Ce dernier événement, à
caractère festif et didactique, a été
organisé par l’ABVLACS, avec
l’aide de ses partenaires. Près de 100
personnes y ont participé. Lors de
la soirée des bénévoles organisée par
la municipalité le 5 septembre
2014, l’Agence a profité de l’occa-
sion pour décerner le prix du béné-
vole de l’année ABVLACS-2014 à
Ghislaine Van Berkom. L’année
2014 s’est terminée avec la tenue du
Déjeuner-Causerie des chefs de lacs
le 5 novembre.

Programme 2015
L’ABVLACS compte poursuivre en
2015 la consolidation amorcée en
2014 ainsi qu’à raffermir son mem-

brariat et ses partenariats afin
d’assurer la pérennité de l’orga-
nisme. Elle continuera d’être pré-
sente dans les médias locaux en
publiant des articles d’information
et de sensibilisation. En plus de
continuer à être présente au sein
d’organismes environnementaux
régionaux (Abrinord et CRE
Laurentides), elle élargira ses parte-
nariats locaux avec Éco-Corridors
Laurentiens et Héritage Plein Air
du Nord. L’équipe des chefs de lacs
sera à pied d’œuvre encore cet été
sous la supervision de Serge
Grégoire. Nous comptons égale-
ment promouvoir l’importance des
bassins versants dans la gestion du
territoire annelacois en mettant en
valeur la beauté des paysages et la
richesse de l’environnement de la
municipalité. Pour ce faire,
l’ABVLACS rééditera les photos
aériennes obliques plastifiées des
bassins versants. Nous serons égale-
ment présents le 4 juillet 2015 pour
la Journée de la famille organisée
par la municipalité au cours de
laquelle l’Agence organisera deux
conférences. Et pour clore la saison,
elle organisera le 7 novembre pro-
chain, un déjeuner-causerie réunis-
sant les chefs de lacs et ses adminis-
trateurs.

L’ABVLACS lance sa
8e saison d’activités
Jean Massé – L’Agence des Bassins Versants de Sainte-
Anne-des-Lacs (ABVLACS) tiendra sa 8e assemblée géné-
rale annuelle et convoque les citoyens à y assister. À cette
occasion, l’ABVLACS offrira une conférence sur un cas
concret de restauration d’un lac et y présentera les résul-
tats des tests 2014.

Ordre du jour
1. 8 h 30 – Accueil et inscription
2. 9 h – Ouverture de l’assem-

blée 
3. 9 h 02 – Élection d’un prési-

dent et d’un secrétaire d’as-
semblée

4. 9 h 05 – Lecture et adoption
de l’ordre du jour

5. 9 h 10 – Lecture et adoption
du PV de l’AGA du 10 mai
2014

6. 9 h 15 – Rapport des activités
de l’année 2014

7. 9 h 30 – Priorités 2015
8. 9 h 45 – Conférence de

Roxane Tremblay, biologiste :

Restauration de lacs - Le cas du
lac Nairne (Charlevoix)

9. 11 h 05 – Rapport financier
2014 et buget 2015

10. 11 h 15 – Élections des admi-
nistrateurs (6 sur 11) : 
• 2 du bassin Marois
• 1 du bassin Ouimet
• 1 du bassin Parent et Olier
• 1 du bassin Sainte-Anne
• 1 hors bassin 

11. 11 h 25 – Résultats des tests
du RSVL 2014

12. 11 h 45 – Période de ques-
tions

13. 12 h – Levée de l’assemblée

AVIS DE CONVOCATION

8e assemblée générale annuelle
samedi 23 mai 2015, à 8 h 30

au centre communautaire (église) situé au
1, chemin Fournel, à Sainte-Anne-des-Lacs

La qualité de l’eau, ça concerne tout le monde!



Ce mois-ci nous avons exploré la
bande dessinée et le roman graphique
pour adultes. C’est un genre littéraire
qui se situe entre le roman et la bande
dessinée, qu’il faut lire comme on
regarde un film, où les images don-
nent toute leur force aux mots.

Je croyais avoir laissé derrière moi
ce plaisir d’enfants même si j’avoue
que chaque fois que j’ai offert une
BD à un enfant ou à un adolescent, je
lisais avec plaisir « leur» cadeau. Je
garde un souvenir très fort de la série
Le photographe (3 tomes) de Lefebvre,
Guibert et Lemercier (éd. Dupuis)
qui raconte l’expérience en temps de
guerre de Médecins Sans Frontière et
nous fait découvrir la culture de
l’Afghanistan avec un mélange des
photos de Lefebvre et les dessins de
Guibert.

Dans la dernière décennie, la BD
pour adultes est devenue un univers
foisonnant. Le nombre d’auteurs
aussi bien au Québec qu’ailleurs s’est
multiplié et on en trouve de tous les

genres : western, science-fiction, po-
lar, roman psychologique, aventure,
humour et j’en passe.

Au Québec
On peut dire que la BD québécoise a
pris son envol. Plusieurs festivals exis-
tent dont celui de Prévost, qui tien-
dra sa 3e édition les 29 et 30 août
prochains. On nous promet la pré-
sence d’une vingtaine d’auteurs.

Plusieurs de nos bédéistes sont tra-
duits et publiés dans un grand nom-
bre de pays, dont Guy Delisle et ses
chroniques de voyage décalées
publiées chez Delcourt : Chroniques
de Jérusalem (2011), Pyongyang
(2003), Chroniques birmanes (2007).
Sa série, la plus récente, Le guide du
mauvais père, qui fait dans l’humour
politiquement incorrect, a beaucoup
plu à Claudine et à ses hommes.

Depuis 15 ans, Michel Rabagliati
raconte ses souvenirs d’enfance en
mettant en scène Paul, son alter ego,
avec un mélange d’humour et de

nostalgie, nous
ramenant dans les
rues de Montréal,
les Laurentides et
dans Saint-Nicolas. On a aimé Paul à
la campagne, Paul dans le métro, Paul
à la pêche et Paul à Québec dont la
version cinématographique sortira en
septembre.

Le Magasin général, série en 9
tomes, réalisée par Loisel et Tripp,
raconte l’histoire du village Notre-
Dame des Lacs et de ses habitants à la
fin des années 20. «C’est une fable
rurale et truculente dont on sort le
cœur léger et confiant en l’huma-
nité», nous a dit Francine.

Et non des moindres
Les grands auteurs du 9e art, comme
on qualifie parfois la bande dessinée,
sont nombreux. Voici en vrac d’au-
tres coups cœurs des membres de
notre groupe.

Persépolis de Marjane Satrapi est
une biographie et la première bande
dessinée iranienne. L’auteure y
raconte son enfance à Téhéran pen-
dant la révolution iranienne et son
adaptation à la vie en Europe. C’est
un récit drôle et triste qui a été trans-
posé en un film d’animation.

On vous recom-
mande chaudement la
série Blast (4 tomes,
éd. Dargaud), roman
graphique sombre,
mais très humain de
Manu Larcenet. Le
premier volume Grasse
carcasse a obtenu le
Prix des libraires des
bandes dessinées 2010

et le tome 2, le Grand prix RTL.
Si on a envie d’humour, la série Les

psys (éd. Dupuis) de Raoul Cauvin
pour le scénario et Bédu pour le des-
sin; Philippe Geluck en est à 13
volumes de son personnage fétiche,
Le Chat. C’est possible de télécharger
l’application du Chat et visionner
une blague à tous les jours.

En vrac, mes amis vous recom-
mandent également Le combat ordi-
naire de Manu Larcenet, et l’auteur
Marc-Antoine Mathieu. En anglais :
Berlin, city of stones; Berlin, city of
smoke de Jason Lutes. The System par
Peter Kuper ou l’auteur canadien
Seth.

Vous aurez compris que je ne vais
plus bouder mon plaisir. Le roman
graphique est une manière très
ludique d’aborder la lecture. Il y a tel-
lement de titres que vous voudrez
fureter à la bibliothèque pour décou-
vrir l’auteur ou le genre qui vous
allume. Le site Internet www.bede-
theque.com est également un bon
outil de référence.

de
lecture de la bibliothèqueClub

de Sainte-Anne-des-Lacs

Sainte-Anne-des-Lacs, la nature à l'état pur! 

Monique 
Monette Laroche

MOT DE LA MAIRESSE

450 224-2675 www.sadl.qc.ca
ADMINISTRATION
Nous vous rappelons que le deuxième versement de taxes est prévu le
3 juin prochain. Vous pouvez payer votre versement de 4 façons : argent
comptant, chèque, carte de débit ou par voie électronique. Pour effectuer
votre paiement par voie électronique, vous devez inscrire votre numéro
de référence ou dossier; soit les 10 chiffres constituant votre numéro
matricule, sans les traits d'union, et vous devez compléter la case avec
des zéros. Pensez à inscrire chacun de vos paiements en concordance
avec les matricules auxquels ils sont associés. 

SERVICE DE SÉCURITÉ INCENDIE
Depuis quelques mois, les travaux de construction de la nouvelle caserne
de pompier vont bon train. Ce nouvel édifice permettra d’une part, d’abriter
les équipements dédiés à la Sécurité incendie et de la Sécurité civile, et
d’autre part, favorisera un climat plus sécuritaire pour les pompiers
lorsqu’il s’agit de maintenir en bon état d’ordre les équipements.
L’édifice abrite une salle polyvalente qui a de multiples fonctions. Ce
bâtiment a une capacité de résistance aux séismes et permettra de répon-
dre aux attentes de la Sécurité publique. Bientôt, nous serons en mesure
d’annoncer l’inauguration officielle de cette caserne. 

SERVICE DE L’ENVIRONNEMENT

RÉVEIL PRINTANIER

Avez-vous la chance d’être aux premières loges des mélodies fauniques
près des milieux humides ? Vivement ces lieux qui rendent tant de services
et biens écologiques, comme la connectivité hydrologique de surface en
régissant et purifiant l’eau. Également, en ce moment, c’est la plus grande
pouponnière des deux ordres d’amphibiens du Québec; les Anoures (cra-
pauds, grenouilles et rainettes, et les Urodèles (salamandres, tritons et
nectures). Qui dit mieux que les chants de l’amour ! 

SERVICE DE L’URBANISME

ABRIS D’AUTO

Nous vous rappelons que vous devez retirer votre abri d’auto au plus tard
le 1er mai. A défaut de le faire, un avis pourra vous être émis.

PERMIS

Votre demande doit être déposée le plus tôt possible auprès du Service
de l’Urbanisme afin de vous assurer que votre permis soit émis au
moment où vous avez prévu la réalisation de vos travaux.

SERVICE DES TRAVAUX PUBLICS

BALAYAGE ET LIGNAGE DES CHEMINS

Nous prévoyons que le balayage sera terminé avant le 31 mai. Le lignage,
quant à lui débutera dans les deux semaines suivant le balayage des
chemins.

ABAT POUSSIÈRE

Entre la mi-mai et la Saint-Jean-Baptiste, votre municipalité appliquera,
comme à chaque année, du chlorure de calcium sur les routes de
graviers.

RÉCLAMATION POUR BRIS

Les entrepreneurs en déneigement sont responsables des bris causés à
vos biens durant l’hiver, si ces biens étaient installés sur votre propriété.
Le cas échéant, vous pouvez faire une réclamation, avant le 1er juin,
en l’adressant au service des Travaux publics en incluant une photo,
si possible. 

SERVICE DES LOISIRS, DE LA CULTURE ET
DE LA VIE COMMUNAUTAIRE

PLACE AUX AÎNÉS

Nous tenons à souligner le grand nombre de participants à la journée des
aînés. Ce fut un succès grâce à vous et nous espérons que ce moment
aura su répondre à vos attentes. À l’an prochain !

RECHERCHE DE BÉNÉVOLES – JARDIN COMMUNAUTAIRE

Votre implication est indispensable pour mener à bien ce projet qui nous
tient à cœur. Les aînés sont fortement encouragés à participer puisque le
projet favorise la transmission intergénérationnelle des savoirs en plus
de briser l’isolement. Le jardin offre une accessibilité universelle et s’inscrit
dans la visée d’un vieillissement actif.

FÊTE NATIONALE – 23 JUIN

Vous recevrez la programmation détaillée dans votre courrier avant
l’événement.

FÊTE DE LA FAMILLE – 4 JUILLET

Une magnifique journée à vivre en famille. Venez vous amuser avec nous
et apportez votre pique-nique. C’est un rendez-vous au parc Henry-Piette. 

En cette période de renouveau alors que plusieurs
voudront non seulement faire le ménage extérieur de leur
résidence mais décideront peut-être de nettoyer leur
terrain et de procéder à la coupe de quelques arbres, je
me permets de faire un petit rappel en vous demandant
de ne pas oublier de prendre un permis avant de procéder
à tout abattage d’arbres. En effet, comme nous vivons
dans un endroit où la forêt occupe une place prépondé-
rante, la municipalité se doit d’exercer une certaine vigi-
lance en s’assurant qu’il n’y ait pas de coupes trop
importantes et que seuls les arbres morts, malades ou
nuisibles soient coupés. En préservant notre couvert
forestier, non seulement porterons-nous une attention
particulière à notre environnement mais nous mériterons
encore plus notre statut de « nature à l’état pur ».

Parlant « mérite », je m’en voudrais de ne pas souligner
le dévouement exceptionnel d’un de nos plus illustres
citoyens envers la communauté en la personne de Mon-
sieur André Beaudry. Tous ceux qui connaissent cet
homme chaleureux sont unanimes à reconnaître sa
bonne humeur, sa naturelle bonhomie et son humanisme.
Lors de la cérémonie officielle de remise des médailles qui
s’est tenue récemment, Monsieur Beaudry s’est vu décer-
ner la médaille du Lieutenant-gouverneur, l’Honorable
Pierre Duchesne. Comme vous le savez, cette médaille est
décernée à toute personne ayant démontré un engage-
ment soutenu et exceptionnel au niveau social ou com-
munautaire. Voilà un hommage hautement mérité pour
un homme hors du commun ! Toutes nos plus sincères
félicitations à Monsieur Beaudry !

Enfin, bien des activités se tiendront encore sur notre
territoire au cours de l’été. Nous faisons de notre mieux
pour faire en sorte que nos gens aient du plaisir à y
participer et ce, en toute sécurité. Toutefois, comme il y a
toujours place à l’amélioration, je vous rappelle de ne pas
hésiter à nous faire part de vos commentaires et sugges-
tions. Soyez certains que nous en tiendrons compte. 

SERVICES MUNICIPAUX
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BD et romans graphiques

Pour adultes seulement
Louise Guertin

L’idée première qui a guidé la création du Club de lec-
ture de la bibliothèque de Sainte-Anne-des-Lacs est l’ex-
ploration. Nous voulions découvrir la littérature d’ici,
mais également d’ailleurs, découvrir des auteurs abor-
der des genres littéraires différents.  

Romans 
1967: L’âme sœur, de Jean-Pierre
Charland – L’amour écorché, de Marie-
Bernadette Dupuy – Les demoiselles du
quartier (nouvelles), de Louise
Tremblay-D’Essiambre – La nouvelle
vie de Mado Côté, retraitée, de Rosette
Laberge – Les rescapés de Berlin, de
Janine Tessier – Le sermon sur la chute
de Rome, de Jerôme Ferrari – Six degrés
de liberté, de Nicolas Dickner

Polars
Dans la ville en feu, de Michael
Connelly – Du sang sur la glace, de Jo
Nesbo – Lune pourpre, de James
Patterson

Documentaires
Les barbares, d’Alessandro Baricco – Le
développement de l’arbre (guide de diag-
nostic), de Jeanne Millet – Du bonheur:
un voyage philosophique, de Frédéric
Lenoir – Raymond Gravel : entre le
doute et l’espoir, de Claude Gravel –
Tout peut changer, de Naomi Klein

Tout un cirque pour les jeunes
aventuriers du livre
Oyez, les jeunes : cet été, faites tout un
cirque avec le club des Aventuriers du
livre !

À partir du 23 juin, les jeunes de 5 à
12 ans pourront participer au club de
lecture d’été de la bibliothèque. Dès
l’inscription, les jeunes
recevront une trousse
contenant carnet de lec-
ture et jeux. Chaque
visite à la bibliothèque
donne également la
chance aux enfants de
gagner un prix lors du
tirage hebdomadaire. 

Nouveautés à
la bibliothèque



Présences et commentaires
Luce Lépine – renouvellement des
conventions de travail à la Muni-

cipalité, pour le moment au stade
préliminaire. Normand Lamarche –
journée des Aînés à Sainte-Adèle.
Serge Grégoire – environnement et
journée de distribution d’arbres le
23 mai.  Jean Sébastien
Vaillancourt – voirie et CCU.
Sylvain Charron – absent. Sylvain
Harvey – plan de transport, amorce
en septembre. Monique Monette-
Laroche – félicitations à monsieur
André Beaudry pour la médaille du
Lieutenant-Gouverneur pour son
implication bénévole dans la
Municipalité; commentaire sur le
site internet de la municipalité et
sur l’avenir incertain du presbytère;
annonce de la livraison de la nou-
velle caserne des pompiers pour le
15 juin et de l’utilisation de bacs
bruns pour les matières organiques
en 2016.

En bref
Selon l’échevin Serge Grégoire, les
constats d’infraction pour la vitesse
automobile sont en hausse à la
municipalité depuis les deux der-
niers mois.

La Municipalité retire des men-
sualités de 1 000 $ par mois et un
dépôt initial de 5 000 $ en rede-
vance pour l’installation de la nou-
velle tour de communication à l’ar-
rière de l’hôtel de ville. Elle retirera
une mensualité supplémentaire de
500$ lorsque l’antenne de Bell sera
installée dans la tour.

Nomination de l’échevin Nor-
mand Lamarche au comité consul-
tatif Municipalité amie des aînés
(MADA) à la place de Luce Lépine.

La facture de Sainte-Anne-des-
Lacs pour les services de la Sûreté du
Québec est de 750 000 $ annuelle-
ment.

Un plan de transport sera mis en
place à compter de septembre par la
Municipalité et le plan sera réalisé
par des étudiants de maîtrise en
urbanisme de l’université McGill. À
cet effet, la Municipalité a autorisé
une dépense de 5 500 $ pour un
analyseur de trafic et 1 500 $ pour
des frais de déplacement.

L’échevin Serge Grégoire sera le
représentant de la Municipalité chez
Tricentris, organisme qui traite les
matières résiduelles.

Les comptes payés pour avril sont
845 864 $ et les comptes payables

sont de 81 486 $. À signaler, le
retrait de la mairesse du vote, parce
qu’un des fournisseurs à un lien
parental avec cette dernière.

Urbanisme
Dérogation mineure :
- 1083, chemin Dunant Nord,

marge latérale du terrain, non
conforme – accepté.

- Lot 1 920 657, chemin des
Cèdres, régulariser la superficie de
1 817 m2 au lieu de 4 000 m2

selon le règlement – accepté.
- 17, chemin des Criquets, modifi-

cation du niveau du terrain à l’en-
trée de la propriété – acceptée.

Période de questions
Un contribuable demande à la mai-
resse si, encore cet été, on aura à
subir les bruits d’avions produit par
l’organisation Adrénaline stationnée
à Mirabel. La mairesse a répondu
que la Municipalité n’avait aucun
contrôle sur les corridors aériens
empruntés.

Une dame a demandé s’il était
possible de relier le chemin Paquin
au chemin de La Pineraie. Selon le
directeur général, ce ne sera pas pos-
sible parce qu’entre les deux il y a un
terrain enclavé.

La dérogation mineure accordée
au futur propriétaire du lot 1 920
657, chemin des Cèdres, afin de
construire une résidence a soulevé
de vives protestations de la part d’un
couple et de leur fille qui sont pro-
priétaire d’une maison et d’un ter-
rain limitrophe dudit lot. Ils esti-
ment avoir communiqué avec la
Municipalité par courriel et par télé-
phone pour savoir s’il n’y avait pas
moyen d’acheter ce terrain et d’en
connaître la conformité. Selon leur
version, ils n’ont jamais eu de retour
à leur démarche et ce n’est qu’à la
veille de l’assemblée du conseil
qu’ils ont appris les derniers déve-
loppements pour ce terrain.
L’échevin, Jean Sébastien
Vaillancourt, semblait bien connaî-
tre le dossier et a pu répondre aux
questions soulevées. Pour sa part la
mairesse a promis de faire des vérifi-
cations relativement aux courriels
auxquels on n’a pas répondu.

L’assemblée s’est terminée à
21h10.

Rodolphe Girard

Assemblée du conseil, le lundi 11 mai à 20 h, présidé par
la mairesse Monique Monette-Laroche.
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Andrée Cousineau
Courtier immobilier agréé
450 224-4483
www.immeublesdeslacs.com

acousineau@immeublesdeslacs.com

Certifiée
PRO DU NORD

399 000
$

199 000
$

VENDU

315 000
$

375 000
$

350 000
$

239 000
$

259 000
$

Ste-Anne-des-Lacs – Plain-pied avec garage,
sous-sol fini, planchers de bois, foyer.

MLS 9438498    

Ste-Anne-des-Lacs – VUE ET ACCÈS au lac
Guindon juste de l’autre côté de la rue.
Résidence presque centenaire vraiment bien
entretenue.                                     MLS 27720317

Ste-Anne-des-Lacs – Plain pied sur un beau
terrain plat et boisé à deux pas de ses accès
au lac des Seigneurs.                 MLS 19680219    

Ste-Anne-des-Lacs – Bord du lac Gratton.
Beau grand terrain privé. Résidence avec
garage et magnifique foyer central.                 

MLS 2795170    

Ste-Anne-des-Lacs – Contemporaine, cha-
leureuse, novoclimat. Belle construction sur
un grand terrain privé; 545 000 $.                    

Ste-Anne-des-Lacs – Reprise de finance.
Excellent rapport qualité/prix. Bien en deçà
de l’évaluation municipale. 2 garages, 2 loge-
ments, …                                          MLS 13979623    

Ste-Anne-des-Lacs – Facile d’accès mais à
l’abri des regards, résidence chaleureuse et
impeccable. Bachelor /inter-génération.

MLS 9831340    

Ste-Anne-des-Lacs – Immense terrain
incluant un bord du lac Caron. Résidence à
aire ouverte + grand garage-atelier.   

MLS 19346545
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3040, boul. du Curé Labelle, Prévost
R.V. + info : 450.512.3249

2645, Curé Labelle, suite 103, Prévost

450.224.5738
Vicky   Lefebvre, prop.

Coiffure      Esthétique      Pédicure      Manucure

Pose d’ongles       Extensions capillaires

Claude Cousineau
Député de Bertrand
Président de la Commission de l’économie et du travail
Porte-parole de l’opposition officielle en tourisme

197, rue Principale Est,  bureau 101,
Sainte-Agathe-des-Monts, Québec  J8C 1K5
tél: 819-321-1676
télec: 819-321-1680
sans frais: 1-800-882-4757
ccousineau-berr@assnat.qc.ca 

Spécialité - Murs de miroir
Verre et miroir décoratifs
Portes et fenêtres
Moustiquaires

Résidentiel et commercial
R.B.Q. 8100-0994-71 DOUCHE EN VERRE

450-438-2023
Fax: 450-438-9125
vitreriefl.ca

2489, Boulevard du Curé-Labelle Prévost

VITRERIE FILION
LEMIEUX  ENR.2632 - 8138 Québec Inc

Dre Tawni Bailey
Dentiste généraliste

Venez rencontrer notre équipe des professionnels attentionnés et à l’écoute de
vos besoins à notre nouvelle clinique. Appelez-nous aujourd’hui pour votre rendez-vous!

www.dent is teprevost .com    450.335.2990

Des dents saines pour une vie saine!
Bienvenue aux nouveaux patients et aux cas d’urgence

2990, boul. Curé-Labelle, Prévost

Urbanisme
• Changement au zonage
Une consultation publique sera

tenue à l’hôtel de ville, le lundi 25
mai à 19 h, dans le but de changer le
règlement de zonage pour le secteur
situé du côté ouest du boulevard des
Laurentides, au nord du chemin des
Cascadelles (zone 122).

À une question du public, on a
spécifié que ce règlement ne vise pas
à modifier le périmètre urbain, mais
a «pour but d’agrandir la zone C-3-
122 au détriment de la zone C-4-
123 et d’ajouter l’usage de bureaux
de professionnels et d’entreprises de
services professionnels. » Selon le
règlement de zonage, le C-3
regroupe les usages commerciaux de
type de vente ou de service dont le
rayon d’action est généralement de
nature régionale. Le C-4 vise les
usages commerciaux reliés aux ser-
vices d’hébergement et de restaura-
tion.

• Nouvelle station essence et
dépanneur
Le Conseil a approuvé les

demandes de dérogations mineures
et les rénovations au 700 chemin
Jean-Adam (ancien concessionnaire
face au Saint-Hubert). Interrogé, le
maire a dit que l’agrandissement
vise l’ajout d’un étage pour des
bureaux de professionnels et que le
rez-de-chaussée abritera un poste
essence, un dépanneur et de la res-
tauration. Les dérogations visent le
stationnement et permet l’entrepo-
sage extérieur pour deux com-
merces, de pièces d’autos et de loca-
tions d’outils. On limite à 3 mètres
de haut l’entreposage en cour arrière
et l’on exige l’érection d’un écran
avec la plantation de cèdres matures.

Travaux à venir
Le Conseil donne le coup d’envoi à
la construction d’un nouvel abri de
sel. La somme de 70000$ affectée à
cette construction sera prise à même
le surplus libre. La firme Solmatech a
été embauchée «pour le contrôle des

matériaux» dans le projet de l’agran-
dissement du garage municipal.

Une nouvelle technologie sera à
l’essai pour la construction d’un
égout collectif sur le chemin
Deneault et chemin de la Montagne
(entre Deneault et le chemin Eddy).
À la question, à combien s’élève le
coût des travaux, la réponse : «530$
par an pour 17 résidences, sur 20
ans. » Incluant les coûts d’emprunt
le projet s’élèvera à environ
180000$.

Équipement, Services, Embauche
L’administration prévoit l’instaura-
tion de la collecte des matières orga-
niques le 1er mai 2016. Trois per-
sonnes additionnelles ont été
embauchées pour les travaux d’hor-
ticulture pendant la saison estivale.
Le Conseil a également approuvé
l’achat d’un nouveau serveur au
montant de 13 875 $.

Période de questions
M. Alexandre Beaulne Monette a
voulu en savoir plus sur la résolution
lue par le maire Cardin pour « auto-
riser la directrice des loisirs à présen-
ter une demande de subvention
dans le cadre du programme
MADA.» Le projet est d’acheter des
bancs publics faciles d’accès aux per-
sonnes handicapées pour 30 000 $.
Le programme provincial
« Municipalités amies des aînés »
couvrirait 80 % des dépenses.
L’administration devrait alors

débourser 6000$ et assurer l’entre-
tien de l’équipement.

Il a demandé quelle est la prévision
pour l’achat de bancs publics. Le
maire a répondu «qu’on verrait lors
du prochain budget ». Le citoyen a
ajouté : « Je suis d’accord avec le
principe de bancs faits à partir de
matières recyclées, c’est une bonne
chose, mais vous êtes-vous déjà assis
sur ces bancs ? C’est très inconforta-
ble. » Personne n’a répondu à cette
question. En mai, le Conseil a
approuvé une dépense de 7874,06$
pour trois bancs additionnels faits
de béton et verre recyclé. Après véri-
fication, il appert que la firme qui
fabrique ce mobilier urbain offre
différents modèles et peut ajuster
le produit aux spécifications de
l’acheteur.

On a également demandé au
maire les suites prévues au rapport
déposé à la MRC sur le portrait
commercial de la région. Un
condensé du rapport est disponible
sur le site Internet de la MRC. Il a
répondu qu’une réunion du comité
économique était prévue le 14 mai
pour en discuter. Il a par ailleurs
répété que son Conseil n’avait pas
l’intention de changer le règlement
qui limite la superficie des com-
merces régionaux à 2000 mètres2.

On a également réitéré une
demande d’appui de l’administra-
tion pour une présence accrue de la
SQ dans le secteur du chemin Hervé
où les actes de vandalisme se multi-
plient depuis plusieurs mois. Le
maire Cardin a promis d’envoyer un
mémo au directeur de la SQ pour le
sensibiliser au problème.

Ce mois-ci à l’assemblée tenue le 3 mai.

Louise Guertin

C'est Brassens qui le dit le mieux : «Les amoureux qui s'bécotent sur les bancs publics, En s'foutant pas
mal du regard oblique des passants honnêtes. »
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Nous, les soussignés, en
appelons au bon jugement
des élus de Piedmont afin
qu’ils ne fassent pas la

même erreur que l’ancienne équipe
d’élus municipaux de Saint-Sauveur
en 2011.

Cette hypothèse d’avoir un
Canadian Tire à 8 minutes de celui
qui existe déjà à Saint-Jérôme est
tout à fait ridicule. Canadian Tire ne
se laissera pas séduire une deuxième
fois, enfin nous l’espérons ! Tout
comme le Supercentre Walmart qui
n’ouvre jamais de succursale dans un
périphérique restreint, d’un établis-

sement existant, et ce, dans une
région comme la nôtre qui n’est pas
densément peuplée. 

À l’époque, Canadian Tire s’était
retiré du projet, car rien ne se justi-
fiait et ça n’a pas tenu la route et
encore aujourd’hui, c’est la même
chose. Aussi, dans ce cadre proposé,
il pourrait y avoir des hypothèses de
développement à Piedmont qui ris-
quent d’affaiblir drastiquement les
commerces qui existent déjà dans
notre MRC.

Il serait aussi intéressant que les
promoteurs en cause, élargissent

leurs horizons dans du développe-
ment domiciliaire responsable. Des
aménagements pour la vie commu-
nautaire et familiale seraient haute-
ment appréciés dans tout nouveau
projet, et ce, particulièrement à
Piedmont. 

Enfin, une offre de maisons et de
logements à loyer modique pour les
travailleuses et travailleurs de notre
coin de pays serait innovatrice et
bienvenue. 

Soyons vigilants !
Paul Leclerc et Michel Kieffer,
Saint-Sauveur

À Piedmont, dans la MRC des Pays-d’en-Haut ?

Un Canadian Tire de trop!



La météo étant plus clémente que
l’an dernier, la journée fut sans
contredit un franc succès, au grand
plaisir de la biologiste et coordonna-
trice du CRPF, Érika Thiériot. Les
falaises de Prévost abritent 18 espèces
d’oiseaux de proie, une véritable
richesse.

Tous les fonds amassés lors de l’évè-
nement financent l’achat de terrains
par le CRPF. En effet, l’organisme
détient actuellement 6 km2 de terri-
toire sur la réserve naturelle Alfred
Kelly, à l’origine établie par la
Conservation de la nature Canada
(CNC). Le CRPF a pour ambition
d’étendre la réserve qui ainsi traverse-
rait les territoires de Prévost, de
Piedmont et de Saint-Hippolyte.

Une excursion pédagogique
jusqu’aux falaises de Prévost
En matinée, deux excursions étaient
planifiées, soit «Dans l’assiette des
oiseaux de proie » par le Groupe
uni des éducateurs naturalistes et
professionnels en environnement
(GUEPE) et «Drôles de boulettes».
Le titre ludique de celle-ci réfère aux

boulettes de régurgitation typiques
des oiseaux de proie; ces derniers ava-
lent en effet en entier leur repas,
recrachant ensuite les poils, plumes
et os après que leur estomac en ait
extrait tous les nutriments. C’est ce
qu’a expliqué Jaco L’Oiseau, l’anima-
teur vêtu d’un flamboyant costume
de perroquet, qui a mené avec brio le
groupe dans les superbes sentiers de
la réserve naturelle. Une pause a
suivi, afin d’admirer le lac Paradis au-
dessus duquel volaient des urubus à
tête rouge; ces derniers parviennent à
sentir l’odeur de leurs proies à 10 km
de distance! Les participants ont
ensuite rejoint le Club d’ornithologie
de Mirabel (COMIR), qui a invité
les randonneurs à observer, grâce à
des télescopes très sophistiqués, un
faucon-pèlerin qui couvait ses œufs
dans les parois rocheuses des falaises.

Un spectacle d’oiseaux de proie 
Sous un chapiteau à la gare se trou-
vaient Shana et Geneviève, deux fau-
connières chevronnées de Faucon-
Éduc, un programme éducatif de
Services environnementaux Faucon.

Elles ont offert à un auditoire de tous
âges une représentation amusante et
éducative mettant en vedette plu-
sieurs oiseaux de proie, en permet-
tant ainsi aux spectateurs une proxi-
mité avec ces volatiles qui n’aurait
pas été possible dans la nature. Petits
et grands ont pu voir voler sous leurs

yeux diverses espèces d’oiseaux de
proie, ces derniers étant tous nés en
captivité et habitués à la présence
humaine. Les trois caractéristiques
communes à ces oiseaux sont les sui-
vantes : les yeux disposés devant le
visage, les serres acérées et le bec
courbé pour dépecer la chair. Les
oiseaux de proie présents étaient
Figaro, une buse de Harris de 19 ans;
Elvis, une crécerelle d’Amérique;
Bowie, une chouette effraie des clo-
chers; et Darwin, un grand-duc
d’Amérique. Ils ont tous volé à l’inté-
rieur du chapiteau, revenant à leurs
fauconnières en échange d’une gâte-
rie. L’enthousiasme du public était
évident!

La causerie par Luc Lefebvre
La conférence qui a suivi sous le cha-
piteau fut présentée par Luc
Lefebvre, fondateur du Centre de
réhabilitation de la faune aviaire des
Laurentides. Le CRAL, basé à
Prévost depuis 1998, est associé à
l’Union québécoise de réhabilitation
des oiseaux de proie (UQROP). Les
oiseaux de proie soignés à l’UQROP
sont bagués avant d’être remis en
liberté, afin de conserver leur fiche de
données. Malheureusement, beau-
coup d’oiseaux sont aussi euthanasiés
quand leur état de santé est jugé trop
critique. M. Lefebvre a insisté sur le
fait qu’au Québec, nul ne peut possé-
der, en tout ou en partie, mort ou
vivant, un oiseau de proie. Un per-
mis officiel délivré par le ministère de
la Faune est obligatoire. Encore
aujourd’hui, en 2015, le Centre
hospitalier universitaire vétérinaire
de Saint-Hyacinthe accueille des
rapaces blessés qui ont reçu des balles
de plomb; des chasseurs les tirent
dans le but de les apporter à un taxi-
dermiste en espérant les faire natura-
liser, mais c’est une pratique prohi-
bée. M. Lefebvre a détaillé de façon
très professionnelle les deux grandes
familles d’oiseaux de proie, soit les
falconiformes (les oiseaux diurnes) et
les strigiformes (les nocturnes).

La tenue de cet évènement a certai-
nement rempli sa mission de
conscientisation du public concer-
nant la protection des forêts lau-
rentiennes où une faune riche a
élu domicile, particulièrement les
oiseaux de proie qui font toute la
richesse des falaises de Prévost.

3009, boul. du Curé-Labelle, Prévost

MEUBLES ET LUMINAIRES 

VENTE
DE FERMETURE

NEUFS ET ANCIENS

Tout doit être vendu!

514.718.0727     514.602.0927
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Audrey Tawel-Thibert

Le 2 mai dernier, le Comité régional pour la protection des
falaises (CRPF) lançait pour une sixième année consécutive
son événement À la découverte des oiseaux de proie, à la
gare de Prévost. Un spectacle d’oiseaux de proie a même été
ajouté à la programmation de cette année, attirant de ce fait
encore plus d’amateurs de la faune aviaire.

Jaco L’Oiseau en tête du groupe, dans les sentiers
de la réserve naturelle Alfred Kelly

À la découverte des oiseaux de proie – 6e édition

Une journée d’éducation et
de sensibilisation réussie!

Elvis, la petite crécerelle d’Amérique; il a 7 ans
et pourra vivre jusqu’à 12 ans. En effet, plus les
oiseaux de proie sont petits, moins longtemps ils
vivront. Chez cette espèce le mâle est beaucoup
plus coloré que la femelle.
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◊TION U À LA LOCA    ATION
Sur modèles sélectionnés 
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ce printemps



Louise Bariteau est fascinée et inspirée par les
effets du vent et du givre sur l’eau et la végéta-
tion. Ses techniques de gravure permettent de
voir se profiler et se conjuguer les couleurs, les
dénivellations et les reliefs de la matière.
L’élément de gaufrage présent dans la plupart
de ses estampes sert de continuité à l’œuvre. 

Présentée une première fois à la papeterie
Saint-Gilles de Saint-Joseph-de-la-Rive
(Charlevoix) à l’automne 2014, cette exposi-
tion est le résultat d’une recherche sur le papier
fait main d’où elle puise sa matière pour appli-
quer son art, exploiter le gaufrage, et la troi-
sième dimension.

Elle est une artiste en arts visuels émérite et
innovatrice. En 1998 et 2002 ses estampes sont
sélectionnées pour la Biennale de gravure à
Ottawa. En l’an 2000, le Conseil québécois de
l’estampe lui décerne le prix Olivier-Martin.
Elle a participé à plusieurs expositions interna-

tionales et ses œuvres peuvent être vues dans
des collections publiques (Bibliothèque natio-
nale du Québec, Papiers Rolland et Université
d’Ottawa).

Mme Bariteau nous reviendra dans les
Laurentides avec de nouvelles estampes en
octobre 2015 à la Galerie Montfort de
Wentworth-Nord. Certaines de ses œuvres
sont également exposées en permanence à
l’Atelier de l’Île de Val-David, centre d’artistes
en estampe contemporaine des Laurentides, et
au sein de l’exposition L’empreinte qui s’y
déroule jusqu’à la fin mai.

ThéSmooth…Pas juste d'excellents smoothies !!!
Repas complet équilibré, santé, vitaminé et coloré 

LUNDI SOIR: 16h à 20h (mi-juin soirée Tamtam) – MARDI AU JEUDI: 11h à18h 
VENDREDI SAMEDI: 8h à 18h – DIMANCHE: 10h à 16h

Nouvel horaire d’été
à partir du 1er juin

LUNDI – Tai chi Qi-Gong:
9h avec Mireille

Yoga méditation:
10h30 avec Mireille

MARDI – Yoga Hatha-flow:
9h avec Marie-Eve

MERCREDI – Entrainement
globale et Jogging intervalle:
8h30 avec Marie-Eve
Tai chi Qi-Gong:
9h avec Mireille

Passion jog, niveau 2:
18h avec Marie-Eve

JEUDI – Yoga Hatha-flow:
9h avec Marie-Eve

Horaire des cours d’été 2015
Cours donné à l’extérieur, un expérience agréable et inoubliable

qui vous unie avec la puissance de la nature

Pour plus d’information, n’hésitez pas a venir nous voir.
Nous vous accueillerons avec le sourire et

le plaisir de partager notre passion 
pour bien manger et bien bouger !

Marie-Eve et Mireille 

Venez rencontrer Marie-Eve Riendeau, kinésiologue
et Mireille Bourque pour des conseils en santé globale.

info@thesmooth.ca 

16                                                                                                              Le Journal des citoyens — 21 mai 2015

Le spectacle a débuté à grands
coups de «Êtes-vous vivants tout le
monde ? ». Parce que, c’est inévita-
ble, à l’écoute de Kaya et ses musi-
ciens, on n’a d’autre choix que de se
sentir bien en vie (et heureux de
l’être). Loin de moi a lancé le bal en
affichant, haut et fort, les couleurs

d’un reggae-folk francophone com-
me il est rare d’en entendre au
Québec. La salle s’est mise à vibrer
d’une énergie enlevante. La foule
dansait, souriait et saisissait au pas-
sage une bonne dose de lumière et
des good vibes à la tonne.

La basse apportait une profonde
mélodie ryth-
mée pendant
que les cuivres
embellissaient
les refrains par
de jolies har-
monies et quel-

ques (cocasses !) chorégraphies. Tous
les éléments du groupe s’accordaient
afin de métisser la langue québécoise
et la culture musicale jamaïcaine
reggae un peu à la manière de
Mad’moizèle Giraf. C’était là toute la
beauté de la chose : un mélange
multiculturel où s’amalgamait le
côté engagé de la société québécoise
et la cadence enjouée, allègre, joviale
de mélodies très rastafariennes.

À la suite de l’entracte, Chez nous a
eu l’effet d’une grande vague
d’amour et de rassemblement. Être
ensemble et se respecter les uns les
autres, c’est en fait le message de
Kaya Laflamme. Et, puisque « les
temps sont urgents », une série de
chansons engagées et bien ancrées
dans la réalité du Québec en

Au théâtre du Marais

Quand le reggae-folk
parle québécois

Kaya Laflamme et ses compositions reggae-folk francophones ont soulevé la salle du théâtre du Marais le
1er mai dernier.
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Alexandra Girard

C’est au rythme de sonorités rastafariennes et de vibra-
tions chaleureuses qui interpellent le soleil que Kaya
Laflamme a effectivement (et c’est le moins qu’on puisse
dire!) enflammé la scène du théâtre du Marais le 1er mai
dernier.

Nicole Deschamps

Louise Bariteau, artiste graveur de Piedmont, membre active de
l’Atelier de l’Île de Val-David depuis 30 ans, nous présente son
exposition «Entre Terre et Mer» à la Maison de la culture Antoine
Beaudry de Pointe-aux-Trembles jusqu’au 7 juin 2015. 

Valérie Lépine

Le Musée d’art contemporain des Laurentides (MACL) a annoncé le
1er mai dernier qu’il avait collaboré avec le Musée d’art contemporain de
Baie-Saint-Paul (MACBSP) dans le cadre d’une rétrospective consacrée à
deux artistes de la région des Laurentides. 

cette période d’austérité se sont
déployées au fil de la prestation.
Quelques textes aux rimes bien
choisies clamaient le rapatriement
des troupes pour défendre les droits
de tout un chacun et qu’il ne fallait
pas se laisser faire ni se laisser taire.

La soirée s’est terminée sur un
rappel acclamé de tous qui rendait
hommage à nul autre que Bob
Marley. Kaya était seul sur la scène
avec comme seul accompagnement
sa guitare sèche. C’était simple,
mais magnifique. Sur les airs de
Song of freedom, Laflamme a traduit
en français quelques paroles du
célèbre rastafarien afin de souligner
les 70 ans d’un anniversaire qu’il
aurait eus le 6 février dernier.
Moment fort aux notes sincères,
senties, justes qui touchent là où il
faut. Kaya Laflamme c’est du soleil
plein les oreilles.

Collaboration entre deux musées

Hommage à deux artistes
des Laurentides 

Estampe de Louise Bariteau, Fleur de mer. Technique : Collagraphie

Louise Bariteau, artiste graveur lors de l’exposition «Entre
Terre et Mer » à l’automne 2014 à Saint-Joseph-de-la-Rive

Ces deux musées ont conjugué leurs efforts
et leurs ressources afin de mettre en lumière le
talent des artistes laurentiens Mariette
Rousseau-Vermette et Claude Vermette. 

Artisans de la modernité québécoise, ces
deux artistes sont considérés comme des pion-
niers de l’art public dans la province.
Cinquante et une des œuvres de Claude
Vermette (objets d’art, pièces de faïence,

encres, aquarelles, céramiques) et vingt-six
de Mariette Rousseau-Vermette (tapisseries)
seront rassemblées lors de ces deux expositions
afin de constituer un parcours complet du tra-
vail créateur de ce couple d’artistes mythiques
de Sainte-Adèle.

L’exposition au MACBSP aura lieu du 20 juin
au 12 octobre 2015 et celle du MACL aura lieu
du 29 novembre 2015 au 14 février 2016.

Louise Bariteau, artiste de l’estampe

Entre Terre et Mer
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Éco-corridors laurentiens est un
organisme à but non lucratif qui a
pour mission de multiplier les aires
protégées de la région en travaillant
de concert avec les différents acteurs
du milieu (organismes, municipali-
tés, propriétaires terriens et
citoyens). Sa vision : « Relier le parc
national d’Oka au parc national du
Mont-Tremblant par un réseau
d’Éco-corridors et d’aires protégées
interconnectés traversant le terri-
toire des Laurentides ».

Changements climatiques et
biodiversité
Pour mettre les participants au fait
de certains enjeux de conservation,
Éco-corridors avait invité pour son
Rendez-vous Sylvie De Blois, direc-
trice de l’École d’environnement de
l’Université McGill et membre du
Centre de la science de la biodiver-
sité du Québec. La biologiste y a fait
un résumé de ses recherches sur les
effets des changements climatiques
sur la biodiversité québécoise. 

D’emblée Mme De Blois affirme
que lorsque l’on parle de change-
ments climatiques, il est souvent
difficile de prendre des décisions.
Des facteurs comme la dichotomie
entre l’expérience au quotidien des
individus et les données scienti-
fiques, la tendance à sous-estimer les
risques et le fait que les change-
ments ont lieu sur de longues
périodes font en sorte que les inter-
ventions pour mitiger les effets des
changements climatiques sont sou-
vent lentes à venir. Cependant,
selon Mme De Blois, les change-
ments climatiques dont parlent les
scientifiques arriveront dans ce siè-
cle. Ces changements sont à ce
point en évolution que les scienti-
fiques ne considèrent maintenant
plus le climat comme une caractéris-
tique stable du territoire comme par
le passé. 

Mais qu’est-ce que les projections
des climatologues veulent dire pour
les biologistes? Mme De Blois a
récemment participé à une étude
centrée sur les effets des change-
ments climatiques sur la biodiversité
québécoise. Les travaux sur le ter-
rain de son équipe de chercheurs et
leurs outils de modélisation ont per-
mis d’estimer que les niches écolo-
giques se déplaceront vers le nord de
45 à 70 km par année (soit entre
500 et 800 km pour le siècle). Selon
ces conclusions, il faudrait s’atten-
dre à ce que le Québec subisse
potentiellement une réorganisation
massive de sa biodiversité. Il y aura
sans doute, selon la chercheuse, des
changements importants à prévoir
dans les forêts des Laurentides.
Cette étude a par ailleurs calculé que
pour chaque degré Celsius d’éléva-
tion de la température moyenne, il
faut s’attendre à un taux d’extinc-
tion de 10 à 20 % des espèces.

Bons coups régionaux
Les priorités d’Éco-corridors lauren-
tiens sont centrées sur la promotion
d’une vision régionale concertée
pour arriver à protéger différents
milieux sensibles. Cela implique de
promouvoir et de soutenir les initia-
tives locales. Dans ce contexte, l’or-
ganisme avait invité cinq personnes
de la région qui ont réussi par divers
moyens à protéger une partie du ter-
ritoire.

Nicole Davidson, mairesse de Val-
David, et Guy Drouin, son homo-
logue de Val-Morin, ont d’abord
parlé de la création en 2014 d’une
réserve naturelle sur leur territoire.
Cette réserve, appelée Parc régional
Val-David-Val-Morin, a été insti-
tuée après plusieurs consultations
publiques et concertations entre
élus. Le statut de réserve naturelle a
permis aux deux Municipalités de
protéger ce territoire de 500 hec-

tares à perpétuité, à l’abri des aléas
politiques et du développement
urbain. Sa gestion est encadrée par
une loi du ministère de l’Environ-
nement. Val-Morin prévoit même
agrandir sa portion de parc éventuel-
lement. L’argent pour l’achat de ter-
rains pourra venir d’une partie des
fonds recueillis par la tarification.

Doris Bouchard-Poirier a ensuite
exposé les diverses étapes juridiques
qui ont permis à la Société de pro-
tection foncière de Sainte-Adèle
d’obtenir une valeur fiscale nulle
pour un des terrains que l’organisme
a acquis. Cet organisme à but non
lucratif crée en 1991 tente de proté-
ger des terrains dans leur état natu-
rel. L’obtention d’une valeur fiscale
nulle lui a permis d’avoir une
exemption de taxes foncières,
exemption bienvenue pour un petit
organisme de protection ayant peu
de moyens financiers.

Joël Bonin, vice-président de
Conservation de la nature Canada
pour la Québec, a montré que l’ac-
quisition par l’organisme fédéral de
la réserve Kenauk au nord de
Montebello permettra d’ajouter un
maillon important à la connectivité
des terres publiques et privées de ce
secteur des Laurentides. M. Bonin a
aussi déclaré vouloir travailler avec
Éco-corridors laurentiens pour arri-
ver à protéger les territoires situés
autour de cette réserve pour favori-
ser entre autres les déplacements des
loups et des orignaux.

Enfin, Stephen Takacsy, résident
d’Ivry-sur-le-Lac, a parlé de ses
efforts pour créer un organisme de
bienfaisance dont le statut lui per-
mettrait d’accepter les dons écolo-
giques. Voyant qu’un grand terrain
sur le bord du lac Manitou allait
potentiellement être vendu, il a
recueilli l’appui financier de ses voi-
sins et a franchi en un temps record
les diverses étapes menant à la créa-
tion d’un organisme de bienfai-
sance. M. Takacsy a ainsi fondé l’or-
ganisme Conservation Manitou et a
pu acquérir le fameux terrain sous
forme de don écologique, proté-

geant ainsi cette propriété d’une
grande valeur écologique d’un éven-
tuel développement domiciliaire.
Dans ses démarches, M. Takacsy a
aussi bénéficié de l’appui de la

Municipalité d’Ivry-sur-le-Lac, qui
a diminué le fardeau fiscal de l’orga-
nisme en changeant le zonage du
terrain, abaissant ainsi de beaucoup
la valeur monétaire de la propriété.
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SERVICE RÉSIDENTIEL ET COMMERCIAL
VENTE - INSTALLATION - RÉPARATION - ENTRETIEN

Thermopompe / Fournaise électrique-gaz / Climatiseur Mural / Système Central
Géothermie / Échangeur d'air/  Humidificateur et bien plus...

Tél: 514.602.9695   FAX: 450.224.8055 climatisationjpb@outlook.com
www.cl imat isat ionjpb.com

R.B.Q.: 5695-9786-01 NOUVEAU à Prévost

Que ce soit pour une nouvelle construction, un remplacement d'équipement ou
simplement pour du service, Climatisation JPB sera à la hauteur de vos attentes !

de rabais200$

N'attendez pas les canicules et
profitez des rabais de Pré-Saison

11995$

PROMOTION
Entretien complet

2894, boul. Curé-Labelle, Prévost
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450-224-0583Pour un beau
sourire en santé !

D
re

M
ar

ie
-M

ic
hè

le
 L

al
an

de

Dentisterie générale adultes
et enfants

Dentisterie esthétique :
ponts, couronnes et facettes

Prothèses

Blanchiment zoom en 1 heure

SERVICES OFFERTStout en douceur
Dre Isabelle Poirier

Services d'orthodontie
dentiste généraliste

3034, boul. Labelle, Prévost • 450-224-7486

LOTERIE
VIDÉO

KARAOKÉ INFORMATISÉ
Incroyable sélection de nouvelles chansons

québécoises en plus des hits classiques

OUVERT TOUS LES
JOURS DE 9H AM À 3H AM

ENTRÉE GRATUITE
EN TOUT TEMPS

LE MERCREDI
JOURNÉE DE LA GROSSE BIÈRE

LE JEUDI
JOURNÉE DES DAMES

TOUS LES SOIRS
DE 20H À 3H AM

Venez chanter et
vous amuser
avec l’équipe!

BAR
duVILLAGE

C’est sur la recommandation de la
Société de plein air des Pays-d’en-
Haut (SOPAIR) que la MRC a pris
cette décision. Rappelons que la
SOPAIR est devenue depuis octobre
2014 un organisme de consultation
et de concertation qui veut assurer la
conservation, la pérennité, l’accès et
le développement des sentiers sur
tout le territoire de la MRC des
Pays-d’en-Haut.

Pour arriver à l’adoption de cette
politique, les employés de la MRC
devront faire une proposition de
projet qui sera déposée au conseil de
la MRC de novembre. C’est la char-
gée de développement récréatif à la
MRC, Chantal Ladouceur, qui sera
responsable de ce dossier. Dans un
communiqué de presse, elle a
affirmé qu’elle travaillera en étroite
collaboration avec la SOPAIR.

L’élaboration de cette politique
impliquera aussi les citoyens.

Le préfet de la MRC, Charles
Garnier, estime quant à lui que les
résultats de cette politique devraient
être intégrés au schéma d’aménage-
ment et de développement de la
MRC. Certains sentiers intermuni-
cipaux devraient être reconnus offi-
ciellement puisque ces sentiers per-
mettent de circuler, surtout en hiver,
de village en village, depuis près de
cent ans, ce qui constitue, selon
M. Garnier, une particularité
importante du territoire et une
manifestation de notre identité.

Protection des sentiers

La MRC des Pays-d’en-Haut
aura sa politique

3e Rendez-vous conservation d’éco-corridors laurentiens

Protéger la biodiversité des Laurentides
Valérie Lépine

Le 27 avril dernier, l’organisme Éco-corridors laurentiens
tenait son troisième Rendez-vous conservation, un événe-
ment qui a accueilli quelque 75 participants. Les objectifs de
ce rassemblement étaient, entre autres, de transmettre des
connaissances scientifiques en lien avec les enjeux de conser-
vation et de mettre en valeur les bons coups régionaux.

Valérie Lépine

Le 14 avril dernier, la MRC des Pays-d’en-Haut a unanime-
ment entériné une résolution qui affirme sa volonté de réa-
liser une politique portant sur la protection des sentiers.



Par exemple, on ne voit plus au
mois d’avril les mycologues partir à
la recherche de gyromitres, car on
sait aujourd’hui que ceux-ci
contiennent une toxine qui s’accu-
mule dans l’organisme humain et ne
se manifeste parfois qu’après plu-
sieurs années de consommation. 

Et les morilles, les adorées! Même
si leur consommation est toujours
considérée comme éatant sécuri-
taire, elles sont tout aussi capables
de jouer des mauvais tours. Des cas
d’intoxication sont rapportés
chaque année à cause d’une cuisson
insuffisante ou d’une consomma-
tion en quantité excessive. 

C’est la même chose pour un autre
chéri de tous, le tricholome éques-
tre, qui peut causer des troubles
graves menant parfois à la mort. En
France, des personnes sont mortes
d’en avoir consommé en abondance
et plusieurs jours de suite. En consé-

quence, depuis 2005, la vente de ce
champignon y est interdite et on le
considère de plus en plus comme
toxique dans les livres de référence
récents.

Et les armillaires, inoffensives
pour la plupart des consommateurs,
peuvent causer des indigestions
sévères à certaines personnes. Il n’y a
pas d’explication connue pour ce
phénomène, mais on sait que ce
champignon a la particularité de
garder une apparence fraîche même
lorsqu’il est déjà plein de toxines
dues au vieillissement.

Et on découvre aussi que l’oreille
de Judas (Auricularia auricula-
judae) et des espèces voisines, qu’on
disait inoffensives et même comesti-
bles crues, peuvent provoquer une
affection appelée « syndrome de
Setchouan », responsable d’hémor-
ragies chez des consommateurs

réguliers de cuisine chinoise qui uti-
lise beaucoup ces champignons. 

C’est également le cas du shiitaké
(Lentinus edodes), qu’on ne trouve
pas ici en nature, mais qu’on peut
cultiver ou acheter à l’épicerie. Ce
champignon (lorsque mal cuit ?)
peut provoquer chez certaines per-
sonnes une toxicodermie sévère
appelée «dermatose flagellée au shii-
take ». Cette affection qui était
autrefois connue uniquement au
Japon a été observée dans les der-
nières années au Royaume-Uni et en
France. Chez nous, en 2013, le
département de dermatologie de
l’Université de Montréal a rapporté
le cas d’un homme qui avait mangé
dans un restaurant d’alimentation
vivante quelques jours auparavant.
Sa guérison complète a nécessité un
traitement de huit semaines. 

Certains autres champignons
manifestent une toxicité unique-
ment en cas de consommation d’al-
cool concomitante ou dans les 36
heures avant ou après le repas.
L’intensité et la durée de la réaction
dépend de la quantité d’alcool
consommée. Les responsables : le
coprin noir d’encre, le bolet blafard

et le clitocybe à pied renflé. Fort
heureusement, le meilleur des
coprins, le coprin chevelu, ne pro-
voque pas cette réaction.

Pour s’assurer de ne jamais être
incommodés, mieux vaut respecter
certaines règles lorsqu’on con-
somme des champignons sauvages.
Il faut toujours qu’ils soient bien

cuits, il faut en manger une quantité
raisonnable et il est préférable ne pas
en manger plusieurs jours d’affilée.

En fin de compte, quand on y
réfléchit, on peut se demander si les
champignons, en développant des
toxines, n’essaient pas de nous
décourager de manger leurs organes
de reproduction.

Mme Sylviane-Mélusine Guye tien-
dra une conférence sur les rocailles de
plantes médicinales le 27 mai pro-
chain, dans le cadre des conférences
de la Société d’horticulture et d’éco-
logie de Prévost.

Mme Guye est diplômée en herbo-
risterie et est une amoureuse des
plantes. Depuis plus de 35 ans, que
ce soit en Europe ou au Québec, son
pays d’adoption, elle les cultive, les
cueille et les transforme en divers
produits biologiques.

Mme Guye donne des cours tant
aux adultes qu’aux enfants, fait de
l’animation lors d’événements thé-
matiques, réalise des chroniques télé-
visées et offre des visites guidées de
son jardin et de ses ateliers. Elle écrit
également des fascicules publiés dans
la collection Les carnets de mon jar-
din. Ces différentes activités lui per-
mettent de transmettre ses connais-
sances en herboristerie et de rassem-
bler le plus large public à la cause
environnementale.

Au cours de sa conférence, elle
nous exposera les principes d’une
rocaille réussie, les matériaux à privi-
légier et la façon de les utiliser. Elle
s’attardera particulièrement à la des-
cription botanique de nombreuses
plantes médicinales adaptées à la
conception d’une rocaille, parmi les-
quelles l’absinthe, l’achillée mille-
feuille, la camomille, l’échinacée, la
joubarbe, la lavande, la mauve et
même le tussilage.

Joignez-vous à l’équipe du SHEP,
le mercredi 27 mai 2015, à 19 h 15
à la salle Saint-François-Xavier, 994,
rue Principale à Prévost (près de
l’école Val-Des-Monts). Conférence
gratuite pour les membres, 5$ pour
les non-membres. De nombreux prix
agrémenteront cette soirée. En avril,
la ville de Prévost a offert, au lieu
d’un composteur, un pommeau éco-
nomiseur d’eau pour la douche. Il a
été gagné par Rose Sabourin.
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Conférencière : Sylviane-Mélusine Guye 

Une rocaille de plantes médicinales 

Sylviane-Mélusine Guye, herboriste et amou-
reuse des plantes médicinales

Visitez notre page Facebook sur Club des mycologues des Laurentides ou
écrivez-nous à : amycologues@outlook.com.

Toxiques ou pas, les champis? – Marie Morin

Gyromitra esculenta Morilles

Coprinus comatus Shiitake

Cette pratique malheureuse,
conjuguée à la perte de son habitat
naturel relié au développement
immobilier, a entraîné la diminu-
tion du nombre et de l’étendue des
populations. Depuis 2005 au
Québec, le trille blanc est protégé
par la «Loi sur les espèces vulnéra-
bles et menacées ». La vente de spé-
cimens récoltés en nature est totale-
ment interdite.

Le trille porte bien son nom, car
toutes ses parties viennent par trois
ou par multiple de trois : trois
feuilles, trois sépales verts, trois
grands pétales blancs, trois styles,
six étamines jaunes et un ovaire à six
loges. Il croît rapidement au prin-
temps profitant à ce moment de la
luminosité élevée qui atteint le sol
avant le déploiement complet des
feuilles des arbres. Sa floraison dure
environ deux semaines et ses pétales
prennent une teinte rosée avant de
faner. Les bourgeons contenant les
feuilles et fleurs sont bien dévelop-
pés dès l’automne précédant leur
saison de croissance, ce qui permet
leur sortie printanière précoce.

Le trille blanc est une plante
vivace dont la pérennité est assurée

par un rhizome (tige souterraine).
La plante se développe lentement,
mais possède une longévité de plus
de 30 ans. À partir d’une graine, elle
peut prendre entre 10 et 20 ans
avant de fleurir une première fois.
La première année, la graine germe
et produit seulement une racine. Le
stade juvénile à trois feuilles est
atteint cinq ans ou plus après la ger-
mination, et la première fleur est
produite de sept à dix ans plus tard.
Avec les années, les feuilles seront de
plus en plus grandes et la plante
pourra fleurir. Si on porte attention
à l’environnement de trilles en fleur,
on observera probablement des
individus à trois feuilles, petites ou
grandes, mais sans fleur, et même
des individus à une seule feuille.

Le trille blanc se reproduit uni-
quement par graines. Les fruits,
anguleux et blancs, sont matures à
la fin de l’été. Les graines sont dis-
persées par les fourmis qui en
consomment la partie charnue, la
caroncule.

Deux autres espèces de trilles sont
fréquentes dans notre région : le
trille rouge (Trillium erectum) et le
trille ondulé (Trillium undulatum)
qu’on trouve dans des endroits
humides, souvent en bordure des
ruisseaux. Tout comme le trille
blanc, elles nécessitent plusieurs
années de croissance avant d’attein-
dre la maturité et ont une longue
durée de vie.

Le trille blanc 
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Diane Barriault et Diane Hébert

Sylviane-Mélusine Guye dit ceci au sujet de
la rocaille de plantes médicinales : «En
Chine, les jardins constitués de roches sont,

suivant la tradition et la philosophie bouddhiste,
construits pour la contemplation. En Europe, le jardin
représente la domination de l’homme sur la nature. La
rocaille en est un très bel exemple».
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Diane Barriault 

Plante printanière typi-
que des érablières aux
sols riches, le trille
(Trillium grandiflorum)
blanc transforme, dès le
début de mai, les sous-
bois en un parterre fleuri
qui rivalise de beauté avec
les plus beaux aménage-
ments. Pas surprenant
que cette plante ait été lar-
gement récoltée en nature
pour l’implanter dans les
plates-bandes! 
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Naturellement toxiques, ou devenus toxiques avec l’âge ou
encore avec l’accumulation de contaminants environne-
mentaux par croissance sur des sites pollués, on découvre
que certains champignons qu’on croyait autrefois inoffen-
sifs sont des tueurs potentiels, et que la frontière entre
comestibles et toxiques s’amenuise.
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Les sentiers qui gênaient le projet
immobilier ont ainsi été redessinés
de façon linéaire, puis balisés par un
ingénieur qui a dûment vérifié qu’il
n’y avait pas de rochers, de zones
humides ou quoi que ce soit d’autre
qui aurait pu constituer un obstacle.
Les Prévostois pourront donc conti-
nuer de s’adonner à leurs activités de
plein air favorites, tout au long de
l’année. Mme Danielle Léger,
conseillère de district à la Ville de
Prévost, explique que des rencontres
préalables avec le Conseil ont eu lieu
et qu’elle n’aurait pas accepté de
développement si ce à quoi les
Prévostois ont droit au quotidien, à
savoir l’accès aux espaces verts,
n’avait pas été respecté. Elle ajoute :
« C’est très important qu’on ait des
sentiers retracés et praticables pour
tous. Le projet du promoteur doit
aussi se faire dans le respect de l’en-
vironnement. Nous allons jouer
notre rôle à la Ville pour veiller à ce
que les sentiers soient bien relocali-
sés. Après tout, nous travaillons en
collaboration pour les citoyens ». 

Les mesures prises 
Au départ, le protocole d’entente
avait bien sûr été signé par la Ville et
le promoteur avant que les travaux
sur le terrain soient entrepris. Ce
protocole stipule, entre autres
choses, qu’un réaménagement par le
promoteur à l’endroit prévu des sen-
tiers est nécessaire puisque ceux qui
sont actuellement en place se trou-
vent en plein dans la zone des ter-
rains à développer. Une dizaine de
terrains, entre 4000 m2 et 8000 m2,
entoureront ainsi la prolongation de
la rue du Clos des Artisans. Un
zonage en harmonie avec le carac-
tère champêtre du secteur a été pré-
conisé, en vue de la construction
prochaine des maisons. Les terrains
sont assez vastes en raison, entre
autres, du fait qu’il n’y a aucun ser-
vice à proximité; les futurs proprié-
taires devront donc avoir leur pro-
pre puits et leur propre fosse sep-
tique. M. Joël Badertscher,
conseiller à la Ville de Prévost, tient
à rétablir les faits : « Des citoyens
s’inquiètent et ne comprennent pas
pourquoi des changements ont été
apportés aux sentiers. Moi-même, je
suis un bénévole très sensible à l’en-
vironnement, mais une négociation
avec le promoteur est de mise. C’est
pourquoi, lorsque l’on a appris que
les trois pistes allaient être coupées
par la rue, nous avons tenté de trou-
ver des solutions de mitigation, en
ce qui a trait à l’érosion entre autres.
Je dois rappeler aux citoyens qu’il
s’agit ici de terrains privés : le parc
n’appartient pas à la Ville, ce qui
explique qu’il y a effectivement des
cessions de terrains humides, par
exemple ». 

Il est impératif d’insister sur ce
point pour s’assurer la compréhen-
sion des citoyens : l’accès aux sen-

tiers a toujours été, et demeurera,
un privilège et non un droit puisque
les terrains sur lesquels ils sont
situés, comme le dit M. Badertscher,

sont des terrains privés. Quant au
zonage du schéma d’aménagement
de la MRC, il prévoit que les sec-
teurs concernés peuvent être déve-
loppés, mais à faible densité seule-
ment. La MRC est en train de rédi-
ger le schéma d’aménagement à
l’heure actuelle, ce qui aura des
conséquences sur le plan de zonage
qui se verra modifié. La Ville a
naturellement des obligations
légales qui lui sont dictées par le
ministère des Affaires municipales :
«Nous sommes dans l’obligation de

densifier le périmètre urbain, c’est
pour cette raison que nous avons
bâti les Clos Prévostois… c’est notre
façon de densifier tout en prévenant
l’étalement urbain », spécifie M.
Badertscher.

Une saine collaboration 
Les membres du Club plein air de
Prévost, ayant été avertis de la façon
dont les sentiers seraient réorientés,
ont eu une réaction favorable au
projet. Martin Lavoie, ex-président
du Club, constate que le promoteur
relocalise en effet la partie problé-
matique du sentier, une étape obli-
gée pour Corporation Proment :
«Le promoteur a gardé une certaine
servitude publique afin de relocali-
ser le sentier; ainsi, quand il va
poursuivre plus loin dans son projet,
les espaces verts seront conservés de

sorte à permettre aux citoyens de
continuer à profiter des sentiers,
comme le voulait l’entente de
départ ». Des corridors verts pour la
faune ont d’ailleurs été protégés. La
mission première du Club étant de
faciliter l’accès aux espaces verts, les
membres ont mis tous leurs efforts,
et ce, de façon bénévole, afin de
conserver les sentiers pour qu’ils
demeurent praticables en termes de
sports extérieurs, autant estivaux
qu’hivernaux. La linéarité des pistes
était un aspect prioritaire en ce sens,
de sorte qu’elles se rejoignent toutes.
M. Lavoie indique également que le
promoteur doit conserver 30 %
d’espaces verts; c’est là l’une des
conditions au projet. Pour ce qui est
de la fin des travaux de la phase III
du projet, la date est encore à ce jour
inconnue.
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Développement immobilier dans le parc de la Coulée

Des pistes à retracer
Audrey Tawel-Thibert

En raison d’un projet immobilier du promoteur
Corporation Proment qui a nécessité le prolongement de
la rue du Clos des Artisans, trois pistes du parc de la
Coulée, soit la Jaune, la Verte et la Rouge, ont récemment
dû être modifiées par le service de l’Urbanisme de la Ville
de Prévost. Cette dernière a tout mis en œuvre afin de pro-
mouvoir à la fois le développement de la ville et la conser-
vation de la richesse écologique, tout en ayant pour prio-
rité le bien-être des citoyens déjà établis. 



Depuis quelques semaines déjà les
Forums Jeunesse étaient plongés
dans l’incertitude quant à leur ave-
nir; malgré plusieurs appels, c’était le
silence radio du côté du gouverne-
ment Couillard. Les organismes
craignaient le pire, mais ont tout de
même poursuivi leurs activités, dont
l’événement régional Coups de
Cœur Jeunesse qui s’est tenu le 30
avril… pour une cinquième et der-
nière édition. Cette soirée unique en
son genre visait à souligner l’impli-
cation et l’engagement citoyen de
jeunes des Laurentides. 

La regrettable manière dont le pre-
mier ministre, responsable du dos-
sier jeunesse, a ignoré les Forums
Jeunesse soulève bien des question-

nements pour les membres du FJL.
Autant pour eux que pour le
Carrefour Jeunesse Emploi Lauren-
tides, il serait élémentaire que
Philippe Couillard sache distinguer
les missions des deux organismes,
car leurs mandats sont très diffé-
rents; en éliminer un pour favoriser
l’autre semble incohérent. 

Financement pourtant prévu
En mars 2009, lors du lancement de
la Stratégie d’action jeunesse 2009-
2014, le gouvernement du Québec
annonçait un investissement totali-
sant 50 millions de dollars pour
renouveler les Fonds régionaux d’in-
vestissement jeunesse (FRIJ) de la
province. Financés par le Secrétariat

à la jeunesse, les Fonds régionaux
d’investissement jeunesse (FRIJ)
étaient directement gérés par (et
pour) les Forums Jeunesse du
Québec. Cela faisait 15 ans que les
Forums Jeunesse œuvraient dans
différentes régions du Québec; celui
des Laurentides fut d’ailleurs créé en
1999 dans le cadre de la mise en
œuvre du Plan d’action jeunesse
1999-2001 du gouvernement pro-
vincial. Sur les vingt millions annon-
cés récemment pour les CJE, dix
millions ne seront touchés qu’en
avril 2016.

Les Forums Jeunesse exclus 
Les Forums Jeunesse se sont fait cou-
per les vivres sans consultation.
L’équipe du FJL ne s’explique tou-
jours pas pourquoi ils ont été ignorés
de la sorte. Les Forums Jeunesse
représentaient un acteur de premier
plan pour le gouvernement du
Québec, intégrant les jeunes à la vie
politique au sein de leur commu-
nauté. La promotion de la démocra-
tie et la représentation des jeunes
dans notre région étaient un des pre-
miers mandats du Forum Jeunesse
des Laurentides. Ils n’ont pas eu voix

au chapitre, la prise de décision a été
unilatérale et semble irrévocable. 

Perte déplorable 
Le partenariat entre le Forum
Jeunesse des Laurentides (FJL) et le
Carrefour Jeunesse Emploi (CJE)
Laurentides n’était rien de moins
qu’un levier social. Marc-André
Caron, directeur du CJE Lauren-
tides, explique : « J’avais deux
ententes avec le Forum depuis une
dizaine d’années : une sur la partici-
pation citoyenne, qui se résumait à
l’organisation d’activités auprès des
étudiants, à la sensibilisation sur
l’importance du vote lors de
périodes électorales et à la reconnais-
sance de l’implication de jeunes; et
l’autre entente concernait Ressour-
ces Laurentides, un service d’aide
à l’établissement de nouveaux
citoyens ». Il soutient d’ailleurs que
le CJE Laurentides n’a jamais été
interpellé par le gouvernement pro-
vincial avant la prise de décision. 

Pour M. Caron, il est manifeste
que le gouvernement du Québec en
est rendu à modifier la structure de
la gouvernance territoriale; le sort du
palier régional inquiète. Une chose

demeure certaine : les Forums
Jeunesse ont été fermés de force et ils
ne reviendront malheureusement
pas, à moins d’un revirement extra-
ordinaire. D’ici le 30 juin, chaque
corporation aura à décider si elle
continue ses activités ou pas. Sans les
Forums, qui se chargera maintenant
d’intéresser les jeunes à la politique?
Un défi ardu de nos jours. Il faut
aussi faire le deuil des nombreux
partenariats qui liaient les Forums
Jeunesse avec plusieurs écoles de la
province. 

Rencontre avec le Premier ministre
Le 13 mai, des représentants de la
Table de concertation des Forums
jeunesse régionaux du Québec
(TCFJRQ) rencontraient Philippe
Couillard. Le Premier ministre ayant
enfin consenti à ouvrir le dialogue, 3
scénarios ont été présentés : « Il y a
une petite lueur d’espoir, mais tant
que rien ne sera officialisé, nous res-
terons incertains de notre sort.
Chaque conseil d’administration
aura à déterminer, d’ici le 30 juin,
quelle option choisir, soit la dissolu-
tion, soit l’adoption de nouveaux
mandats. Ce dernier choix nécessi-
tera le financement par d’autres bail-
leurs de fonds, car l’argent que nous
avons perdu du gouvernement pro-
vincial, nous ne pourrons espérer y
avoir droit à nouveau, » a déclaré
une source anonyme.

Suzanne Monette

Soulignons l’anniversaire de nos
fêtés de mai 2015
Le 1er mai, Maryse Rousseau – le 3,
Ghislaine Courbron, Rita Janson,
Johanne Vermette - le 7, Claudine
Nadon - le 10, Francine Venne – le 12,
Lise Dumas – le 15, Claudette Taillon

– le 17, Jean De Carufel – le 19,
Louiselle Maillette – le 20, Lise
Vallières - le 21, Louise Champagne,
Jeannette Haineault, Francine
Lefrancois, Sharon Moreau – le 26,
Pierrette Gendron – le 27, Huguette
Mailloux, Carole Maltais - le 28,
Camille Maisonneuve, Patrice Savard –

le 30, Claude Léonard (gagnant du
gâteau). Un grand merci à nos fidèles et
généreux commanditaires. Ce geste est
toujours très apprécié de tous nos
membres.

Eh oui, l’été s’annonce à grands pas
même si la chaleur n’est pas encore
complètement arrivée. Nous pensons
tout de même à la période des vacances
pour nos activités. Vous pouvez encore
profiter du bingo les 19 mai et 2 juin
prochains et la session d’aquaforme
qui se termine le 16 juin. Cette acti-
vité a lieu les mardis de 19 h à 20 h,
à l’Académie Lafontaine; info :
Micheline.

Par contre, nous reprenons le jeu de
pétanque du 20 mai au 26 août, au ter-
rain municipal près de la piscine, rue
Maple tous les mercredis à 18 h 30;
info: André ou Micheline.

Nos soupers/danse reprendront éga-
lement le 12 septembre, sous le thème

«Le temps des pommes»; info :
Suzanne et Micheline.
Nos sorties : Souper/théâtre le jeudi 9
juillet 2015. Forfait tout inclus. Visite
du Quartier des Arts de l’Assomption,
souper au restaurant le Bella-Stella,
pièce de théâtre Adieu je reste, au

Théâtre Hector-Charland, transport
en autocar de luxe. Prix : 145$/mem-
bre et 150$/non-membre. Départ de
la gare de Prévost, rue de la Traverse, à
14 h, avec arrêt à Saint-Jérôme; info :
Suzanne ou Micheline.

Séjour à l’auberge du Vieux-Foyer de
Val-David (3 jours) les 2, 3 et 4 sep-
tembre 2015. Prix 275$/membre et
285$/non-membre. Forfait tout inclus
avec animation. Départ de la gare de
Prévost, rue de la Traverse, à 14 h 30;
info: Suzanne ou Micheline.

Nous aurons également notre éplu-
chette de blé d’Inde et hot-dog, le
samedi 22 août ainsi que le Méchoui et
cueillette de pommes chez Constantin,
le jeudi 24 septembre. Des détails vous
seront donnés à une date ultérieure.

N’oubliez pas que notre carte de
membre ne coûte que 10$ par année et
il est toujours temps de s’en procurer
lors des activités ou en communiquant
avec Suzanne ou Micheline.
Nous vous souhaitons de très joyeuses
vacances et au plaisir de vous voir à nos
activités estivales.

MOTS CROISÉS Odette Morin

Horizontal
1-   Barack Obama en est un - Note.
2-   Écrivain et poète français.
3-   Facteur sanguin - Dut se résoudre à broute
- Honnête.
4-   Céramiste britannique - Eau-de-vie.                              
5-   Préfixe - Pronom - Perdu en Angleterre.                     
6-   Indigente.
7-   Terminaison - Rouge léger.
8-   Les wolofs y sont nombreux - Géniteur.
9-   Éminence - Au sud de l'Équateur.
10- Antagonistes - Résine puante (pl).
11- Petite girouette - Fin de verbe.
12- La vie en Italie - Font la paire par derrière.

Vertical
1-   Théorie de l'évolution.
2-   Pas éternel - Nouveau pays industrialisé (sigle).
3-   Molybdène - Font la paire par devant.
4-   Élément chimique nécessaire.
5-   Pitres - Dinornis.
6-   Pouffé - Valet intelligent et rusé.
7-   Personne maladroites.
8-   À la dernière minute - Possessif - Petit cube.
9-   On la gave mais à l'envers - Oiseau du sud de
l'Australie.
10- Précises.
11- Croiser - Il y a celle de glace.
12- Opiniâtres.

André: 514 677-8610
Ginette: 450 569-3348
Ghislaine: 450 224-4680
Jocelyne: 450 224-1325
Maryse: 450 224-5312

Micheline: 450 438-5683

Pauline: 450 227-3836

Suzanne: 450 224-5612

Thérèse: 450-224-5045 

Liste des nos de téléphone

par Odette Morin, mai 2015Solution page 27
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Par Odette Morin
Placez dans la grille la première lettre de la réponse de chaque énigme.
Vous obtiendrez ainsi le mot ou le nom recherché.
1 – Couleur du bouton-d’or.
2 – Légume vivace, on consomme ses turions en mai.
3 – Gros navet jaune.
4 – Petit fruit très sucré, cultivé dans les oasis, on en fait des carrés.
5 – Fleur ou disque coloré de la partie antérieure de l’œil.
6 – Plante aquatique aux larges feuilles flottantes.
Mot (ou nom) recherché: On y fait des cultures ornementales ou potagères.

1 – Péninsule désertique riche en gaz et en pétrole, sur le golfe Persique.
2 – Métal radioactif, un mélange de trois isotopes.
3 – Sol constitué de roche sédimentaire à texture grasse que l’on peut façonner.
4 – Pierre précieuse transparente d’un rouge vif nuancé de rose ou de pourpre.
5 – Poudre douce constituée de silicate de magnésium.
6 – Minéral donnant des gemmes semblables aux diamants par leur éclat.
Mot (ou nom) recherché: Silice cristallisée, teintée en violet c’est l’améthyste.

Solution page 27
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Le gouvernement du Québec coupe

Le Forum Jeunesse des Laurentides se meurt

L’heureux gagnant du gâteau anniversaire, Claude Léonard entouré de André
Gagnon du Club Soleil et de Claude Thibault du Marché Piché. C’est la dernière
photo qui sera prise au Marché Piché Bonnichoix, mais on nous dit que la tradi-
tion du gâteau anniversaire se poursuivra au Marché Piché-IGA.

Audrey Tawel-Thibert

Le 22 avril dernier, le gouvernement cessait de façon défini-
tive et sans préavis le financement des 19 Forums Jeunesse
du Québec. Quelques heures après l’annonce, le ministre de
l’Emploi et de la Solidarité sociale, Sam Hamad, spécifiait
en conférence de presse que les fonds initialement octroyés
aux Forums Jeunesse seraient désormais alloués aux 110
Carrefours Jeunesse-Emploi de la province. Une situation
désolante qui cause beaucoup d’émoi et d’incompréhension
chez les membres du Forum Jeunesse des Laurentides (FJL).
Le 30 avril, le conseil d’administration décidait de cesser
les opérations du FJL et de renvoyer son personnel.

Ph
ot

o:
 M

ic
he

l F
or

tie
r



Aux férus d’histoire, M. Gladu
présente maestro Sosa comme un
monument. Ce soir, c’est du
sérieux. Du sérieux introduit par
deux pièces de Scriabine,  ce «mys-
tique de l’extase », une musique ni
triste ni joyeuse, une musique ora-
geuse. Mais comme le dirait sans
doute Saint-Exupéry, ce n’est pas
triste les orages. Le jeu de M. Sosa,
capable de douceur, en est un
d’abord tonique. Avec force et
concentration, il creuse la
musique, s’y enfonce avec acharne-
ment pour en extraire tout le pré-
cieux de l’œuvre et le remonte vers
la lumière en une étincelante cas-
cade de notes.

Suivront des extraits du Roméo et
Juliette de Prokofiev. Sosa, qui a

joué de tout son corps, frappe avec
force de ses doigts sur le clavier
puis termine sa pièce, comme fré-
quemment tout au long du
concert, par le grand geste vertical
d’un plongeur qui vient reprendre
son souffle à la surface après un
immense effort soutenu. Il termi-
nera cette première partie par une
danse populaire du Caucase de
Liapounov. Sans retenue aucune,
Sosa fera de cette danse un drame,
et l’enchevêtrement des notes lais-
sera croire à la présence de deux
pianos, l’un mâle et l’autre femme. 

Suivra Danza de Medtne, une
pièce parfois chantante, parfois
mélancolique. Puis, de
Tchaïkowsky, Sosa jouera deux
pièces. Il nous présente la pre-
mière, Dumka, comme « un chef
d’œuvre d’ambiguïté, un génial
amalgame de nostalgie et de pro-
fonde fierté ». Avec brio, il jouera
de la main gauche un étonnant
arpège ascendant qu’on aurait
attendu de la main droite.
Passionnée, jouée avec passion,

cette pièce rappellera la véhémence
de la Marche slave du même com-
positeur. Le deuxième morceau de
Tchaïkowsky, un Nocturne écrit
plus jeune, sera plus triste, plus
doux, plus délicat, plus mélodieux.

M. Sosa termina son programme
par la Sonate op.36 no 2 en si bémol
mineur (Version 1931) de
Rachmaninov, grandiose comme
les grandes orgues d’une cathé-
drale. Une pièce tordue, tourmen-
tée, ardue à suivre. Puis, dans cette
cathédrale, les milliards de lam-
pions s’éteindront doucement un à
un pendant que la coupole du
temple s’ouvrira sur le scintille-
ment de milliards d’étoiles. Un
accord abyssal prolongé par une
pédale tenace nous laissera pantois.

Après ce séisme dont je ne saurais
évaluer la magnitude sur l’échelle
de Richter, l’assistance debout,
insatiable, obtint un encore d’un
Sosa qui retrouva le 2e souffle du
coureur de fond pour nous inter-
préter un Moment musical du
même Rachmaninov. 

Comme décor, un bosquet de
micros et d’ornementations dispo-
sés avec soin par Ghislaine et
Normand Tassé (bénévoles à
Diffusions Amal’Gamme depuis
plusieurs années) enchâssaient un
magnifique clavecin vert antique
jalonné de doré, une fidèle copie
des clavecins du XVIIe et du
XVIIIe siècle, fabriqué par M. Yves
Beaupré, le meilleur facteur au
Canada.

L’histoire de l’improbable trio,
« un vrai bataclan », en est une
d’amitié, car former un trio avec
ces trois instruments, trio unique
au monde d’ailleurs, tenait du défi.
Qu’à cela ne tienne,
Messieurs Plante et
Lussier, tous deux
compositeurs et
arrangeurs, le relevè-
rent brillamment en
arrangeant expressé-
ment pour la forma-
tion n’importe quelle
pièce qu’ils souhai-
taient jouer, y allant
également de leurs
propres composi-
tions.

En premier lieu, ce
fut la pièce Fiestango
de Piazzola, maître
incontesté du tango,
que le bandonéoniste
D. Plante considère
comme son mentor.
D’emblée, le son per-
cutant de l’ensemble
nous tordit le cœur et

l’émotion ressentie est indescripti-
ble. Il faut ajouter que ce son était
impeccablement équilibré entre les
trois instruments par le sonorisa-
teur, M. Bernard Ouellette. Suivit
un répertoire éclectique allant de
pièces enjouées ou tordues, à la
langueur d’une Barbara et d’un
Michel Legrand.

Le spectacle ayant été annoncé
comme « un détour par l’univers
fascinant de dandys célèbres », on
nous joua trois compositions de
Denis Plante inspirées par des
écrits de Oscar Wilde. La triste
errance de Edward et Wallis fut

également illustrée par des œuvres
de Mathieu Lussier.

Après la pause, insouciance puis
tristesse portée à son paroxysme, le
clavecin s’offrit des passages plus
mélodiques. Suivirent des arrange-
ments probants de classiques,
Viloldo, Brahms et Chostakovitch,
grandement appréciés par l’assis-
tance. De Kurt Weill fut joué un
magnifique Youkali. Du même
compositeur résonnèrent les sons
d’un certain tango, étranges
comme ceux de la musique dis-
jonctée du XXe siècle en général.
De Denis Plante, on nous inter-
préta un hommage senti à son ins-
pirateur Piazzola par un joyeux
tango, Astorias. 

Dans l’esprit d’un concert voulu
également divertissant, les pièces
Dis quand reviendras-tu ? de
Barbara et Comment te dire adieu ?

de Rokand et Gold
furent écourtées,
interprétées folichon-
ne s .  Des  Feu i l l e s
mortes mélancoliques
vinrent équilibrer le
tout et le rubato du
clavecin nous char-
mer.

Ce fut une soirée
enchanteresse durant
laquelle notre ouïe
bénéficia d’un son
pénétrant, unique,
une escalade d’émo-
tions intenses, le
mariage d’un basson
charmeur, d’un tou-
chant bandonéon et
d’un  impétueux
clavecin qui ,  lo in
d’être aléatoire, est un
mar i age  de s  p lu s
heureux. 
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Le trio Bataclan, un son prégnant
et enchanteur

Spectacles d’ici avec Gisèle Bart Spectacles d’ici avec Sylvie Prévost

Le mérite en revient autant à
Mozart et Schubert qu'au pianiste
qui a su livrer leur message. Nous
avons entendu un Mozart beaucoup
plus grave que d'habitude et un
Schubert d'une profondeur rare.
Tous deux se livrent à un bilan qui
n'est pas d'eau pure, mais une rivière
tortueuse, parcourue de courants
froids, de courants chauds.

Mozart, empli d'une lassitude pro-
fonde traduite par le retour lanci-
nant de quelques notes, semble aussi
envahi d'interrogations, comme le
sera plus tard Beethoven. On entend
un drame dans cette musique, et un
passage dont la trame sera reprise
plus tard par Dvořak dans son
Stabat Mater.

Schubert, lui, se remémore et on
sent à tout moment sourdre la colère
à travers ce qu'il faut bien appeler un
chant. Schubert ne peut s'empêcher
de chanter, même quand le temps
presse, même dans l'agitation d'un
mouvement d'horloge frappé par la
panique.

Tout cela n'est rendu possible que
par l'art consommé d'un pianiste
dont la connaissance intime des
oeuvres, le souffle, l'engagement et
l'honnêteté sont sans faille et soute-
nus par une technique qui répond à
ces exigences. La logique interne des
oeuvres est respectée, la cohésion
complète, même lorsque le discours
musical prend des virages en épingle
à cheveux. Et le tout s'écoute aussi
aisément qu'on tourne les pages
d'un livre.

Si j'ai un reproche à faire à ce pro-
gramme, ce serait que d'entendre six
Mazurka à la file n'en met aucune
en valeur. Par ailleurs, il aurait peut-
être été intéressant d'opposer à ces
œuvres de fin de vie un jeune
Mendelssohn plein de promesses.
Mais ce n'est que mon opinion.

Merci de toute façon pour cette
belle soirée qui nous a permis de
nous pencher sur la vie d'un autre et,
par le fait même, sur la nôtre.

Les Génies et la mort

La mort? Pas tant!
Ce récital, par son titre, annonçait une soirée lourde… En
construisant un programme dont les pièces de résistance
tournent autour de la mort de leur compositeur, le pia-
niste Mathieu Gaudet a pris le risque de rebuter bien des
auditeurs potentiels. Mais voilà qu'au contraire, nous
avons vécu des moments pleins de sens et, finalement, de
sérénité.

Le 18 avril, le trio formé du bassoniste Mathieu Lussier,
du bandonéoniste Denis Plante et de la claveciniste
Catherine Perrin nous a transportés depuis Prévost
vers les bars clandestins d’Argentine et vers les caba-
rets de Paris, Londres et Berlin tenus pendant la pre-
mière partie du XXe siècle.

Le samedi 11 avril 2015 : Mathieu Gaudet, pianiste Mozart : Adagio en si mineur K
540; Schubert : Sonate no 18 en do mineur D 958; Chopin : Mazurka op. 68 no 4,
Mazurka op. 63 no 1, no 2, no 3, Mazurka op. 67, no 4, no 2; Barcarolle op. 60;
Schubert : 3 Klavierstücke D 946.

Le samedi 9 mai, à Prévost,
maestro Raoul Sosa, « l’un
des musiciens actuels les
plus importants», nous visi-
tait pour nous interpréter
au piano une musique de
démesure, celle des grands
compositeurs russes.

Pour cette adaptation de son
spectacle de cabaret «Les nuits
d'Émily», présenté au Lion d'Or à
Montréal, Émily était accompa-
gnée de 11 artistes de la relève, la
jeune chanteuse jérômienne
Margau (Marilou Gauthier) et des
élèves du Théâtre Royal de Saint-
Jérôme, auquel collabore Émily.
Celle-ci désirait apporter son
appui à son amie Janice Bélair
Rolland, candidate du Parti libé-
ral du Canada (PLC) pour
Rivière-du-Nord. Quelques 200
convives ont assisté au spectacle.

Émily Bégin, elle-même origi-
naire de Saint-Jérôme, a tenu à
préciser que cette implication se
voulait apolitique. «Janice est une
amie d'enfance et je le fais pour
elle», explique celle dont la car-
rière artistique a pris son envol
lors de la première cuvée de Star
Académie. «Je l'aurais également

fait si elle s'était présentée pour
un autre parti», ajoute-t-elle.

Mère de deux garçons, Janice
Bélair Rolland est une femme
d’affaires qui a acquis une forma-
tion en gestion et en droit. Elle a
œuvré les 13 dernières années au
sein de l’entreprise qu’elle a fondée
avec sa famille, l’Académie des
Pompiers/ Targe Risques Mana-
gement, avant de décider de faire
le saut en politique fédérale. Très
impliquée dans la communauté,
elle est particulièrement préoccu-
pée par les questions de santé,
d’économie, d’emploi, de loge-
ments sociaux et d’environne-
ment.

Magnifique spectacle
d’Émily Bégin

André Boudreau

Le 30 avril dernier, à La
Caravelle de Saint-Jérôme, avait
lieu le spectacle d’Émily Bégin
organisé par l’association libé-
rale fédérale de Rivière-du-Nord.

La passion de Sosa
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Le trio Bataclan composé du bassoniste Mathieu Lussier, la claveciniste Catherine
Perrin et du bandonéoniste Denis Plante.



Parent du R, lettre absente de la
plupart des langues asiatiques, c’est
le L qui le remplace, en caricature,
dans le glain de liz est en tlain de
cuile (le grain de riz est en train de
cuire). Il est cependant dans toutes
les langues occidentales; et en fran-
çais, comme quelques autres lettres,

par exemple, le D du dé, le H de la
hache, le M de aime, le O de l’eau, le
Q (du cul) que les religieuses fai-
saient prononcer « que », le R de
l’air, le S du crochet double des
mots croisés et le T du thé, le L, lui,
s’apparente à l’aile, et surtout à elle,
marque du féminin, mais aussi au el
arabe et espagnol, masculin. 

C’est aussi la lettre dominante du
il, dont la parenté sonore avec l’île
évoque la solitude et surtout l’ail-
leurs de celui qui n’appartient pas à
l’échange entre le je et le tu. Quand
apparaît le je, même à l’écrit, le per-
sonnage qui parle est présumé aussi
connu que le tu auquel il s’adresse.
Avec ces deux mots, que certains
grammairiens modernes n’appellent
plus des pronoms mais des mots
personnels, c’est la présence même
des interlocuteurs qui désignent

toujours de qui il s’agit : leur seule
référence est dans l’acte de parole
même; alors que le il (en latin,
illum, ille), le elle (illa) et le on
(homo, homme), toujours absents,
jouent pleinement le rôle du pro-
nom en prenant la place de celles et
ceux qu’ils évoquent sans les nom-
mer. 

Cette allusion à l’autre, on la
retrouve dans altérité (changement,
fait d’être autre) ou altérer (modi-
fier), qui a déjà signifié émouvoir,
donner soif, et qui a pris de nos
jours le sens de faire cesser l’envie de
boire. C’est aussi l’autre qu’on voit
dans les el espagnol et arabe, venus
de l’hébreu, comme dans Elohim,
où el signifie dieu (l’Autre), et qui
correspond au al de Allah (al ilah, la
divinité). Et c’est ce même caractère
défini qu’on retrouve dans les

anciens articles que la grammaire
appelle désormais des déterminants,
le, la, les, aussi marqués par le L que
les pronoms la ( je la vois), le ( je le
salue), lui ( je lui serre la main) et
leur ( je leur souhaite le bonjour). 

Mais ce qui caractérise surtout
l’usage du L, c’est son étrange capa-
cité à s’écrire aussi LL, sans changer
de valeur sonore, comme dans ville
ou mille; mais aussi de se prononcer
Y, comme dans fille ou famille... Car
il n’y a qu’après le I que le LL soit
mouillé, comme dans maille (alors
qu’il est dur dans malle), veille (nou-
velle), nouille (colle), cueille (cruelle).
Et le même phénomène est présent
en italien dans son pronom egli (il)
prononcé « éli » ou dans des mots
comme foglia (feuille) prononcé
« folia », où les lecteurs de La Presse
reconnaîtront la dimension peut-

être prédestinée de son réputé chro-
niqueur, aujourd’hui à la retraite,
Pierre Foglia.

Issu de langues nordiques, l’an-
glais résiste à cette tendance et pro-
nonce toujours ses LL comme s’il
n’y en avait qu’un, comme dans full
(prononcé « foüle »), ball (« baòle »).
Quant à lui, l’espagnol, d’origine
latine, fait de ce LL (toujours pro-
noncé Y), une lettre à part, comme
le français pourrait le faire pour le
CH (et je ne parle pas du club de
hockey), dont les deux lettres ont
complètement perdu chacune leur
valeur sonore : un principe qui me
permettra, dans mon évocation sui-
vie des lettres, de lui consacrer bien-
tôt une chronique entière.

Gleason Théberge
motsetmoeurs@journaldescitoyens.ca
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Hein ! La marche afghane ? Oui,
oui. Suivez-moi sur ce sentier de
découverte. Je reviens tout juste
d’une journée de formation inten-
sive à ce sujet.

À votre question, pourquoi prati-
querais-je cette marche afghane, ma
réponse est la suivante : pour le plai-
sir de respirer plus librement.
Synchroniser ma respiration à mes
pas, qui est au cœur de cette
approche, m’a amenée à mieux res-
pirer, à ouvrir ma cage thoracique
sans que j’aie eu besoin d’y penser.
Au moment où je vous écris, j’ai

encore l’impression que je respire
avec amplitude et à 360 degrés; l’air
que je respire m’apparaît agréable-
ment frais. C’est très plaisant de se
sentir aussi détendue, éveillée, et ce
avec moindre effort.

La marche afghane est à la fois
simple à réaliser, mais en même
temps exigeante. Nos habitudes
ancrées cherchent à reprendre le
dessus rapidement. C’est en persé-
vérant sans trop me juger que toute
attentive à associer ma respiration à
mes pas selon un ou des rythmes
précis, mon corps a parfois accepté

de suivre le «nouveau sentier » pro-
posé. Je me sentais alors comme
dans une méditation où l’intérieur
se calme au profit d’une sensation
d’être totalement présente. Goûter à
cette synchronisation m’a permis de
prendre conscience de mes efforts
habituels pour respirer.  

J’entrevois de bien dormir cette
nuit, mon mental est au repos.
Reste le chemin de la pratique au
quotidien. Mais cela a goûté bon
aujourd’hui, alors j’ai confiance que
demain je retrouverai le bonheur
d’une marche afghane.

Mais sans doute voulez-vous en
savoir davantage. Pour faire une his-
toire courte, très courte, sachez que
c’est un Européen qui pratiquait des
exercices respiratoires, un certain
Edouard G Stiegler qui en est l’au-

teur. Un jour, dans les années 80,
alors qu’il était en Afghanistan, il a
été interpellé par la vigueur mani-
festée par des caravaniers qui par-
couraient des centaines de kilomè-
tres. Interpellé, il se mit activement
à les observer, à chercher ce qui leur
permettait d’être aussi endurants.   

Suite à ses multiples observations,
expérimentations et effets positifs
obtenus, il mit au monde la marche
afghane et la diffusa à travers le livre
Régénération par la marche afghane.
J’ai eu le bonheur aujourd’hui d’être
initiée à cette approche par Sylvie
Alice Royer, une femme d’une belle
énergie qui la pratique depuis déjà
30 ans, l’a bonifiée et qui partage sa
passion… via l’association Marche
Afghane Québec qu’elle a fondée.

Peut-être me croiserez-vous mar-
chant dans les rues ou les sentiers, le
sourire aux lèvres.

Danielle Larocque 

Voici un nouveau dicton, paraphrasant «Qui a bu, boira»
(voir ma chronique de mars). Oui, je vais vous parler encore
d’habitudes, d’habitudes de vie à prendre pour sa santé. En
fait, je vous invite à découvrir la marche afghane.  

Enfin, le printemps est arrivé !
Nous avons déjà commencé la
saison de pétanque et nous
vous invitons à venir nous
voir. Quel que soit votre âge,
quel que soit votre niveau de
jeu, vous êtes tous les bienve-
nus !
Lieu : Parc Val-des-Monts, sur
la rue Maple – Du 12 mai au
24 octobre inclusivement, les
mardis à 18 h 30 et les samedis
à 10 h.
Possibilité de jouer tous les
jours en après-midi. Les
joueurs doivent communi-
quer entre eux pour prendre
rendez-vous. La liste des
joueurs est disponible auprès
des responsables.
Information: André Ribotti

au 450-
224-
9479 et
Léo
Drouin
au 450-
569-
0041.

Pétanque libre
à Prévost

Carole Bouchard – Dans le cadre de son projet intégrateur pour l’école
Cap-Jeunesse de Saint-Jérôme, Samantha Ashley Maguire et Frédérique Harvey
ont organisé une marche canine « Jappe et Marche» pour ramasser des fonds pour
la SPCA Laurentides Labelle. L’événement se tenait au parc de la Coulée à Prévost
ce dimanche 17 mai et a permis de recevoir pour 204$ de dons.

À droite, sur la photo, accompagnée de sa fidèle Charlotte à quatre pattes, Samantha sourit fièrement : elle
a de quoi, après tout, ce fut un succès !
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Levée de fonds pour les quatre pattes

Qui a marché, marchera 

CLUB
Ado Média

Ma vie a changé
Ce mois-ci, Porto me prête sa
chronique afin que je vous
raconte mon histoire. Je m’appelle
Bella, je suis une chienne croisée
lévrier avec du Pitt-Bull et j’ai
trois ans. Jusqu’à l’âge de six mois,
j’ai été maltraitée et finalement
abandonnée dans la rue. Une
famille m’a prise sous son aile.
Mais rapidement, faute de temps
pour s’occuper de moi, j’ai du
changer de famille. Malgré toute
l’affection qu’elle avait pour moi,
ma nouvelle maitresse était
découragée par mon comporte-
ment. Imaginez mon état : j’avais
été battue, j’étais devenue peu-
reuse, anxieuse, agressive et pro-
tectrice. Ah oui, en plus, j’ai peur
des hommes, des chiens et ajoutez
à cela que je tire toujours en laisse.
À bout de ressource, elle pensait
bien se séparer de moi. Afin de me
donner une dernière chance, elle a

décidé d’organiser une rencontre
avec Porto. 

À notre première rencontre,
Porto a agi en vrai prince; j’étais
très impressionnée par son calme.
J’ai eu tout le loisir de l’observer et
d’admirer sa fourrure dorée. Il ne
tenait pas compte de moi pas plus
que son maître Alain. Moi qui
imagine toujours être obligée de
me défendre, je suis habituelle-
ment sur mes gardes. Mais là, je
ne me suis pas sentie menacée.
Lorsque la promenade en laisse
avec Alain a commencé, Porto
marchait devant et moi, je le sui-
vais sans crainte. Alain parlait sur-
tout à ma maitresse, il lui donnait
des conseils, lui expliquait l’im-
portance de rester calme, et moi,
au lieu de tirer devant, je suis res-
tée à coté d’eux. Je trouvais rassu-
rant d’être avec Alain et Porto.
Cette longue promenade a com-

plètement changé la perception
qu’avait ma maitresse de moi. Elle
a même demandé à Alain s’il
serait possible d’organiser une
autre rencontre. J’étais tellement
heureuse à l’idée de revoir Porto
que lorsqu’Alain s’est penché vers
moi pour me caresser, j’ai oublié
que j’avais peur des hommes !   
P.S. : Je vais être à la journée
«Bouger avec son chien», le 13 de
juin au Mont-Habitant a Saint-
Sauveur. Amenez vos maîtres,
c’est gratuit !

Vous pouvez m’écrire, mon maître
se fera un plaisir de me lire vos

lettres: info@wouflaurentides.org
www.wouflaurentides.org

Porto, le chien qui parle



Chaussures minimalistes

Les chaussures minimalistes : de
plus en plus populaires chez les
coureurs, mais sont-elles pour
tout le monde ?   

Elles ont pour but de se rappro-
cher le plus possible du pied nu,
tout en offrant une bonne adhé-
rence au sol et une protection de
la peau contre les lacérations et le
froid. Elle doit être le plus léger et
flexible possible avec une diffé-
rence minimale de hauteur entre
le talon et les orteils. Cela permet
de ne pas limiter les réponses neu-
rophysiologiques et propriocep-
tives naturelles du pied, ce qui
permet au pied de bien ressentir
son environnement. 

Avec la chaussure minimaliste  la
réception de chaque pas se fait
avec le milieu ou  l’avant du pied
permettant de disperser les forces
d’impact dans les muscles, les ten-
dons, les ligaments et les os, pré-
venant ainsi les risques de
blessure. À l’opposé, les chaussures
plus conventionnelles diminuent
la sensation du pied lors des im-
pacts et incitent donc le coureur
à atterrir directement sur le talon,
entrainant des forces de 1.5 à 3
fois le poids du corps sur les arti-
culations. Cette attaque du talon
est prouvée comme étant l’une
des causes principales de blessures
des membres inférieurs lors de la
course.

Il est toutefois important de
comprendre que les chaussures
minimalistes ne sont pas une so-
lution idéale pour tous les cou-
reurs. Un coureur sans douleur et
sans histoire de blessures aux ni-
veaux des membres inférieurs ou
du dos n’a pas de raison de modi-
fier sa manière de courir ni ses
chaussures. Par contre, un coureur
qui doit endurer des douleurs ou
qui a subi des blessures en lien
avec la course pourrait bénéficier
grandement du changement vers
une course « minimaliste ».

Si un changement de type de
chaussures vous intéresse, sachez
que cela demande un entraine-
ment progressif au nouveau type
de course. Sachez aussi que nous
offrons maintenant l’évaluation
de la course à pied.

Anaïs Delvaux, physiothérapeute

2894 Curé-Labelle, bureau 101, Prévost
Tél. : 450-224-2322

www.physiodesmonts.com

Élizabeth Blouin-
Brathwaite est mon-
tée sur scène pour la
première fois à l’âge
de quatre ans et on
peut dire en quelque
sorte qu’elle y a
grandi. Grâce à sa
voix, elle a visité plu-
sieurs pays et côtoyé
plusieurs grands artistes de tous
genres. Ces riches expériences ont
fait d’elle ce qu’elle est aujourd’hui :
une artiste talentueuse, passionnée
et chaleureuse qui possède une
intelligence musicale hors du com-
mun. Composition, interprétation
ou arrangement, elle comprend tout
d’instinct.
La musique est sa seconde nature, la
scène est son habitat naturel.

Influencée entre
autres par Whitney
Houston, Stevie
Wonder et Marvin
Gaye, elle affec-
tionne particulière-
ment la musique
funky rock groovy,
mais sa voix puis-
sante et pleine lui

permet d’explorer tous les réper-
toires. Aujourd’hui, Élizabeth
Blouin-Brathwaite est en pleine
possession de ses moyens et est
maintenant une artiste à part
entière.
Et c'est à la salle Saint-François-
Xavier à Prévost le 30 mai prochain
à 20 h, que vous aurez l'occasion
d'apprécier les grands talents de
cette magnifique jeune artiste.

C’est en août 2010 que l’envie (ou
l’idée folle !) de prendre une année
sabbatique pour faire le tour du
monde a germé dans l’esprit de Gen
et Jeff. Ils en parlent alors à Sarah-
Ève (11 ans) et décident de partir en
janvier 2011. Au total, le couple
d’aventuriers passera neuf mois sur
la route et leur Sarah-Ève partagera
la moitié de ce temps avec eux, dont
2 mois en Thaïlande, où elle viendra

les rejoindre toute seule en avion en
apportant son sac d’école. Ce péri-
ple les mènera sur quatre continents
où ils visiteront 12 pays. Du
Vietnam au Nicaragua, de la France
au Maroc, ils se promèneront
caméra à l’épaule et crayon à la main
pour raconter leurs aventures.

Tous ont hâte de savoir quel sera la
teneur du concert dans un jardin
offert par la Société d'horticulture et
d'écologie de Prévost, Diffusions
Amal'Gamme et la Ville de Prévost.

Vous pouvez inscrire dans votre
agenda la date du 19 juillet à 14 h.
Des informations plus détaillées vous
seront données dans l'édition de juin
de votre Journal des citoyens.

Diffusions Amal’Gamme 
Procurez-vous vos billets dès maintenant à la bibliothèque Jean-Charles-Des Roches et en ligne sur www.diffusionsamalgamme.com. Info: 450 436-3037 ou diffusionsamalgamme@videotron.ca

Yvan Gladu Spectacles à la salle de concert de l’église Saint-François-Xavier, 994, rue Principale, Prévost 

Diffusions Amal'Gamme a un lien
bien spécial avec ces jeunes artistes
puisque, maintenant âgé de dix-sept
ans, Robin a donné son premier réci-
tal solo à l'âge de douze ans dans le
cadre du concert «Nos jeunes vir-
tuoses » présenté à Prévost par
Diffusions  Amal'Gamme en 2010.
Au cours de ce récital d'une durée
d'une heure sans entracte, Robin a
captivé son public avec «une sensibi-
lité qui était presque palpable doublé
d'une étonnante agilité » (Journal de
Prévost). Suite à ce grand succès,
Robin fut réinvité à Prévost en mai
2012 pour présenter un récital com-
plet en solo qui fut de nouveau très
bien reçu par le public et la critique.

Rachel, la jeune sœur de Robin
était assise tranquillement parmi le
public lors des deux récitals précé-
dents de Robin à Prévost, observant
et absorbant... Quelque chose a dû
cliqué à un certain moment,
puisqu'un jour, peu de temps après le
premier récital solo de Robin en
2010, Rachel, alors âgée de six ans, a
soudainement décidé de prendre une
pause au cours de sa pratique de
piano pour demander pourquoi les
études, sur lesquelles elle travaillait
«ne sonnaient pas comme ce que les
pianistes jouaient lors des concerts ?»
Depuis lors, rien d'autre que la
beauté de la musique elle-même ainsi
que la joie de l'accomplir n'a su gar-
der cette jeune fille active sur le banc
de pratique .

Et Rachel se sent très heureuse de
revenir à Prévost : cette fois non seu-
lement en tant que spectatrice, mais
aussi en  partageant la scène avec son
grand frère. 

Comme son frère, Rachel se sent
privilégiée d’avoir comme professeur

le pianiste /chef d’orchestre Michel
Brousseau, qui l’a initiée à la grande
musique des maîtres dès le début, lui
permettant d’éviter la plupart des
musiques que « les pianistes ne joue-
raient pas à des concerts».

Ce récital sera l'occasion de venir
en aide à Diffusions Amal'Gamme
pour lui permettre de poursuivre sa
mission et continuer à amener à
Prévost des artistes de grands talents
de tous les niveaux et de toutes les
provenances.

Au programme: Bach, Beethoven
et Mozart
Rachel interprétera : C. Debussy: The
little shepherd (Le petit berger),
Children's Corner «Le Coin des
enfants », Suite no 5) – J. S. Bach:
Invention no 13, BWV 784 –
Invention no 14, BWV 785 – W. A.
Mozart: Sonate pour piano nº 16 en
do majeur, K. 545 - F. Chopin: Valse
Brillante, op. 34 no 2 - R. Schumann:
Knecht Ruprecht (Le moine bourru),
Album fur die Jugend (Album pour la
jeunesse), op. 68, no 12)
Robin interprétera : F. Chopin :
Ballade nº 1 en sol mineur, op.23 –
Ballade nº 3 en la bémol majeur,
op.47 - Scherzo n° 2 en si bémol
mineur, op. 31 - Scherzo n° 3 en do
dièse mineur, op. 39.

Samedi 13 juin 2015, à 20 h

Gen et Jeff  

Dimanche, 19 juillet à 14 h

Concert dans un jardin

Samedi 6 juin 2015, à 20 h

Robin et Rachel Pan
Samedi 30 mai 2015, à 20 h

Élizabeth Blouin-Brathwaite
D’Ottawa, nous les recevons pour une soirée bénéfice.

Pour terminer la saison en
beauté, Diffusions Amal'
Gamme présente la ciné-
conférence : «Les 270 jours
d’aventures autour du
globe de Gen et Jeff»

Robin et Rachel Pan
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Gen, Sarah-Ève et Jeff
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Les entreprises d’économie sociale,
qui incluent les OBNL et les coopé-
ratives ayant des activités entrepre-
neuriales, pourront faire des
demandes en continu durant l’an-
née pour avoir accès au fonds d’éco-
nomie sociale. Avec le dépôt d’un
plan d’affaires complet démontrant
la viabilité du projet et la durabilité
de l’organisme, ces entreprises pour-
raient recevoir entre 5 000 $ et
12 000 $ en subvention pour leur
projet de démarrage, de développe-
ment ou de consolidation, suite à

l’analyse d’un comité composé de
bénévoles provenant de différents
secteurs d’activités.  

Le fonds culturel, pour sa part,
s’adresse aux artistes professionnels
demeurant dans la MRC Rivière-
du-Nord et ayant un projet culturel
ou artistique se déroulant également
dans cette MRC. Le dossier déposé
devra notamment démontrer que le
projet est durable et qu’il aura des
retombées sociales ou économiques
directes pour la carrière de l’artiste
ou pour la MRC. Les subventions

accordées se situent entre 500 $ et
1 000 $ et la date limite pour le
dépôt des dossiers est le 21 septem-
bre 2015.

Les personnes intéressées peuvent
consulter le site internet du CLD
(www.cld-rdn.qc.ca, sous l’onglet
Fonds) pour connaître toutes les

informations relatives à ces deux
fonds de financement (critères d’ad-
missibilité et de sélection). On y
trouve également les formulaires à
compléter pour faire une demande
au CLD et un modèle pour la rédac-
tion du plan d’affaires.

Le comité d’analyse des projets : Alain Desmarais (Mesures alternatives de Vallées du Nord), Jean-
Pierre Joubert (Comité régional de protection des falaises), Louise Jetté (CSN Laurentides), Yanie
Villeneuve (CLD Rivière du Nord), Manon Mongrain (Atelier Éclipse), Rémi Laroche (Emploi-
Québec), Valérie Seers (Conseil de la culture des Laurentides)

CLD Rivière-du-Nord

Des fonds pour l’économie
sociale et la culture
Valérie Lépine – Le CLD Rivière-du-Nord a annoncé le 4
mai dernier qu’il détenait des fonds de financement qui
pourraient être accordés à des projets d’économie sociale
et des projets culturels.
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La journée de la Terre est pour moi
une occasion de réfléchir à mon rap-
port avec cette boule qui roule sa
bosse dans l’espace intersidéral que
l’on dit infini, et ce, depuis 4,5 mil-
liards d’années. Voyageant à vive

allure sans que je m’en rende
compte, ma planète me transporte
et me supporte dans ma vie de tous
les jours. Fruit d’une longue et lente
évolution, l’être humain laisse
aujourd’hui une empreinte de plus

en plus profonde sur le monde qui
lui a donné naissance. 

Une pensée encore dominante
nous dit que la nature doit être
domptée et dominée par les êtres
humains pour qu’elle leur soit
acceptable et adaptée à leurs
besoins. Avec un tel état d’esprit,
pas étonnant que la peur du
manque, la loi du plus fort et la
compétition soient élevées au rang
de dogme pour la survie du genre
humain sur Terre. Cette recette, on
la connaît depuis des millénaires et
les fruits qu’elle a produits sont
amers : disparition de 50 % des ani-
maux sauvages en 40ans1; déclin des
stocks de poissons; pollution de l’air
et de l’eau; perte de terres fertiles;

baisse de la quantité d’eau douce
disponible2; perte de 50 à 80% des
milieux humides en Amérique du
Nord, dont 85 % dans la grande
région de Montréal3; déforestation
mondiale avec une perte nette
annuelle de 80000 km2.

« Quel est ce monde où la créa-
tion de la richesse s’appuie sur l’éra-
dication de la vie ? », notent les
auteurs du Manifeste pour un élan
global. J’arrête là le tableau des hor-
reurs, car je pourrais continuer ainsi
sur plusieurs pages. Mais, j’ai une
bonne nouvelle. Toutes ces destruc-
tions et ces dégradations ne sont pas
un coup du destin, mais le fait des
êtres humains trop souvent incons-
cients et avides de richesses. Si nous
pouvons causer tous ces dérègle-
ments, nous pouvons également
changer les choses pour qu’elles ail-

lent mieux. Pour commencer, il faut
cesser de se mettre la tête dans le
sable. Avez-vous déjà essayé de réflé-
chir avec la tête dans le sable ?
Deuxièmement, on ne peut pas
régler un problème si on ne le
reconnaît pas et si on ne reconnaît
pas les effets qu’il produit.
L’aveuglement est notre pire
ennemi. Troisièmement, il nous
faut croire en nous-mêmes. Le sen-
timent d’impuissance est notre 2e

pire ennemi. Quatrièmement, il
nous faut nous solidariser autour de
valeurs primordiales qui nous ras-
semblent tous, peu importe nos dif-
férences. Cinquièmement, il nous
faut être créatifs pour oser imaginer
un monde qui fonctionne différem-
ment. Pour être créatif, il nous faut
penser autrement et pour penser
autrement, il nous faut sortir de la
peur, de l’impuissance et du défai-
tisme. Oui, nous le pouvons ! [le
faire], pour emprunter la célèbre
formule de Barack Obama en 2008.
Je terminerai avec une citation de
Neale Donald Walsch : « La Vie
fonctionne selon le paradigme Être-
Faire-Avoir. La plupart des gens
l’ont inversé, imaginant qu’il fau-
drait d’abord “avoir” pour “faire”, et
ainsi “être” ce qu’ils souhaitent
devenir. Inverser ce processus est le
moyen le plus rapide pour [être en
harmonie avec le] processus de la
vie. » Longue vie à notre planète et
aux êtres humains qui l’habitent.
1. ONG World Wildlife Fund (WWF).

2. Programme des Nations Unies pour
l’Environnment - Rapport 25 octobre 2007.

3. Analyse de la situation des milieux humides
au Québec et recommandations à des fins de
conservation et de gestion durable - RAPPORT
FINAL. .

4. Alternatives Sud, N° 15-2008/3 :
Déforestation : Causes, acteurs et enjeux Broché
– 2 octobre 2008 de Bernard Duterme
(Auteur) et all.
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RABAIS pour réservations Payable par chèque, argent comptant ou Visa

SERVICES

VOUS N’Y ARRIVEZ PAS OU VOUS
N’AVEZ PAS LE TEMPS ? Je peux vous
aider. Réparations mineures, peinture,
céramique, planchers, etc. Surveillance
et entretien lors de vos vacances. Travaux
sur le terrain.

Sylvain Pesant 450 712-5313

Les Ménagères de Sylvie, entretien
ménager - Confiez vos tâches ménagères
à une équipe. Ménage résidentiel avec reçu,
et grand ménage. Estimation gratuite.
450 224-4898 Cell. : 450 821-9848

Denis Desrosiers - Artisan charpentier
Pour tous vos projets. Travail soigné.

819-326-1142

Besoin d’un sourcier ?
www.ExpertSourcierLaurentides.com

450 712-8218

Des Projets - Menuiserie, réaménagement,
croquis, assemblage, maintenance, entre-
tien de domaines. 40 ans d'expérience.
Ex-entrepreneur en construction. Sainte-
Anne-des-Lacs et environs. Jacques:
514 258-9676 

À LOUER

COURS-ATELIER /FORMATION

TAROT

CLIMATISATION

Tarot, passé, présent, futur, faire
revenir l’être cher, talisman, amulette.

450 227-4294 

Cours privés de piano, enfants ou
adultes. À mon studio ou à votre domi-
cile. Région Saint-Sauveur.

Madeleine Crevier : 514 839-9770
madcrevier@gmail.com

SERVICES DE SANTÉ

Massothérapie Marie-Lise Deconninck.
Suédois clinique, californien, réflexologie,
indien de la tête, reiki.
Tout nouveau client à 1/2 prix.  

450 432-1279

ISABELLE PIRRO
massage suédois 

Approche adaptée aux personnes âgées
ainsi qu'aux personnes affectées par le
cancer. Membre agréée FQM

Possibilité de soins à domicile
450 660-4426

TARIF avec encadrement. Différentes grandeurs disponibles.

Entre 15$ et 70$. 5,00 $ pour les 15 premiers mots et 0,30$
du mot additionnel, 2,50 $ pour cadre autour du texte.

GÉOTHERMIE

Climatisation/Chauffage. Installations
existantes. Vous avez des problèmes ? On
peut vous aider! Nouvelle installation.
Évitez les problèmes, appelez-nous!

Températech 450-224-1715
514-316-9977

Aide ménagère recherchée. à Sainte-
Anne-des-Lacs, 1 à 2 fois/sem. SVP, contac-
tez Louise.      514-212-3522

Biodanza Piedmont
Épanouissement •  Vitalité

Danser la Vie : jeudi 19h30
Clinique Santé Nouveau Monde
Réservation : 450.224.7826

wwwwww..bbiiooddaannzzaa..ccaa
MMaarrttiinneelleeoonnaarrdd0011@@ggmmaaiill..ccoomm

CLIMATISATION JPB -Climatisation –
Ventilation – Chauffage - Entreprise spé-
cialisée dans l’installation, la réparation et
l’entretien de climatiseur central et mural,
thermopompe, système de chauffage et
bien plus…

Contactez-nous! Tél: 514 602-9695
www.climatisationjpb.com 

Grand 5 1/2 à louer, 701, rue Morin à
Prévost. Bas de triplex, stationnement
pour 2 autos, cabanon 5’ x 6’. Prix 700$
par mois. 450-224-3190 

NÉGOCIABLE!
À LOUER SUR LA 117 À PRÉVOST

Grande salle, très éclairée, au rez-de-
chaussé, idéal pour réunions, événe-
ments, fêtes, etc. Disponible par blocs de
4 heures ou à long terme.

Aussi
Bureaux spacieux au 2e étage, bien
éclairés, pour professionnels ou autres.
Stationnement accessible à l’année.

Joanne  514 232-2739

– jean Massé

Cette planète qui me transporte

NDLR: Nos deux cinéphiles Valérie Lépine et Luc Fournier sont reçus gra-
cieusement au cinéma Pine de Sainte-Adèle tous les mois. Ils offriront
ainsi les commentaires d’un gars et d’une fille sur le même film.

Ciné-fille – Film libre-
ment basé sur le travail
du juge Pierre Michel
qui, dans les années 70 à
Marseilles, a tenté de
démanteler l’organisa-
tion mafieuse appelée
French connection qui
exportait de l’héroïne
dans le monde entier. 

Bien qu’il ait été réalisé en France,
ce film a une facture résolument
américaine : personnage principal
élevé en quasi héros, violence asep-
tisée, idéalisation probable des faits
réels (par exemple, la vie person-
nelle d’un chef mafieux peut-elle
être aussi rose que celle présentée à
l’écran?), etc. Malgré tout, il offre
un bon moment de détente et tient
le spectateur en haleine. Jean

Dujardin et Gilles
Lellouche, dans les rôles
du juge et du chef de l’or-
ganisation mafieuse res-
pectivement, livrent une
performance honnête. À
voir pour se libérer l’es-
prit. – 7.5/10
Ciné-gars – L’histoire du
juge Pierre Michel et de

sa lutte contre les trafiquants d’hé-
roïne m’était inconnue. Je crois que
ce film représente bien les diffé-
rents niveaux auxquels se jouent ces
batailles entre les forces de l’ordre
et la mafia.

Sans pour autant révolutionner le
genre, cette production arrive à
nous plonger dans le climat et les
magouilles du milieu de la
drogue. – 7/10

France (2014). Réalisateur : Cédric Jimenez. Interprètes : Jean
Dujardin, Gilles Lellouche, Céline Sallette et Mélanie Doutey.

La French
Ainsi, les citoyens et les entre-

prises concernées devront participer
à une séance gratuite, pour tenter
de s’entendre à l’amiable, avant que
leur cause soit entendue par un juge
de la Division des petites créances
de la Chambre civile de la Cour du
Québec du palais de justice de
Saint-Jérôme.

« La médiation comporte plu-
sieurs avantages, dont celui de
régler un dossier plus rapidement
qu’avec un procès. Par ce projet
pilote, nous convierons les entre-
prises et les citoyens concernés à
échanger en terrain neutre, sous le
signe de la coopération et dans un
climat constructif, avant d’avoir
recours au processus judiciaire.
D’ailleurs, l’approche à la fois pro-
fessionnelle et conviviale de la
médiation permet souvent aux per-
sonnes qui y participent de décou-
vrir que l’entente négociée peut être
possible entre elles, contrairement à
ce qu’elles croyaient au départ », a
déclaré la ministre.

D’une durée de trois ans, le projet
pilote contribuera à l’obtention de
données significatives qui serviront
à évaluer la pertinence d’élargir l’ex-
périence.

Le district judiciaire de
Terrebonne a été ciblé, entre autres,
parce que le taux d’utilisation de la
médiation volontaire y est supérieur
à la moyenne québécoise qui atteint
9,8 % selon les données récentes
disponibles, et parce qu’on y trouve
un important volume d’activités et
un nombre suffisant de médiateurs
accrédités.

« Notre justice civile gagne à pas-
ser de la culture du procès à celle de
l’entente, dans l’intérêt de la popu-
lation et pour rendre notre système
de justice plus accessible. C’est
d’ailleurs l’une des avenues privilé-
giées par le nouveau Code de procé-
dure civile qui sera en vigueur à
compter de janvier 2016 et dont les
dispositions contribueront à rendre
notre justice civile plus simple, plus
rapide et moins coûteuse », a conclu
la ministre Vallée.

Projet pilote dans le district de Terrebonne

Médiation obligatoire aux
petites créances
Benoît Guérin

La ministre de la Justice, Mme Stéphanie Vallée, lance un
projet pilote de médiation obligatoire pour le recouvre-
ment des petites créances découlant d’un contrat de
consommation dans le district judiciaire de Terrebonne à
compter du 15 mai 2015.



450-431-5061

Assurance invalidité,
quelques définitions

Plusieurs d’entre vous bénéficient
d’une assurance collective au tra-
vail qui couvre souvent les médi-
caments, l’hospitalisation, les soins
de santé et parfois les soins den-
taires.

Cette assurance comporte habi-
tuellement un volet assurance-vie
et une assurance invalidité de
courte et/ou longue durée, qui
vous versera un pourcentage
prévu de votre salaire (celui-ci se
situant généralement entre 60 et
80 % de votre salaire brut).

Cette assurance invalidité de
longue durée, comme son nom
l’indique, vous versera des presta-
tions au moment où vous serez
considéré comme invalide au sens
de la définition contenue dans
votre contrat d’assurance.

Attention, la définition d’invali-
dité peut varier dans le temps.

En effet, dans plusieurs cas, vous
recevrez des prestations pour les
24 premiers mois (ou une autre
période fixée par votre contrat
d’assurance) si vous êtes invalide
et incapable à cause d’un accident
ou d’une maladie d’accomplir
toutes les tâches de votre emploi
habituel.

Ordinairement, après cette pé-
riode de 24 mois, la définition
d’invalidité change et devient
moins généreuse. La définition
pourrait être la suivante : vous êtes
invalide si vous êtes incapable à
cause d’un accident ou d’une ma-
ladie d’occuper tout emploi que
vous seriez en mesure d’occuper
selon vos qualifications, votre ins-
truction et votre expérience.

À ce moment, l’assureur pourra
cesser de vous indemniser si vous
ne répondez pas à cette définition
large d’invalidité. Il sera alors utile
de consulter votre avocat afin de
vérifier si vous êtes en droit de re-
cevoir des prestations et quels
sont les moyens pour les récupérer
s’il y a lieu.

Notez aussi que si vous démis-
sionnez de votre emploi pendant
que l’assureur vous verse des pres-
tations, il pourra cesser ses verse-
ments, cette cessation d’emploi
mettant bien souvent fin à votre
contrat d’assurance et au bénéfice
des couvertures qui y sont prévues.

Avant de poser un geste qui
pourrait porter à conséquence,
n’hésitez pas à communiquer avec
votre avocat qui pourra vous
conseiller en toute connaissance
de cause.
Ce texte ne remplace aucunement les textes de loi en
vigueur et ne peut être reproduit sans autorisation.

À la galerie de la gare
Attentive aux détails qu’elle peut
traduire grâce à la technique de l’hy-
perréalisme, Diane Lussier s’éclate
tout en couleurs et sa palette
vibrante d’émotion vous fait ressen-
tir son amour pour la vie ! À voir
absolument jusqu’au 31 mai.

Toujours dans le domaine de
l’image nous aurons exceptionnelle-
ment une exposition de très belles
photographies, celles de Louise

Morin qui décorera la petite salle de
la gare du 1er au 15 juin.

Sur le site de la gare
Le samedi 23 mai, c’est la journée
d’analyse d’eau et de distribution de
jeunes arbres, organisée par la Ville
de Prévost. De plus, la Société
d’horticulture et d’écologie de
Prévost vous offre un bazar : plantes,
pots et outils de jardin à prix
modiques.

Le Symposium de peinture aura
lieu cette année du 29 juillet au 2
août et les inscriptions vont bon
train. Si vous vous êtes décidés au
dernier moment, contactez Annie
Depont au 514-833-8718 ou ren-
dez-vous sur le site www.symposium-
deprevost.qc.ca. Peut-être reste-t-il
quelques places vous permettant de
participer à ce magnifique événe-
ment. 

N’oubliez pas, la gare reste ouverte
chaque jour de 8 h 30 à 16 h 30.
Bientôt, la Saint-Jean et deux char-
mantes étudiantes vous accueille-
ront jusqu’à la reprise des classes,
avec le sourire.

Il est possible
de vivre sans drogues

NARCOTIQUES
ANONYMES

514-249-0555 – 1 800-879-0333
www.naquebec.org

DERNIER
ARRET

vendredi 20h/ch. semaine
à la gare de Prévost

Consultez notre page Faceboook, ou pour infos : garedeprevost@gmail.com, tél : 450-224-2105
www.inter-actif.qc.ca/garedeprevost
1272, rue de la Traverse, Prévost

Félix et Meira du réalisateur québé-
cois Maxime Giroux (Jo pour
Jonathan) connait une carrière inter-
nationale. Il a remporté de nom-
breux prix: meilleur film canadien
au Festival international du film de
Toronto (TIFF) 2014 et Louve d’or
au 43e Festival du nouveau cinéma
(FNC) de Montréal. Prix du meil-
leur long métrage canadien au
Festival international du cinéma
francophone en Acadie (FICFA)
2014. Félix et Meira a été également
primé en Italie à Turin et à Amiens
et Bastia, en France ainsi qu'au

Festival de Whistler en Colombie
Britannique. 

Tout oppose Félix (Martin
Dubreuil) et Meira (Hadas Yaron)
qui habitent le quartier du Mile End
de Montréal. Lui, mène une vie sans
responsabilité ni attache. Son seul
souci : dilapider l'héritage familial.
Elle est une jeune femme juive hassi-
dique, mariée à Shulem (Luzer
Twersky) et mère d’un enfant, s’en-
nuyant dans sa communauté. Rien
ne les destinait à se rencontrer,
encore moins à tomber amoureux.

«Remarquable. Un film lumineux,
né du désir du réalisateur de com-
prendre ses voisins juifs hassi-
diques.» (Odile Tremblay, Le
Devoir). 

La projection aura lieu à la salle
Saint-François-Xavier, au 994, rue
Principale à Prévost, à 19 h 30.
L'accès au film est de 5 $ pour les
membres et 7 $ pour les non-
membres.

Camp de jour du 3 au 14 août
pendant lequel huit jeunes de 12 à
16 ans découvriront l'art du cinéma
documentaire.

Au programme : scénarisation et
réalisation de courts documentaires
sur des sujets choisis par eux et met-
tant en valeur notre région.

Les jeunes s’initieront aux rôles
du réalisateur, du caméraman
et du preneur de son sous la
supervision de deux jeunes
cinéastes.

Activités
Des visites et des rencontres profes-
sionnelles surprises seront aussi au
programme.

Tarifs
250$ (résident de
Prévost) – 300$ (non-

résident) – Dépôt de
100$ à l'inscription
(non-remboursa-
ble)

Inscription
www.cineclubprevost.com/activités/pr
evostdanstacamera

Une lettre d'intérêt doit nous par-
venir avant le 30 juin.

Vendredi 29 mai 2015
Félix et Meira

La maison Morin qui était devenue la Maison
d’entraide de Prévost était une maison chaleu-
reuse et agréable et si grande que même avec une
flopée d’enfants, l’espace ne manquait pas. En
mars dernier, un incendie l’a complètement
rasée.

Toile de la peintre Diane Lussier qui expose
jusqu’au 31 mai

Catherine Baïcoianu

La piste est ouverte, les sentiers pédestres aussi et les
oiseaux accompagnent joyeusement vos promenades. De
nouveau, les tables et les chaises sur le quai de la gare vous
offrent une halte-repos! Café, jus, liqueurs, eau minérale
réfrigérée, offerts par les bénévoles de la gare, sauront vous
rafraîchir…

Camp de jour
Prévost dans ta caméra

La Maison d’entraide
de Prévost, c’est la
maison Morin

Mai, c’est la douceur de vivre… 
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Marie Morin

La maison d’entraide de Prévost a été construite vers
1933 par Hormisdas Morin, juste à côté du terrain où se
trouvaient le magasin général et le garage de la famille
Morin. 

La maison a été habitée pendant
une dizaine d’années par Gilberte
Morin et son mari, Gustave
Chapleau, jusqu’à ce qu’ils aillent
vivre à Montréal à cause de la ferme-
ture du garage où travaillait Gustave.

Les grands-parents Morin ont
habité la maison jusqu’en 1950 puis
sont partis en ville. La maison a été
habitée un certain temps par la
famille de Victor Morin, puis louée à
la famille de Gary Selby qui, comme
on le voit d’après le texte qu’il a écrit
à ce sujet (édition d’avril 2015, page
10), garde aussi un excellent souve-
nir de l’époque où il y a vécu, car
c’était une maison chaleureuse et
agréable, et si grande que même avec
une flopée d’enfants, l’espace ne
manquait pas. 

Gilberte Morin et Gustave
Chapleau ont vendu cette maison à
la famille Turcotte en 1967. C’est la
famille Turcotte qui en a fait ce qui
est devenu officiellement la Maison
d’accueil de Prévost en 1976. C’est
donc une maison qui a donné du
bonheur à beaucoup de monde pen-
dant 80 ans.
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Benoit Guérin

La famille Bertrand à Piedmont le 4 juin 1911. Nous cherchons à situer la maison et à connaître les noms des membres
de la famille. On peut communiquer avec bguerin@journaldescitoyens.ca ou 450-224-5260.
Carte postale originale: collection privée de l’auteur

Elle nous étonne par sa polyvalence
et le nombre de recettes qu’elle nous
inspire. L’asperge potagère est la ver-
sion cultivée et bien élevée de l’aspa-
ragus officinalis qui est une plante
vivace originaire d’Eurasie. Cette
plante produit une pousse savou-
reuse nommée « turion». Après la
récolte, celui (turion) que l’on a laissé
au champ devient une plante majes-
tueuse, telle une fine dentelle pou-
vant atteindre 1,5 mètre de hauteur.
Ses branches viendront, au cours de
l’été, enjoliver nos bouquets de fleurs
coupées. Après les têtes de violon,
l’asperge est un des premiers légumes
à apparaître au printemps. L’asperge
nous enchante par son goût, mais
aussi par la variété et la quantité des
nutriments qu’elle contient.
- L’asperge contient les vitamines A,

C, E, K*, les vitamines du groupe
B (B1, B2, B3), particulièrement
la vitamine B9 (folate).

- Elle est riche en minéraux
dont le potassium, le phosphore, le
calcium, etc.

- Le ratio entre ses fibres solubles et
insolubles est particulièrement
bien équilibré et fait de l’asperge
un excellent régulateur du transit
intestinal.

- L’asperge est faible en calories,
moins de 30 par 100 g (entre 6 et 8
asperges moyennes ou une quin-
zaine de petites).

- Elle contient environ 4 g de glu-
cides (sucre) par 100 g, lesquels
sont concentrés dans la pointe.

- Elle est aussi diurétique, donc elle
augmente l’élimination urinaire.

- L’asperge contient des composés
phénoliques et des caroténoïdes
aux propriétés antioxydantes et
plusieurs autres substances aux
effets bénéfiques sur la santé.

* Les personnes qui prennent des anticoagulants
doivent surveiller leur apport quotidien en vita-
mine K.

Les différents types d’asperges
- L’asperge blanche a été butée

comme on le fait avec les endives.
Elle ne voit pas la lumière, donc
elle ne développe pas de chloro-
phylle, elle doit être pelée.

- L’asperge blanche à pointe pour-
pre, dont seulement la pointe a vu
la lumière. Elle doit aussi être
pelée. 

- L’asperge verte, dont il existe
maintenant plusieurs variétés,
pousse à la lumière. La peler est
facultatif.

- L’asperge pourpre, qui devient
verte à la cuisson, pousse elle aussi
à la lumière. La peler est facultatif.

Choix, préparation et cuisson
Les asperges fraîches sont bien fermes
et les écailles de leur pointe sont bien
refermées sur la tige. Il faut éviter les
asperges ridées et jaunâtres ou avec
de la viscosité à la pointe (début de
décomposition). Il faut d’abord les
laver, idéalement en les agitant dans
un bol d’eau, ce qui aide à déloger le
sable qui pourrait se trouver dans la
pointe. L’extrémité inférieure des
asperges est toujours coriace et il faut
l’éliminer. On peut les peler et cou-
per de 3 à 6 cm de la base, mais pour
moi, le meilleur moyen est de les
plier (entre 4 à 8 cm de la base)
jusqu’à ce qu’elles cassent. Avec cette
technique, pas besoin de peler les
asperges vertes (ou pourpres). Les
blanches, par contre, doivent tou-
jours être pelées. Cuire les asperges

est très facile et rapide. Fini le temps
où l’on nous disait de les faire cuire
debout, dans une casserole spéciale
pendant (ouf!) 10 minutes! On les
met sur un feu vif, dans un cuiseur à
la vapeur en bambou ou dans une
poêle à frire avec pas plus de 1 centi-
mètre d’eau. Dès que la vapeur
monte ou que l’eau boue, on compte
1 minute de cuisson et le tour est
joué! Si l’on ne les mange pas aussi-
tôt, on les refroidit à l’eau glacée, puis
on les égoutte sur un linge de cuisine.
On les incorpore à nos salades ou
autres recettes. Pour les servir en
accompagnement, on les réchauffe
brièvement à la vapeur ou à la poêle
avec quelques gouttes d’eau ou un
peu de beurre ou d’huile. Grillées au
four ou sur le gril, elles sont déli-
cieuses!

Salade de rubans d’asperge
Tout le monde ne sait pas à quel
point les asperges crues sont déli-
cieuses. Voici une façon très originale
de les apprêter, comme le fait Jamie
Oliver : en rubans ! Les asperges doi-
vent être très fraîches et être d’une
bonne grosseur, sinon l’opération
serait trop fastidieuse.
Ingrédients
- Asperges, environ 4 par personne
- Vinaigre balsamique, de riz ou jus

de citron, 10 ml (2 cuil. à thé)
pour 8 asperges

- Huile d’olive, 10 ml (2 cuil. à thé)
- Huile de sésame, quelques gouttes

(facultatives)
- Sel et poivre au goût
- Graines de sésame, au goût (facul-

tatif )
Préparation
À l’aide d’un économe, faites des
rubans en appuyant l’asperge sur le
bord d’une planche à découper (les
pointes peuvent être coupées et mises

entières dans la salade). Mettez les
rubans dans un saladier avec les
autres ingrédients et remuez le tout.

Velouté d’asperges
Comme pour plusieurs potages, dont
le parmentier, la pomme de terre sert
à épaissir ce velouté. On peut rem-
placer le persil par de l’estragon frais.

Ingrédients
- Asperges parées et taillées en tron-

çons, 6
- Pomme de terre moyenne (175 g)

pelée, en dés (1cm), 1
- Oignon, 1 petit haché
- Ail, 2 gousses hachées
- Épices en mélange, 3 à 5 ml (½ à 1

cuil. à thé) poudre de cari, garam
masala, cajun, votre mélange mai-
son, etc. (facultatifs)

- Huile ou beurre, 15 ml (1 cuil. à
soupe)

- Bouillon de volaille, 1,5 litre (6 ½
tasses)

- Sel et poivre au goût
- Persil frais haché, 15 ml (1 cuil. à

soupe)

Préparation
Dans une casserole sur un feu
moyen, faites revenir l’oignon, l’ail et
la pomme de terre dans l’huile.
Ajoutez le bouillon, amenez à ébulli-
tion et laissez mijotez (feu moyen
doux) à demi-couvert jusqu’à cuisson
de la pomme de terre. Ajoutez les
asperges, ramenez le tout à ébullition
et laissez mijoter à feu moyen doux
pendant 1 à 2 minutes. Retirez la cas-
serole du feu, puis passez la prépara-
tion au pied-mélangeur. Goûtez,
salez et poivrez au goût et ajoutez le
persil. Servez aussitôt. Donne 4 à 6
portions.

Bon appétit!

L’asperge

odemorin@journaldescitoyens.ca    •    www.journaldescitoyens.ca

Avec Odette Morin

MANON CHALIFOUX – SOMMELIÈRE ET CONSEILLÈRE EN VINS

Tout d’abord sous l’appellation
Coteaux Varois en Provence, le
Château La Lieue en rosé. Élaboré
avec les cépages cinsault (75 %),
grenache (20%) et syrah (5%), une
récolte nocturne permet de conserver
toute la fraîcheur du fruit, une courte
macération de 2 à 3 heures avant la
saignée puis la fermentation à basse
température d’une vingtaine de jours
et le travail est presque terminé ! Le
produit final est splendide : une robe
rose fraise, limpide et brillante qui ar-
rive avec des arômes de petits fruits
rouges plein de soleil. En bouche le
vin est sec (1,7 g/L), frais avec une

belle rétro de fraises, de
longueur moyenne, ce vin
fera le compagnon parfait
pour accueillir vos invités.
Également très agréable
avec les antipastos ou une
entrée de crevettes. Châ-
teau La Lieue 2014, Co-
teaux Varois en Provence
à 16,90$ (11687021)

Puis, en blanc, sous la désignation
Vin de Pays, le Domaine la Lieue
2014. Élaboré uniquement de char-
donnay, ce vin est également ven-
dangé de nuit, et une macération
pelliculaire permet une meilleure ex-
traction des arômes naturels du raisin
permettant ainsi une libération maxi-
male du profil aromatique. Le résultat
est un vin à la robe pâle et aux reflets
vert, limpide avec une belle brillance.
Le nez est assez exubérant avec des
arômes de crème citron et une

touche de guimauve. En bouche, le
vin est sec (2,5 g/L), l’acidité est

soyeuse, une texture souple
avec une longueur moyenne.
Un vin qui agrémentera gaie-
ment vos salades de homard,
une poitrine de poulet grillée
et servie avec une sauce légè-
rement crémeuse au citron
confit. Domaine La Lieue
2014, VDP du Var à 17. 30$
(10884655)

Et pour terminer le rouge sous
l’appellation Coteaux Varois en Pro-
vence, le Château La Lieue 2014. Issu
de grenache noir (35%), de syrah
(30%), de mourvèdre (5%), de caber-
net sauvignon (15%) et de carignan
(15%). Cet assemblage unique reflète
la diversité provençale. Ce vin ne fait
pas d’élevage en fût de chêne, seule-
ment de la cuve béton, permettant
ainsi de conserver toute la personna-
lité à la cuvée. La robe est rubis vio-
lacé, les arômes de fruits rouges et
noirs sur fond d’épices sont très invi-

tants. En bouche, le vin est sec
(1,8 g/L), l’acidité est soyeuse,
les tanins sont souples et la
texture ronde, une persistance

très intéressante. Un vin qui
sera le parfait complice de
vos soirées BBQ (burgers,
côtelettes de porc ou bro-
chettes de poulet). Château
La Lieue 2014, Coteaux
varois en Provence à
14,50$ (605287)

Des vins rafraîchissants
Avec la fièvre des séries et la fièvre du printemps, la chaleur monte et on a
besoin de rafraîchissement. Pour rester dans l’ambiance, je vous propose mon
trio de l’été en agriculture biologique en provenance de la France.
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L’asperge est un légume exceptionnel pour plusieurs rai-
sons. D’abord, on peut la manger avec les doigts, ce qui plait
aux petits et aux grands. Elle nous séduit avec son goût rap-
pelant à la fois l’artichaut, la noisette, le pois frais… 

La famille Bertrand à Piedmont, 1911
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À la recherche du mot perdu 
1  2  3  4  5  6
J A R D I N

1 – Jaune
2 – Asperge
3 – Rutabaga

1  2  3  4  5  6
Q U A R T Z

1 – Qatar
2 – Uranium
3 – Argile

Mots croisés - Odette Morin

4 – Datte
5 – Iris
6 – Nénuphar

   
Concours 

Charade__________________________________________________

À la recherche du mot perdu_______________________

Qui suis-je ? ____________________________________________

Mai 2015

Nom --------------------------------------------------------------------

Ville --------------------------------------------------------------------

Âge  ----------------------------- Tél------------------------------------

Charade
- Mon premier: est la sixième note de

la gamme de do.
- Mon deuxième: ne dit pas la vérité,

il….  

- Mon troisième : eest le meuble de

cuisine sur lequel on sert les repas. 

- Mon tout : est un synonyme de pi-

toyable.

 Placez dans la case appropriée, la pre-
mière lettre de la réponse de chaque
énigme, vous obtiendrez ainsi le mot re-
cherché.

1  2  3  4  5

� � � � �
1 – Extraire le lait des mamelles d’une

vache (verbe).

2 – Petits plis sur la peau du visage qui

apparaissent avec l’âge.

3 – Arme de Robin des Bois.

4 – Il est juste à côté du pouce.

5 – Festin et réjouissances qui accom-

pagnent un mariage.

Mot recherché : Convoi ferroviaire.

À la recherche du mot perdu

Qui suis-je ? 
Voici les trois indices qui désignent le même mot. 

1 – Je suis un État d’Asie centrale entre la Russie et la Chine.

2 – Le désert de Gobi compte pour le tiers de mon territoire, mon climat est
aride et mes hivers sont rudes.

3 – Ma monnaie est le tugrik et ma capitale est Oulan-Bator.

COUPON-RÉPONSE

RÉPONSES D’AVRIL 2015
CHARADE :
Inde – Aime – Nid - Thé = Indemnité
MOT RECHERCHÉ : 1 2 3 4 5

F O Y E R
1 – Forêt
2 – Oasis
3 – Yen 
4 – Éclair
5 – Requin

Qui suis-je ? La Californie 

Odette Morin
Amusez-vous et courez la chance de gagner, tous les mois, une
carte-cadeau d’une valeur de 30$ à la librairie Renaud-Bray en
participant au concours DÉFI.  

Le gagnant sera choisi au hasard parmi tous ceux qui auront eu les bonnes réponses
et verra son nom et sa photo publiés dans le journal suivant. Toutes les réponses y
seront aussi publiées. Le concours est ouvert à tous les jeunes (18 ans et moins) des
municipalités desservies par le Journal, c’est-à-dire : Prévost, Piedmont et Sainte-
Anne-des-Lacs. Nous acceptons un coupon-réponse par personne, et les fac-
similés sont acceptés.

Vous avez jusqu’au 8 du mois suivant la parution du journal pour déposer votre coupon-
réponse dans la boîte du concours DÉFI à la bibliothèque Jean-Charles Desroches de Pré-
vost au 2945, boul. du Curé-Labelle; ou postez-le aux Éditions Prévotoises, concours
DÉFI, C.P. 603, Prévost, Qc., J0R 1T0 ou par courriel defi@journaldescitoyens.ca. 

La gagnante
du DÉFI
d’avril est
Laurence
Côté, 11 ans
de Prévost.

4 – Rubis
5 – Talc
6 – Zircon

CLUB
Ado Média

                                                                                                             L        

Le Trouble-Tête a remporté le prix
média de la catégorie « collégiale »
accompagné d’une bourse de 2500$
pour ses choix de « lead», son nom et
ses photos marquantes. Deux prix
« coups de cœur » des membres du
jury ont également été remis au jour-
nal étudiant. 

L’un d’eux a été décerné à Gabrielle
Morin-Lefevbre, co-rédactrice en
chef du Trouble-Tête avec Maxime
Doyon-Laliberté, pour son repor-
tage sur l’islamophobie, ayant pour
titre Vivre sous le voile de la peur. Le
second prix «coup de cœur» a souli-
gné le travail de Loïc Barsalo-Plante
pour son reportage photo, intitulé
Shooting, présentant des toxico-
manes qu’il a rencontrés au centre-

ville de Montréal. Ils ont tous deux
reçu une bourse de 500$.

« Pour les étudiants qui se sont
impliqués au Trouble-Tête, ces prix
représentent deux ans de travail et de
nombreuses heures passées à retra-
vailler un texte », souligne Gabrielle
Morin-Lefebvre. Personnellement,
elle perçoit cette reconnaissance
comme un accomplissement.

Des changements appréciés
Le Trouble-Tête a été créé en août
2010, dans le but de diffuser les tra-
vaux des étudiants inscrits au pro-
gramme de Journalisme et commu-
nication au cégep de Saint-Jérôme.
Cette année, plusieurs améliorations
ont été apportées au journal
étudiant. « Avant, le Trouble-Tête
était géré par les enseignants.

Maintenant, il est géré par des étu-
diants pour des étudiants », explique
la co-rédactrice en chef. 

Les étudiants de tous les pro-
grammes sont maintenant invités à
participer au projet. Cette action va
de pair avec le slogan du Trouble-
Tête : les yeux grands ouverts. Le site
internet du journal (www.letrouble-
tete.com) a également été mise à jour,
tout comme sa page Facebook. 

Rappelons que Gabrielle Morin-
Lefebvre a participé au Club Ado
Média du Journal des citoyens à plu-
sieurs reprises. Après avoir vécu une
expérience enrichissante au Trouble-
Tête, elle quittera le cégep de Saint-
Jérôme pour poursuivre ses études,
dès l’automne, à l’Université du
Québec à Montréal en journalisme.
Elle est convaincue qu’une relève
sera au rendez-vous l’an prochain
pour reprendre les rênes de ce jour-
nal étudiant qui ne cesse d’aller de
l’avant. 

Cégep de Saint-Jérôme

Le Trouble-Tête se distingue
Isabelle Neveu – Le journal étudiant du cégep de Saint-
Jérôme, le Trouble-Tête, s’illustre dans le cadre de l’édition
2015 du concours Le Devoir de la presse étudiante, dont
les prix ont été décernés le 28 avril lors d’une soirée orga-
nisée par Les amis du Devoir, à Montréal. 

Organisme à but non lucratif situé à
Saint-Jérôme, ICI par les arts inter-
vient depuis 1998 auprès des jeunes de
la communauté en utilisant l’art
comme outil d’apprentissage et d’épa-
nouissement. Il a reçu au cours des ans
plusieurs distinctions régionales et
provinciales et sa notoriété dépasse les
limites des Laurentides.

L’organisme avait demandé en 2013
une subvention de 500000$ au gou-
vernement fédéral dans le cadre du
programme Connexion compétences.
Ce programme, faisant partie de la
Stratégie emploi jeunesse du gouver-
nement fédéral, fournit du finance-
ment à des employeurs et à des orga-
nismes pour qu’ils offrent des activités
admissibles à des jeunes faisant face à
des obstacles à l’emploi. 

Après avoir été accepté au niveau
régional par Service Canada à la fin de
2013, la demande a été refusée par le
ministère de l’Emploi et du
Développement social en mai 2014
alors qu’ICI par les arts avait déjà
entamé six projets avec les jeunes en
pensant qu’il recevrait les fonds.

Situation très précaire 
ICI par les arts ne bénéficie pas de sub-
vention de base. Il réalise ses projets et
paie ses employés grâce aux subven-
tions octroyées année après année.
Rejointe au téléphone, Jennifer
Cooke, directrice maintenant béné-
vole de l’organisme, a déclaré que l’or-
ganisme était «encore dans la merde»
à cause de la suppression de la subven-
tion du fédéral. Elle affirme que l’orga-
nisme est dans une situation particu-
lièrement difficile dû, entre autres, au
fait des changements de direction aux
niveaux municipal et provincial, de
l’abolition de la CRÉ et des coupures
au ministère de la Culture.
L’organisme a dû congédier plusieurs

employés, dont elle-même, et on a dû
mettre en vente l’édifice de la rue
Saint-Georges qui héberge l’orga-
nisme. Mme Cooke dit tenter de trou-
ver dans la communauté des gens qui
seraient prêts à faire un investissement
social, en achetant pas exemple l’édi-
fice, mais en continuant à héberger
l’organisme. En ce moment, ICI par
les arts bénéficie de quelques petites
subventions pour payer ses interve-
nants. Mais ces fonds seront bientôt
coupés, selon Mme Cooke. 

Malgré toutes ces difficultés finan-
cières, Jennifer Cooke garde espoir.
ICI par les arts a accueilli 200 jeunes
dernièrement dans le cadre de diffé-
rents projets. Depuis sa fondation,
c’est un million de jeunes marginaux
que l’organisme a aidé. Mme Cooke a
reçu au cours des ans plusieurs témoi-
gnages de jeunes qui s’en étaient sortis
grâce à l’organisme. Elle considère que
le travail de l’organisme est un travail
de première ligne qui permet de dimi-
nuer la délinquance, la criminalité et le
suicide chez les jeunes de la rue. Elle
rappelle que l’État doit débourser
100000$/an pour héberger un jeune
dans un Centre jeunesse. Elle ajoute
qu’ICI par les arts offre aussi un espace
de création pour tous et un lieu cultu-
rel supplémentaire à Saint-Jérôme.

Réaction du député
Par voie de communiqué, le député de
la circonscription de Rivière-du-Nord,
Pierre Dionne Labelle, s’est dit désolé
qu’ICI par les Arts soit maintenant en
position très précaire pour sa survie et
que les jeunes soient laissés à eux-
mêmes dans la rue. 

Par ailleurs, le député s’est dit aba-
sourdi d’apprendre que le ministère de
l’Emploi et du Développement social
n’avait pas dépensé les 97,1 M$
annoncés pour 2014-2015 dans 16

programmes majeurs. Pierre Dionne
Labelle s’est adressé par écrit au minis-
tère de l’Emploi et de Dévelop-
pement social et s’est prononcé en
Chambre le 8 mai dernier à ce sujet
lors de la période de questions. «[…]
Nous venons d'apprendre que le
ministère avait une marge de manœu-
vre de 30 millions $ pour sa Stratégie
emploi jeunesse, qu'il n'a pas utilisée.
J'ai écrit au ministre pour lui deman-
der pourquoi le projet avait été blo-
qué, et je lui demande aujourd'hui :
Pourquoi ICI par les arts a été bloqué
par son ministère? »

Le ministre, Pierre Poilievre, a
répondu ainsi à la question de M.
Dionne Labelle : «Monsieur le
Président, nous aidons les jeunes à se
former en vue d'obtenir un emploi.
Par exemple, nous avons versé 500000
subventions aux apprentis, une
somme de 4000$ qui les aident à se
former pour travailler dans des métiers
spécialisés. Je comprends que les néo-
démocrates et les libéraux ne soutien-
nent pas les métiers spécialisés, mais
nous les soutenons et nous faisons ces
investissements. C'est une des raisons
pour lesquelles le Canada a créé 1,2
million de nouveaux emplois depuis la
récession.»

Après toutes ces démarches, le
député a conclu que «les conservateurs
se vantent d’investir des sommes qui
finalement ne sont jamais dépensées. »
Selon lui, ces “surplus“  ont été utilisés
pour équilibrer le récent budget
conservateur. M. Dionne Labelle
affirme dans son communiqué que
plusieurs programmes fédéraux sont
touchés par les coupures comme celui
dédié à réduire le taux de chômage
chez les jeunes, le fonds d’intégration
pour les personnes handicapées, un
des programmes d’alphabétisation,
certaines formes d’aide aux vétérans et
le Centre de coordination national de
l’exploitation des enfants.

Valérie Lépine – Le ministère fédéral de l’Emploi et du Dé-
veloppement social a refusé d’accorder une subvention de
500 000$ à l’organisme jéromien ICI par les arts, mettant
en péril la survie des activités de cet organisme. 

ICI par les arts

La suppression d’une subvention
menace la survie de l’organisme



ACTIVITÉS

Restaurant
L’Arrêt gourmand
Souper-spectacle le 6 juin, à
18 h 30 avec Céleste Lévis et
David Fleury. Billets au coût de
49,95$ pour les 75 premières
convives. Adresse : 2925, boul. du
Curé-Labelle, Prévost. Info :
Mélanie Paiement, au 450-660-
2782 ou au mpaiement@approges-
tion.ca. 

Festival des arts de
Saint-Sauveur
Sous la gouverne du nouveau
directeur artistique, Guillaume
Côté, le FASS se déroulera du 30
juillet au 8 août. Entre autres à
l’affiche : Rufus Wainwright,
Ballet jazz de Montréal, Gauthier
Dance et l’Orchestre métropoli-
tain. Info : www.fass.ca.

Théâtre du Marais
de Val-Morin
Chanson – Mamselle Ruiz, 23
mai, 20 h. Lili-Ann De Francesco,
5 juin, 20 h. Martin Goyette, 13
juin, 20 h. Danse – Cassiopée
Danse, 29 mai, 20 h. Musique –
Martin Lizotte, 30 mai, 20 h.
Théâtre – Les Neos, 6 juin, 20 h.
Info : 819-322-1414 ou www.
theatredumarais.com.

Place des citoyens
de Sainte-Adèle
Exposition Les gagnants de la
nature, insectes naturalisés et
vivants, du 25 juin au 16 août.
Grand déjeuner en blanc, le 28
juin à 11 h 30, au parc Claude-
Henri-Grignon. Circuit histo-
rique en calèche tous les jeudis et
samedis dès le 25 juin (sur réser-
vation seulement). Spectacles gra-
tuits en plein air tous les samedis
de juillet jusqu’à la mi-août, 20 h.
Fête de la famille, le dimanche 5
juillet dès 9 h. Matinées de spec-
tacles gratuits pour la famille dès
le dimanche 12 juillet, à 10 h.
Conférence Comment devenir un
jardinier paresseux de Larry
Hodgson, le 11 juin, 19 h 30.
Info : 450-229-2921 ou www.
ville.sainte-adele.qc.ca. 

Théâtre Le Patriote
Chanson – Kevin Parent, 23 mai,
20 h. Richard Desjardins, 29
mai, 20 h. Alain Morisod et
Sweet People, les 30 et 31 mai,
20 h et 14 h. Humour – Lise
Dion, 4, 5 et 6 juin, 20 h. Daniel
Lemire, les 12 et 13 juin, 20 h.
Cathy Gauthier, 26 juin, 20 h.
Maxim Martin, 27 juin, 20 h.
Jeunesse – Enfants du monde, 7
juin, 10 h 30 (gratuit). Confé-
rence – Histoire de l’automobile
avec Guy Thibault, 10 juin,
19 h 30. Musique – Rétrospec-
tive musicale Spirit in the sky, les
19 et 20 juin, 20 h. Comédie
musicale La rivière interdite, 30
juin, 19 h 30. Info : 819-326-
3655 ou 1-866-326-3655 ou
theatrepatriote.com.

Atelier de l’île
Expositions estivales pour célé-
brer le 40e anniversaire de fonda-
tion : L’Empreinte (collectif )

jusqu’au 31 mai. À c’t’heure c’est la
fêt ! de Marilyse Goulet, du 6 juin
au 7 juillet (vernissage le 6 juin à
14 h). Faire impression en duo,
(artistes en résidence et artistes
émergents) du 20 juin au 13 sep-
tembre au Centre d’exposition
Val-David (vernissage le 20 juin à
14 h). Performance publique
Faire impression au rouleau com-
presseur, à la petite gare de Val-
David le 18 juillet. Soixante
artistes y feront de la gravure à
l’aide d’un rouleau compresseur.
Adresse : 1289, rue Jean-Baptiste-
Dufresne, Val-David. Info : 819-
322-6359 ou www.atelier.qc.ca.

Jardins du précambrien
Symposium d’art-nature du 4
juillet au 12 octobre sous le
thème de l’américanité. Des
artistes des Amériques seront à
l’œuvre et les visiteurs pourront
assister à quatre conférences.
Horaire : du 4 juillet au 16 août
de 12 h à 18 h (du jeudi au
dimanche); du 22 août au 11
octobre de 12 h à 17 h (les same-
dis et dimanches) et les lundis 7
septembre et 12 octobre. Info :
819-322-7167 ou www.jardins-
duprecambrien.com.

Concert de l’orchestre
symphonique des
Basses-Laurentides
Concert semi-annuel à la Maison
du citoyen, le vendredi 19 juin à
19 h 30. Adresse : 955, Grande-
Allée, Boisbriand. Des œuvres de
John William, Norman Gimbel,
Elmer Bernstein, Claude
DeBussy, George Frederic
Handel, Henry Mancini, Mes
aïeux, etc. seront présentées.
Billets au coût de 20 $, disponi-
bles maintenant ou à la porte.
Info : Michel Lemieux au 514-
806-4758 ou violoncelle@video-
tron.ca. 

Concours de chant
amateur
L'équipe du Cerbère resto-pub
organise un concours de chant
amateur jusqu’au 10 juin. Plus de
5000 $ à gagner. Info et inscrip-
tions : https://www.facebook.com/
sicatechante.

Centre d’exposition
de Val-David
Exposition collective Impressions
nordiques du 23 mai au 14 juin
(vernissage le samedi 23 mai à
14 h). Au 2495, rue de l’Église,
Val-David. Info : 819-322-7474
ou www.culture.val-david.qc.ca.

Bistro l’Ange vagabond
Groupe Bent By Elephants, le
23 mai. Adresse : 1818, chemin
du Village, Saint-Adolphe-
d’Howard. Info : 819-714-0213. 

Café-bistro
le Mouton noir
Groupe rock Zébulon, le 23 mai,
20 h. Adresse : 2301, rue de
l’Église, Val-David. Info : 819-
322-1571 ou info@moutonnoir.
com.
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Comme dernière sortie culturelle
de la saison chez En scène, j’ai eu le
plaisir d’assister à la pièce de théâtre
Le Prénom. À l’origine, une pièce
française créée en 2010 par
Alexandre de la Patellière et Matthieu
Delaporte, et mise en scène par
Bernard Murat. Avec comme tête
d’affiche, entre autres, Patrick Bruel,
la pièce reçue plusieurs nominations
aux Molières 2011. Un film en a
aussi été tiré, avec les mêmes acteurs,
récoltant 3347000 d’entrées au box-
office, en plus de deux Césars.

Avec plus de 75 représentations et
près de 55000 billets vendus, la fiè-
vre du prénom a maintenant atteint
le Québec dans une mise en scène de
Serge Denoncourt. L'adaptation
québécoise du texte a été confiée à
Maryse Warda et, loin d’être typée
française, la pièce semble avoir été
écrite dans notre belle province telle-
ment les références sont actuelles,
pertinentes et propres au Québec.
D’ailleurs, la mise en situation est
représentative : un souper chez un
couple de professeurs intellos et de
gauche (Christian Bégin et Isabelle
Vincent), quelque part à Montréal
comme le plateau ou le Mile End,

qui reçoivent le
frère agent immo-
bilier, Vincent,
plutôt opportu-
niste et capitaliste
( P a t r i c e
Robitaille), ainsi
que l'ami d'en-
fance, un musicien
classique au ma-
nières délicates et
qui cache un secret (Gabriel
Sabourin). Plus tard se joindra à
eux la femme de Vincent, enceinte
et workaholique (Catherine-Anne
Toupin).

Au début de la soirée chez sa soeur
et son beau-frère, Vincent annonce
que le bébé qu’ils attendent est un
garçon. Après leur avoir demandé de
deviner le prénom, il dévoile celui
qu'ils ont choisi pour le bébé. Mais
ce choix, loin de faire l'unanimité, va
plonger la famille dans un état de
choc! De l’incompréhension jusqu’à
un échange de points de vue étour-
dissant, la place est faite à des
règlements de compte désopilants,
avec une argumentation élaborée.
Comme quoi, il y a des prénoms plus
tabous que d'autres... Mais tout
dépend aussi de ce qu’on est prêt à

endurer, et à taire, pour
garder la paix, tant d’un
côté que de l’autre. La
pièce met en lumière la
mince marge entre ce
que l’on peut penser et
ce que l’on peut dire,
sans ruiner l’équilibre
social. Tout est en place
pour une savoureuse
étude des mœurs bour-
geoises et urbaines. Les
personnages sont typés,
mais pas trop; il y a de la
place pour des nuances.
On réfléchit parfois
autant qu’on rit. Et sur-
tout, il n’y a aucun
temps creux.

Le grand secret du suc-
cès de la version québé-

coise réside toutefois dans sa distribu-
tion de choix. Que ce soit Patrice
Robitaille (Les invincibles), Isabelle
Vincent (Penthouse 5-0), ou
Catherine-Anne Toupin (Unité 9),
Ces acteurs dont la réputation n’est
plus à faire nous prouve que la comé-
die est un art en soi. Mais par-dessus
tout, c’est Christian Bégin qui vole la
vedette, tant il est à sa place. On croi-
rait que le rôle a été écrit pour lui : un
personnage de gauche, avec des opi-
nions humanistes, qui s’emballe et
s’enflamme, se met les pieds dans les
plats, tout en buvant son vino!

Bref, voici la recette du succès : une
bonne pièce, une belle mise en scène,
une excellente adaptation et une dis-
tribution époustouflante. Et tout est
dans Le Prénom!

Lyne Gariepy

Notre prénom est ce qui nous identifie dans
la société, et cela pour toute notre vie.
Normal alors que d’attribuer un prénom qui
a un lourd passé historique ou une connota-
tion trop marquée puisse enflammer les opi-
nions de la famille proche, qui ose dire (ou
non) ce qu’elle en pense aux futurs parents.

Tout est dans le Prénom!Sortie
CULTURELLE
avec Lyne Gariépy

Christian Bégin, qui a gentiment
accepté de poser devant une partie des
décors de la pièce, après la représenta-
tion. Comme je m'excusais du déran-
gement que je lui causais, il m'a
répondu que ça lui faisait plaisir, et
qu'il était tout à moi! Un acteur
généreux!

Sylvie D. Daigneault

Des jeunes et du talent
Lors des soirées du 18 et 19 avril der-
nier se tenait la finale régionale de
Secondaire en Spectacle qui mettait
en vedette des jeunes passionnés des
Laurentides. Des représentants de
l’école des Hauts-Sommets, de Cap
Jeunesse et de Frenette y ont présenté
des spectacles de musique, de danse
et de théâtre avec beaucoup de talent.
Yoan Besnard et Mathieu Falvo de
l’école secondaire des Haut-Sommets
ont gagné dans la catégorie Création,
avec leur spectacle de danse, une
prestation de très haut niveau.

Rencontres des commissaires
Le 28 avril, plus de 200 personnes
représentant tous les syndicats tou-
chant au monde de l’éducation :
enseignants, spécialistes, adjoints
administratifs, personnel de l’entre-
tien étaient présents avec des fanions,
des banderoles, des chandails slogan
et leurs voix venues demander au
conseil des commissaires de les
appuyer dans le dossier des négocia-
tions de leur convention collective
nationale. Les mesures d’austérité du
gouvernement Couillard pourraient
mettre en péril les services offerts aux
élèves. Un irritant majeur concernait
l’augmentation de leur tâche sans pré-
voir une compensation monétaire. Le
président, Jean-Pierre Joubert a dit
qu’il comprenait leur situation, mais
que pour l’instant, il fallait qu’ils s’en
remettent leur comité de négociation.

Ces dernières années, la CSRDN
doit planifier les revenus et les

dépenses pour l’année scolaire à venir
sans pour autant connaître les bud-
gets et allocations du gouvernement,
le ministre n’ayant pas encore fait
parvenir les règles budgétaires. Ce
point a été discuté à huis clos et il est
actuellement impossible de savoir
comment seront distribuées les
sommes et où seront faites les cou-
pures. Considérant que le gouverne-
ment a déjà annoncé des coupures au
niveau national, que la CSRDN est
en croissance de clientèle et que plu-
sieurs constructions d’écoles sont à
prévoir, on peut penser que les com-
missaires auront quelques difficultés
à planifier l’année à venir. 

Des augmentations à venir
Le 12 mai, à l’exécutif des commis-
saires, a été votée une augmentation
de prix à la cantine scolaire. Les nou-
veaux prix seront applicables à la ren-
trée scolaire de septembre prochain.

À l’assemblée régulière a été votée
une augmentation des frais de sur-
veillance des dîneurs. Les frais payés
par les parents pour ce segment
important de la journée ne sont pas
autofinancés comme dans les autres
commissions scolaires. Pour l’année
2015-2016, les frais passeront de
75$ par enfant au primaire à 90$,
mais là encore, la CSRDN ne fait
toujours pas ces frais. Il n’y a pas
d’augmentation prévue pour le
secondaire pour l’instant, les frais
demeurera à 75$.

Le plan des effectifs des directions
et directions adjointes des écoles a
aussi été approuvé, là encore, pas

d’augmentation, gestion au mini-
mum. Par contre, une augmentation
de six classes spécialisées est prévue
pour septembre prochain, dont une
de plus à l’école du Champ-Fleuri.

Une étude a été entreprise par la
commission scolaire afin de mesurer
le degré de satisfaction des usagers et
des intervenants et si le milieu sert
bien les élèves et les citoyens.
Présentement, un budget non trans-
férable sera utilisé afin de compléter
cette étude qui permettrait de valider
les résultats, une sorte de bulletin de
passage de la Commission. On peut
s’interroger sur la pertinence de
continuer cette étude, alors que l’ave-
nir même de la CSRDN est incer-
tain. Il est dommage de ne pas avoir
la liberté de transférer ces sommes en
temps d’austérité !

Remises des bourses étudiantes
Cette année, 18 bourses de 100$ ont
été remises aux élèves des trois écoles
primaires de Prévost. La somme de
35000$ a été amassée durant l’acti-
vité-bénéfice du 8 mai dernier pour
la Fondation de la CSRDN. Lors de
la remise de bourses, certains jeunes
ne cachaient pas leur joie à l’idée de
ce que leur permettra cette bourse;
pour l’un ce sera l’acquisition des
prochains souliers de soccer, pour
une autre la randonnée équestre
rêvée qu’elle se permettra. Les dix-
huit reconnaissances animeront
autant de rêves.

À la Commission scolaire Rivière-du-Nord

Des choix difficiles en vue
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C’est avec une grande fierté que le
Journal a remporté un 3e prix dans
trois catégories des prix de
l’AMECQ 2015. Ainsi, la graphiste
Carole Bouchard a remporté un prix
dans la catégorie conception gra-
phique tabloïd pour la réalisation de
l’édition du Journal du mois d’août
2014. Pour sa part, Valérie Lépine
s’est démarquée dans la catégorie
entrevue avec son texte Alain
Desmarais : Le cœur au point.

Les stagiaires de l’été 2014,
Laurence Landry-Plouffe et Isabelle
Neveu, ont également vu leurs
efforts récompensés pour leur texte
Dossier : rivière du Nord dans la caté-
gorie reportage. Rappelons que le
journal publie chaque été depuis
2005 un dossier sur la condition de
la rivière du Nord, réalisé par des
stagiaires du Département de
sciences politiques de l’Université de
Montréal et du programme de jour-
nalisme du cégep de Saint-Jérôme. 

Une mention d’honneur a été
remise à Lyne Gariepy, qui s’est dis-
tinguée comme bénévole de l’année.
Le Journal a aussi figuré parmi les
finalistes dans la catégorie nouvelle
avec le texte Coupures importantes à
l’entretien de la route verte de Valérie
Lépine et dans la catégorie critique
avec l’article Un concert au jardin
Samouraï écrit par Gisèle Bart. 

La relève : un défi considérable
Sous le thème Relève et leadership, le
34e congrès a réuni des représentants
de près de 40 journaux communau-
taires membres de l’AMECQ. Cette
association, dont fait partie le
Journal des citoyens, a pour objectif
de regrouper, de représenter et d’of-
frir des services de soutien et de for-
mation aux publications qui en sont
membres. 

Au cours de la dernière année, le
manque de relève au sein des diffé-
rents journaux communautaires s’est
retrouvé parmi les préoccupations
principales de l’Association. En
2014, deux journaux ont été trans-
formés en bulletins municipaux par
manque de relève : Le Goéland, de
Saint-Siméon en Gaspésie et
L’InforMalo, de Saint-Malo en
Estrie. Quant à eux, Le Réveil de
Saint-Louis de Blanford et Le Vieux-
Montréal ont fermé leur porte pour
des raisons similaires. 

Dans ces circonstances, l’AMECQ
a offert à ses membres diverses for-
mations dans le cadre du congrès
annuel sur le renouvellement, le

recrutement, la formation et la ges-
tion des bénévoles. Marie-Josée
Veilleux de L’Alliance de Preissac,
Sylvain Delisle de Autour de l’île de
l’Île d’Orléans ainsi que Michel
Fortier et Isabelle Neveu du Journal
des citoyens ont partagé leur expé-
rience sur la relève et le bénévolat.

Les représentants du Journal des
citoyens ont présenté l’intégration de
la jeunesse au sein d’un journal com-
munautaire comme une manière
efficace d’aller chercher une relève de
bénévoles. Soulignons que le Journal
accueille deux ou trois étudiants de
niveaux collégiaux et universitaires
en période estivale depuis plusieurs
années, en plus d’offrir la chance à
des jeunes de 10 à 16 ans de partici-
per au Club Ado Média. 

Un passage au Web 
Pour les prochaines années,
l’AMECQ souhaite prendre un
virage Web afin de joindre les nou-
velles générations. Cette action s’ins-
crit dans son plan d’action 2015-
2018. Pour y parvenir, l’Association
planifie entre autres la refonte de son
site Web. 

Le Journal des citoyens projette éga-
lement la mise sur pied d’un nou-
veau plan numérique dès l’été 2015,
dans le but de rendre sa présence sur
le Web plus interactive avec la nou-
velle et le citoyen. La refonte du site
internet ainsi que la formation des
collaborateurs à l’utilisation d’une
nouvelle plateforme de diffusion de
contenu sont parmi les objectifs. 

Félicitations aux artisans du
Journal des citoyens 

Pierre Dionne Labelle
Député de Rivière-du-Nord

Toute la communauté
de Prévost est fière
de vos succès et
reconnaissante pour
votre engagement en
faveur de l’information
citoyenne et de la
démocratie !

227, rue St-Georges, Bureau 101
Saint-Jérôme (Québec) J7Z 5A1

Tél.: 450-565-0061
Courriel: Pierre.DionneLabelle@parl.gc.ca
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34e congrès annuel de l’AMECQ

Le Journal des citoyens honoré
Isabelle Neveu

Le travail dévoué des collaborateurs du Journal des
citoyens a été souligné par plusieurs prix lors du 34e

congrès annuel de l’Association des médias écrits commu-
nautaires du Québec (AMECQ), qui a eu lieu du 24 au 26
avril à Victoriaville. 

Jessica Teckson (News Canada) en compagnie de Benoit Guérin, président du Journal des citoyens qui
recevait le prix pour Valérie Lépine, gagnante du troisième prix dans la catégorie entrevue.

Dans la catégorie Conception graphique-
Tabloïd, 3e prix , Carole Bouchard

Dans la catégorie Reportage : 3e prix, Isabelle
Neveu et Laurence Landry-Plouffe (absente sur
la photo).

www.amecq.ca

    
Expertise • Service • Conseil

Loi anti-baillon
L'Assemblée nationale a adopté la Loi
modifiant le Code de procédure civile
pour prévenir l'utilisation abusive des
tribunaux et favoriser le respect de la li-
berté d'expression et la participation des
citoyens au débat public le 4 juin 2009.
Il s’agit pour l'instant, du seul méca-
nisme anti-bâillon en vigueur au Ca-
nada.

Wikipédia définit une poursuite-
bâillon comme suit :
«Une poursuite stratégique contre la
mobilisation publique ou poursuite-
bâillon est, en Amérique du Nord, une
action en justice visant à entraver la
participation politique et le militan-
tisme. Il s’agit le plus souvent d’une
poursuite civile pour raison diffamatoire,
intentée contre un individu ou un orga-
nisme ayant pris parti dans le cadre d’un
enjeu public. Le concept inclut égale-
ment les menaces de poursuite, car le
succès d'une telle opération ne découle
pas tant d'une victoire devant les tribu-
naux que du processus lui-même, visant
à intimider la partie défenderesse (celle
attaquée) ou l'épuiser financièrement
dans le but de la réduire au silence. »

L’article 54.1 du Code de procédure
civile du Québec résume bien les nou-
velles règles :

« 54.1. Les tribunaux peuvent à tout
moment, sur demande et même d'office
après avoir entendu les parties sur le
point, déclarer qu'une demande en jus-
tice ou un autre acte de procédure est
abusif et prononcer une sanction contre
la partie qui agit de manière abusive.

L'abus peut résulter d'une demande
en justice ou d'un acte de procédure
manifestement mal fondé, frivole ou di-
latoire, ou d'un comportement vexatoire
ou quérulent. Il peut aussi résulter de la
mauvaise foi, de l'utilisation de la pro-
cédure de manière excessive ou dérai-
sonnable ou de manière à nuire à autrui
ou encore du détournement des fins de
la justice, notamment si cela a pour
effet de limiter la liberté d'expression
d'autrui dans le contexte de débats pu-
blics.

Le tribunal peut condamner la per-
sonne qui fait une procédure  abusive à
payer, outre les dépens, des dommages-
intérêts en réparation du préjudice subi
par une autre partie, notamment pour
compenser les honoraires et débours ex-
trajudiciaires que celle-ci a engagés ou,
si les circonstances le justifient, attribuer
des dommages-intérêts punitifs. »

Enfin ce qui est très intéressant c’est
que lorsque l'abus est le fait d'une per-
sonne morale ou d'une personne qui
agit en qualité d'administrateur du bien
d'autrui, les administrateurs et les diri-
geants de la personne morale qui ont
participé à la décision ou l'administra-
teur du bien d'autrui peuvent être
condamnés personnellement au paie-
ment des dommages-intérêts.

Les poursuites sont de plus en plus
nombreuses et les dommages et intérêts
élevés. Par exemple, le propriétaire des
résidences Soleil, Eddy Savoie, vient tout
juste de payer des dommages réclamés
par Mme Thériault-Martel de 300000$.

Me Paul Germain
notaire et conseiller
juridique

2559, boul. du Curé-Labelle
Tél. : 450 224-5080
Télec. : 450 504-5085
www.paulgermain.com
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Des rénovations qui ajoutent à la luminosité
et à la fraîcheur des salles et une terrasse pour mieux apprécier l’été.

Nouveautés sur le menu !
Information : 450 224-4870

Réservez pour la journée de golf ou pour le souper seulement
en complétant le formulaire au

www.aedq.org/activites/golf.php
Pour information: Line Brissette, 450 229-8172

LISE PINARD • tél. : 450 335-1678 • courriel : lisepinard@journaldescitoyens.ca
Sur la route

de la publicité

Avis aux femmes et aux hommes d’affaires
de Prévost, Piedmont et Sainte-Anne-des-Lacs

Démarquez-vous! Faites connaître davantage vos services et vos produits aux nouveaux arrivants. Atteignez vos
objectifs de réussite, en vous annonçant afin que tous vos clients puissent vous retrouver et acheter localement. Le Journal
des citoyens véhicule votre message avec le courrier de chaque résident, distribué par Postes Canada le 3e jeudi de chaque
mois. Les petites annonces commerciales sont aussi à votre disposition. Demandez le dépliant.

Pensez-y!10 500 exemplaires : 23 000 lecteurs.

Réservez votre espace publicitaire
dès maintenant auprès de

Lise Pinard  450-335-1678

Prochaine tombée,
le 9 juin 2015, à 17 h

Par courriel :
lisepinard@journaldescitoyens.ca

En poste depuis janvier dernier à la Clinique de physiothérapie et
Ostéopathie Fadi Eid, de Prévost, à titre de physiothérapeute, Émilie
Delorme reconnaît que l’environnement de spécialistes, sous la direction du
physiothérapeute et ostéopathe M. Fadi Eid, favorise la mise en application de
ses années d’études consacrées à la physiothérapie.

Cette rencontre avec une brillante diplômée en août 2014 de l’Université de
Montréal me confirme que nos jeunes débordent d’énergie et de talents et
sont un avenir prometteur pour le Québec. C’est grâce à la pratique de ce
métier qu’elle réalise que son choix était très judicieux. Toutes ses interven-
tions répondent à ses aspirations : soulager les patients aux prises avec des pro-
blèmes musculo-squelettiques, des blessures sportives, des troubles cardio-res-
piratoires ou tous autres maux physiques. D’ailleurs, elle entreprendra pro-
chainement sa formation en thérapie manuelle orthopédique de niveau 1.

Il faut dire que sa passion du patinage artistique, qu’elle pratique depuis
l’âge de 11 ans, n’est pas loin de son besoin de mieux connaître un corps sur
lequel elle doit compter pour effectuer toutes les figures imposées par ce sport.
La condition physique associée au sens artistique nécessite une discipline qui
assure le succès d’une performance, les mêmes attributs nécessaires à la bonne
pratique de la physiothérapie.

Il faut voir quelle fierté l’anime lorsqu’elle parle de sa profession; c’est
frappant de voir, en une personne qui semble fragile, une assurance et une
force de caractère appuyées sur la connaissance, et toujours à l’affût de perfec-
tion dans chacune de ses interventions. Ses deux passions, physiothérapie et
patinage artistique sont complémentaires en ce qu’elles nécessitent une disci-
pline de vie, une écoute, de la minutie dans les mouvements, une capacité
d’établir un contact positif avec les clients ou l’équipe ainsi qu’un dynamisme
contagieux.

L’important, pour Émilie, c’est la satisfaction d’apporter un bien-être aux
patients qui lui sont confiés. Une professionnelle dont la communauté de
Prévost peut être fière.

Pour information : 450 224-2189

PERSONNALITÉ DU MOIS

ÉMILIE DELORME, Pht, M. Sc.

PHYSIOTHÉRAPEUTE

COUPS de de mai

Déjà 11 ans !

Tournoi de golf 

Journée canine
2015

Restaurant Le Raphael 
se fait une beauté

Pour des produits d'entretien ménager et de soins corporels biodégradables
et écologiques.

Enseignes des Laurentides
Conception et fabrication d'enseignes par une équipe
chevronnée reconnue pour sa créativité et la minutie
apportée à la production d'enseignes à votre image.

Ça bouge !

Le Tournoi de golf du RGAP en partenariat avec l'Amicale de l'AEDQ aura
lieu au Club de golf de Piedmont le 12 juin prochain. Membres et non-
membres sont invités à y participer. 

Le 13 juin prochain au Mont Habitant, c’est gratuit,
venez apprendre comment «Bouger avec votre chien»!

Nouvellement déménagé au 195 route 117 à Piedmont.
Pour information : 450-240-0200

27, avenue de l'Église, Saint-Sauveur
Pour information : 450-227-3246

Quelques kiosques en location sont disponibles.
Infomation:  450-335-1678
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